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Plaît-il ?
Retour sur information à l’occasion de 
la venue, le 13 janvier, de Daniel Buren à 
l’invitation du Frac Aquitaine. L’occasion de se 
pencher sur la trajectoire d’une figure majeure 
de l’art contemporain français.

Sono
Christian Olivier, au nom des Têtes Raides.
Olivia Pedroli, helvète underground.
Charles Bradley, Timber Timbre.

Cours & jardins
Raphaëlle Delaunay et sa « revue nègre 
contemporaine ».
Christine Dormoy et le théâtre musical.
Hamid Ben Mahi se met en danger.

L’œil en faim
La Bohême d’Anne-Lise Broyer et Nicolas 
Comment.
Stéphanie Lagarde et sa vision des états-Unis.
L’actualité des cimaises.

Agenda
Un truc utile pour sacrifier à la civilisation des 
loisirs.

Tables & comptoirs
Luculus à la découverte de Baud & Millet, 
l’autre pays du fromage.
In Vino Veritas, César Compadre, rigoureux 
chroniqueur vinicole.

Le vers d’oreille

Une chanson, parfois, s’enraye et abandonne son ca-
ractère éphémère. Insinuée sans cesse, elle peut se vis-
ser aux oreilles, allant jusqu’à se chanter à voix haute, 
quelques mots et deux, trois notes. C’est le tube. « Cette 
rengaine qui traîne sans qualités », « Marseillaise de la 
psyché, irrépressible, compulsive », ce « vers d’oreille », 
ainsi nommé et décrit par le musicologue et pop phi-
losophe Peter Szendy, est une chanson qui hante. Elle 
« revient en nous pour nous parler de nous. Elles nous 
font même accéder à nous, comme on le dirait d’un ac-
cès de fièvre. » 
La musique est claire et les paroles limpides, dans cet-
te réunion la chanson accroche. La musique donne le 
présent, l’instant concret, les paroles convoquent notre 
passé. La mélodie fait revivre ce que ses mots redisent. 
Le tube ne s’écoute pas, il prend. Il ne se contemple 
pas, il incarne. 
Identifiés, accrocs à ce gimmick, nous sommes 
contraints à habiter une répétition, le long d’un tunnel 
où nous restons suspendus, éternisés par un fredonne-
ment qui double et redouble le présent. 
Ce présent chanté est la réinvention de notre temps 
disparu dont l’écho résonne et sonne le réveil des mil-
lions de fragments de conscience : ce que nous étions 
et sommes encore, pour l’instant, jusqu’au prochain 
vers d’oreille.
En attendant, quelques souffles, un air célèbre l’être au 
monde et tout ce qui nous chante. Alléluia. 

[Laurent Boyer]

 La matière et l’esprit 
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Les Français le connaissent. Nom-
breux sont ceux qui ont à l’esprit la 
commande publique que l’État lui 
passe en 1985 pour la réalisation 
d’une œuvre monumentale dans la 
cour d’honneur du Palais-Royal, à 
Paris. Intitulée Les Deux Plateaux, 
rebaptisée par la presse « les colon-
nes de Buren », elle soulèvera une 
question dont l’enjeu, toujours 
d’actualité, a généré un déferle-
ment polémique : peut-on installer 
une œuvre contemporaine dans 
un site historique classé ? L’année 
suivante, l’œuvre est achevée, et 
l’artiste, alors âgé de 48  ans, est 
honoré par l’attribution du Lion 
d’or de la 42e  édition de la Bien-
nale de Venise. Les années  1980, 
entre controverses houleuses et 
célébrations, forgent le socle de sa 
notoriété auprès du grand public et 
installent durablement dans les es-
prits ses célèbres bandes alternées. 
«  À l’automne 1965, en achetant 
des fournitures pour mon travail au 
célèbre marché Saint-Pierre à Pa-
ris, j’ai trouvé du lin à rayures qui 
était généralement utilisé pour des 
coussins et des matelas. […] Ce ma-
tériel ressemblait exactement à ce 
que j’avais essayé de faire de façon 
formelle avec la peinture pendant 
plus d’une année […] Les rayures 
sont devenues un modèle, un signe 
que j’ai plus tard appelé mon outil 
visuel. Cette séquence de rayures  
alternant le blanc et la couleur d’une 
largeur particulière – 8,7 cm – n’est 
que l’élément stable que j’ai utilisé 
sans exception depuis 1965. » (1)
Le choix déterminant que fait le 
jeune Buren dans l’utilisation d’un 
vocabulaire formel standardisé il-
lustre sa volonté d’être dans une 
économie de moyens artistiques, 
répond à son désir d’objectivité et 
lui permet d’accentuer le caractère 
impersonnel de son travail. Entre 
décembre 1966 et décembre 1967, 
il s’associe aux peintres Olivier 
Mosset, Michel Parmentier et Nie-
le Toroni, pour fonder le groupe 
BMPT, dont la pratique commune 
de la répétition systématique d’un 
même motif servira à nourrir la 
volonté d’opposition radicale à la 
scène artistique parisienne, très 
académique et dominée alors par 
l’École de Paris. 
En 1968, avant les événements du 
mois de mai, l’artiste quitte défi-
nitivement la cave qu’il occupait 
comme atelier pour travailler dans 
les rues de Paris. Ses interventions 
« rayées », qu’elles relèvent de l’af-
fichage sauvage ou d’une interven-
tion dans un musée, envahissent 

tous les supports : portes, escaliers, 
palissades, panneaux publicitai-
res, trains, voiles, gilets pour gar-
diens de musée… En même temps 
que son œuvre prend de l’ampleur,  
el le dev ient plus d iversi f iée  
et colorée, transgressant ainsi l’in-
terdit moderniste qui bannit toute 
fonction décorative. 

C’est au début des années  1970 
qu’il emploie pour la première fois 
l’expression «  in situ  », qui carac-
térise l’ensemble de son œuvre 
qu’il s’agisse du travail en galerie, 
en musée ou dans l’espace public. 
«  Je n’obéis à aucune règle excepté 
que je ne peux pas faire abstraction 
de l’existence de l’endroit, qui im-

plique autant de façons de penser 
qu’il y a d’emplacements […] Pour 
moi, une œuvre sans emplacement 
n’existe pas. L’endroit débouche sur 
la forme spécifique de l’œuvre […]. » 
(2) L’œuvre révèle le lieu, et ce lieu 
même la rend intransportable. 
Donc éphémère. À titre d’exemple, 
citons la pièce qu’il réalise à Milan 

en octobre 1968 à l’occasion de sa 
première exposition personnelle à 
la galerie Apollinaire où il bloque 
la porte d’entrée en la recouvrant 
de son outil visuel. 
De sa participation à la sixième 
exposition internationale du Gug-
genheim de New York en 1971 à 
son exposition personnelle dans ce 
même musée en 2005, sans oublier 
sa venue marquante en 1991 au 
CAPC, son passage remarqué en 
2002 au Centre Pompidou, les re-
lations qu’il noue avec les insti-
tutions muséales interrogent sans 
cesse leurs limites, leurs normes et 
leurs contraintes de monstration 
en mettant en évidence l’intrica-
tion entre l’espace d’exposition et 
l’exposition de l’espace. Depuis 
ses débuts, Daniel Buren a produit 
près de 2 000 installations dans le 
monde, 12 galeries internationales 
présentent à ce jour son travail. 
Les rayures  – sa signature pour 
certains –, la taille des expositions, 
celle des œuvres dans l’espace  
public, le dialogue constant qu’il 
nourrit entre art et architecture 
et la récurrence des couleurs ont 
été pour lui un moyen de dévelop-
per «  une dimension proprement 
spectaculaire et ostensiblement 
décorative. C’est cette dimension, 
pensée tel un artifice nécessaire, 
réinscrite dans sa relation au  
sujet et sa propre place dans son 
rapport à l’œuvre, qui allait rendre, 
des années  1980 à aujourd’hui, 
l’œuvre de Buren si foncièrement 
actuelle. » (3)

[Cécile Broqua & Cyril Vergès]

(1) « Interview with Phyllis Rosenzweig » in 
catalogue Hirshhorn Works 89, Washington : 
Hirshhorn Museum and Sculpture Garden, 
1990. Inédit en français, repris in Buren, Da-
niel, Les Écrits (1965-1990), t. III, Bordeaux, 
CAPC-Musée d’art contemporain, 1991, p. 
357-359. 

(2) Ibid.

(3) Le musée qui n’existait pas, Daniel Buren, 
éd. du Centre Pompidou / éd. Xavier Barral, 
2010.

Daniel Buren

Le 13 janvier dernier, Daniel Buren était à Bordeaux, où il tenait une conférence lors de laquelle possibilité lui était 
offerte de revenir sur quarante-cinq années de travail. Invité par le Frac Aquitaine – qui inaugurait de cette manière 
le lancement d’un cycle de conférences, à raison de trois par an, où la parole est donnée aux artistes –, le plasticien 
s’est exprimé sur la scène de la salle Jean-Vauthier au TnBA, pleine à craquer et tout entière acquise à sa cause, deux 
heures durant. L’occasion ici, à travers cet événement, de revenir sur la trajectoire de cet artiste majeur de la scène 
contemporaine française, né à Boulogne-Billancourt en 1938. 
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C’est peu dire que la voix de Charles 
Bradley est nourrie d’une vie qui en 
a vu. Né en 1948 à Gainesville, Flo-
ride, le garçon fréquente l’école de 
la rue et ne doit son «  salut  » qu’à 
sa sœur qui l’entraîne voir la James 
Brown Revue sur la scène de l’Apol-
lo en 1962. Une révélation pour un 
adolescent qui trouve immédiate-
ment un chemin tout tracé : devenir 
à son tour entertainer. Las, les dé-
cennies suivantes se passent derriè-
re les fourneaux. Bradley fait le chef, 
ayant rarement l’occasion de vivre 
sa passion. Une première expérience 
laisse un goût amer : son groupe est 
mobilisé pour le Viêt Nam. Lui fait 
la cuisine dans un hôpital psychia-
trique. 3 500 couverts par jour… 
Neuf ans plus tard, il décide de 
gagner la côte ouest en auto-stop, 
enchaînant les petits boulots, pous-
sant jusqu’en Alaska, chantant et se 
produisant pendant son temps libre 
pour assouvir son idéal. À la suite 
d’un licenciement, il effectue le tra-
jet en sens inverse, direction Bus-

hwick, à Brooklyn, auprès des siens.
Laissant tomber le piano pour un 
emploi plus souple, il se produit 
sous alias Black Velvet dans un re-

gistre proche de son idole et semble 
atteindre un certain équilibre la 
cinquantaine venue. Le meurtre de 
son frère, par son propre neveu, le 

ramène à la sombre réalité d’un des-
tin déjà contrarié… jusqu’à ce que 
Gabriel Roth, cofondateur de l’écu-
rie Daptone Records, le déniche un 

soir au Tarheel Lounge, du côté de 
Bedstuy. Une seule session studio 
avec Sugarman  3  – pour graver le 
45T Take It as It Comes  – suffit à 
convaincre Roth qu’il tient un in-
terprète hors norme, au timbre ru-
gueux et sincère. 
Il le présente alors à Thomas « Tom-
my  TNT  » Brenneck (guitariste, 
producteur, membre de Dap  Kings 
et du Budos  Band) avec lequel le 
courant passe immédiatement. Leur 
complicité est telle que le premier 
décide de l’accueillir au sein de son 
propre label, Dunham Records. Ré-
sultat : No Time for Dreaming, pre-
mier album d’une classe intempo-
relle, produit et arrangé sur mesure, 
bel écrin à l’ancienne et annoncia-
teur d’une belle carrière à venir. Il 
était temps.

Lee Fields & The Expressions + Charles 
Bradley & The Menahan Street Band, mardi 
1er mars, 20 h 30, Le Rocher de Palmer, 
Cenon (33150).
Renseignements 
05 56 52 31 69  www.allezlesfilles.com

The soul of a man
C’est à croire que même en ce nouveau siècle, l’expression et l’âme de la musique noire ne peuvent s’affranchir d’un parcours tout sauf 
serein. Et, une fois encore, le trésor en question a été déniché à New York, cet inespéré refuge. Gloire soit donc rendue aux émérites 
musiciens (et musicologues) de Daptone Records, maison de bon goût au parfum loin de toute tentation nostalgique ou revivaliste, qui 
offre enfin à Charles Bradley la chance de sa vie.
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C’est la première fois que l’on voit 
ma tête sur une pochette de dis-
que. Comme l’ensemble du dis-
que, cela a un sens. Je continue à 
penser qu’à travers nos pochettes, 
on poursuit le voyage du person-
nage Têtes Raides : il y a eu Gratte 
Poil, Fragile, Fleur de yeux – pour 
moi, c’est la suite de l’avancée de 
ce personnage. Cette fois, c’est 
moi le représentant. Ce sont les 
Chats  Pelés qui sont intervenus 
sur le graphisme, on est partis sur 
un principe de portraits. Ainsi, le 
livret du disque tourne-t-il autour 
des portraits de toute l’équipe  
Têtes  Raides, retravaillés par la 
griffe des Chats  Pelés. Quand je 
suis tombé sur cette photo, elle 
racontait L’An  demain et tout le 
contenu de l’album. Enfin, c’est 
aussi un nouveau départ parce que 
nous avions signé chez Warner et 
nous revoici chez Tôt ou Tard. 

Pouvez-vous nous parler de la pré-
sence de Jeanne Moreau sur le 
tango Emma ? Que représente-t-elle 
pour vous ?
J’ai peut-être écrit inconsciemment 
cette chanson pour elle, même si le 
morceau était déjà composé quand 
je l’ai contactée. C’est en se croi-
sant à la semaine sur Jean Genet, 

qui a eu lieu à l’Odéon et à laquelle 
nous avons participé, que tout s’est 
déclenché. Jeanne et Étienne Daho 
intervenaient sur Le Condamné 
à mort. En réécoutant chez moi 
tous les morceaux de l’album et 
en tombant sur la version que j’en 
avais faite, il m’est apparu de ma-
nière évidente qu’il fallait essayer 
de lui demander de la chanter,  
il y avait vraiment une histoire 
qui se racontait avec ça, on pour-
rait presque dire qu’elle avait été 
écrite pour ça. Cela m’a basculé 
autour d’une époque avec certains 
auteurs, dont Marguerite Duras – 
je pense à La Notte  –, certains 
metteurs en scène, j’avais toutes 
ces images-là présentes à l’esprit. 
En outre, Jeanne Moreau est une 
figure importante du monde du 
cinéma et de la chanson. Enfin, 
c’est la personne, la citoyenne, qui 
m’intéresse. 

Têtes Raides aurait presque pu voir 
le jour dans cet âge d’or, avec Paris 
comme biotope.
C’est vrai. Pour en revenir à la 
photo illustrant la pochette du 
disque, elle est intemporelle et 
nous ramène aux années  1940-
1950 ; une époque où l’on aurait pu 
passer pour des contemporains.  

Paris, j’y vis, j’y habite, j’y travaille, 
j’y ai mon petit village, je continue 
à défendre un quartier, une rue, 
des gens. J’ai un îlot d’imaginaire 
et de liberté à Paris. Avec Bamako, 
au Mali, ce sont les deux seules vil-
les où j’ai vécu. Je suis sur le pont 
entre les deux.

Dès vos débuts, vous sembliez d’une 
grande maturité. Y avait-il déjà à ce 
moment-là les mêmes ingrédients 
dans votre musique que ceux que 
l’on retrouve aujourd’hui ?
Concernant le fond, oui. Après, 
on avance, on creuse, on cherche, 
on essaie, on se perd, on se re-
trouve. Mais il y a toujours l’éner-
gie, l’univers, l’ambiance des dé-
buts. Le sens vient avec l’énergie.  
Avec la matière. Je continue de 
penser que l’on travaille avec de 
la matière, même avec les mots. 
On se sert de cette matière pour 
raconter une histoire, comme on 
se sert d’images au cinéma pour 
faire exactement la même chose. 
Quand je commence à écrire une 
chanson, j’ai très rarement le su-
jet. C’est arrivé, mais la plupart du 
temps, il s’agit d’aller le chercher 
plutôt que de l’avoir dès le début et 
le développer. En général, ce n’est 
qu’une fois la chanson terminée, 

que je réalise ce que je voulais dire. 
Je pense aussi qu’on peut raconter 
des histoires en parlant d’ambian-
ces, d’états, d’images... Ça aussi 
c’est variable, parce que dans l’al-

bum, il y a une chanson comme 
Gérard qui est un portrait, celui de 
mon véritable mécano  – je roule 
en BX, or il n’y a plus beaucoup 
de garages qui réparent les BX 
aujourd’hui. Là, on est plus dans la 
chanson « réaliste ». L’idée, c’est de 

laisser la place aussi, d’ouvrir vers 
l’imaginaire. Dans notre musi-
que, il y a toujours cette obsession,  
assez personnelle, je veux pousser 
jusqu’au bout. Et je me bats pour 
la faire aboutir, quoi qu’il arrive.  
Si on s’appelle Têtes  Raides, c’est 
dû à ça. De même que toute chan-
son est liée à son époque. Brassens, 
Ferré, Ferrat appartiennent à leur 
époque. Qu’on le veuille ou non, 
on est lié à cet «  espace temps  ». 
Je ne pense pas que l’on retrouve 
de tels chanteurs. Ce sera encore 
autre chose. Sur ce nouvel album, 
nous avons voulu retrouver l’équi-
libre entre les mots et la musique. 
Sans rien nous interdire, d’où des 
chansons un peu reggae, ou rock, 
ou punk... C’est toujours le sujet 
et le sens qui nous guident. Le ton 
et la manière dont on présente les 
choses restent Têtes Raides. 

[propos recueillis par José Ruiz]

Têtes Raides, 
vendredi 11 février, 20 h 30, 
Le Pin Galant, Mérignac (33700). 

Renseignements 
05 56 97 82 82 www.lepingalant.com

Nouvelles Têtes
Le plus secret des groupes de la scène alternative française à la fin des années 1980 était sans doute aussi déjà le plus adulte. 
Avec une morve identique, mais une façon de la contenir, de la canaliser, qui distinguait Têtes Raides, dès ce patronyme sec, sans 
article, et des musiciens qui n’apparaissaient jamais sur les pochettes de leurs disques. Une vingtaine d’années plus tard, Christian 
Olivier, le chanteur auteur compositeur, tient bien la barre, mais avec la sortie de L’An demain, le nouvel album, vire un peu de bord. 
Cap sur un parti plus résolument « chanson ». Une autre « rupture » perceptible dès la jaquette du nouvel opus : la photo du leader. 
Une première !! Propos saisis au vol.

Christian Olivier

« Toute chanson est 
liée à son époque. 
Brassens, Ferré, 

Ferrat appartiennent 
à leur époque. Qu’on 
le veuille ou non, on 
est lié à cet “espace 

temps”. Je ne pense pas 
que l’on retrouve de 

tels chanteurs. Ce sera 
encore autre chose. »
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chronique GLOIRES LOCALES

Entouré par des parents méloma-
nes et curieux dans la pratique, 
Tiou se détourne des Beaux-Arts 
pour rejoindre une formation au 
sein de l’école de musique borde-
laise l’IREM. Son premier amour, le 
saxophone ténor, lui portera chance 
lors de l’audition. Après avoir acquis 
des bases plus académiques et s’être 
enrichi de cette expérience humai-
ne, il met sans retenue la musique au 
service de ses écrits, ses mots à lui. 
Alors qu’il a toujours aimé fréquen-
ter les bars-concerts et osé les scènes 
ouvertes, la rencontre avec Bruno 
Kreitz, fier représentant des «  Jeu-
dis de la chanson française » au Chat 
Gourmand depuis début 2009, a été 
déterminante. Depuis deux ans, Tiou 
se lance donc à corps perdu dans son 
projet solo. Il saisit rapidement l’oc-
casion d’enregistrer une maquette 
« au fond du jardin » avec Edgar de 
l’Est. Ces deux-là ne manqueront pas 
de monter ensemble sur scène à l’ar-
rivée des premiers bourgeons.
Après avoir parcouru la région pour 
partager son univers, le composi-

teur-interprète se voit en haut de 
l’affiche et monte à la capitale. Sou-
tenu par Anapurna Productions, 
et notamment Karine Esteban, qui 
n’hésite pas à faire la route avec lui, 
cette tête blonde ébouriffée se pré-
pare aujourd’hui aux Petites Scè-
nes d’Été de l’IDDAC et aux Scènes 
d’Été en Gironde. Pour ces derniè-
res et le temps d’une journée, il se 
sera même amusé devant la caméra  
au Garage Moderne, lieu d’exposi-
tion alternatif pour lequel il ne ca-
che pas son affection. Fini les petits 
boulots, souhaitons lui d’accéder  
à l’intermittence. 
Désinvolte sur une scène de théâtre, 
Tiou ponctue de ses notes cuivrées 
les déboires d’une diva sur le re-
tour  – Julie Lagarrigue  – dans The 
Sensationnel Duo. Il confie avoir 
repris depuis quelques mois ses pin-
ceaux et sa palette de couleurs. Avec 
quelques expositions à son actif, il 
allie formes abstraites et fragments 
de photographie. Ce passionné d’art 
ne peut renier l’éclectisme de ses 
influences musicales et habille sa 

poésie de blues, de jazz ou encore 
d’electro. Apprivoisant un accor-
déon déniché dans une brocante 
ou bidouillant sa boîte à rythmes,  
il brouille également les pistes en 
mélangeant son flow aux côtés de 
MC Nedy.
Refusant d’être « catalogué chanson 
française » et s’acoquinant toujours 
avec des groupes de punk-rock, il 
évoque avec du recul et une cigaret-
te aux lèvres le temps où il arborait 
« une crête sur la tête ». Il reconnaît 
être engagé, mais se garde bien de 
faire l’amalgame entre ses convic-
tions et ses compositions. Il préfère 
partager avec sensibilité les ques-
tions de la vie, ses rêves et même les 
coups d’un soir. Dernier échange de 
sourires. On le laisse repartir à vélo 
dans les rues pavées de Bordeaux. 

[Béatrice Lajous]

http://www.myspace.com/matioubx

Jeudi 24 février, 
21 h, Le Cercle des poètes disparates.

Une langue affranchie
Il est temps de se plonger dans le monde de la chanson française, avec un jeune 
loup, en solo et loin d’être solitaire quand on le retrouve dans un de ses quartiers 
de prédilection. Il répond depuis longtemps au surnom plus qu’amical de Tiou.
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J’ai enregistré mon premier disque à 
23 ans. Après deux premiers albums 
de folk standard (avec guitare, basse 
et batterie), j’avais envie de prendre 
mes distances avec ce format-là. Je 
souhaitais renouer avec mes raci-
nes classiques – je suis violoniste de 
formation – et assumer ma musique 
sous mon vrai nom. Et je désirais 
aussi faire cohabiter folk et clas-
sique et, surtout, aller un peu plus 
loin dans la démarche en essayant 
de toucher à tout ce qui est musique 
expérimentale, électroacoustique. 
C’est là qu’aujourd’hui se situe ma 
musique  : au confluent des genres. 
C’est pourquoi j’ai voulu travailler 
avec Valgeir Sigurosson, qui a l’ha-
bitude de faire cohabiter ces mon-
des. J’avais 5 ans quand j’ai annoncé 
à mes parents, qui n’étaient pas spé-
cialement musiciens, que je voulais 
apprendre le violon, à cause de ma 

grand-mère, qui était violoniste.  
Tel est mon caractère : quand j’ai en-
vie de quelque chose, je m’en donne 
les moyens. En Suisse, au Conserva-
toire, c’est à l’âge de 15 ans que l’on 
doit décider de s’orienter ou non vers 
un devenir professionnel. Lorsque 
ce choix s’est présenté, j’ai décidé de 
ne pas en faire mon métier, mais de 
continuer la musique pour le plaisir. 
Elle m’a rattrapée plus tard.

Comment la chanson est-elle arrivée 
dans votre vie ?
À la fin du Conservatoire, j’avais 
18  ans, j’ai laissé mon violon à la 
maison et je suis partie en Nouvel-
le-Zélande, où j’ai passé une année. 
Et c’est la voix qui a pris la place du 
violon. Comme beaucoup de gens 
de mon âge, je me suis retrouvée à 
jouer de la guitare au coin du feu. 
J’ai découvert mon envie de chanter, 

puis la possibilité de faire quelque 
chose à force de travail. Je me suis 
rendu compte que l’approche de la 
voix ressemble à celle du violon, au 

niveau de la technique, de la res-
piration et du maintien du corps. 
Un changement d’un millimètre, 
pour la voix, a la même incidence 

que sur le violon. En rentrant de 
ce périple, j’ai commencé à com-
poser, puis j’ai joué mes chansons 
en public. De fil en aiguille, j’ai 
rencontré Simon Gerber, qui a pro-
duit mes deux premiers disques.  
Il m’a beaucoup apporté sur le folk, 
on a tourné ensemble durant cinq 
ans, et je me suis intéressée au tra-
vail de Valgeir Sigurosson. Au-delà 
des influences musicales, ce sont les 
personnes qui m’intéressent, celles 
qui choisissent une ligne et la tien-
nent, malgré les effets de mode ou 
les critiques ; des personnes qui ont 
gardé leur foi. David Lynch ou Tim 
Burton dans le cinéma, Patti Smith 
ou Alain Bashung dans la chanson 
ont toujours avancé sur un chemin 
qu’ils ont eux-mêmes créé. Voilà 
des artistes en lesquels je crois.  
Dans un environnement où tout va 
vite, où chacun a envie de faire le 

tube du moment, je suis plutôt dans 
une philosophie de la lenteur, dans 
la construction des choses pas à pas. 
D’ici à dix ans, j’aurai peut-être fait 
un ou deux disques de plus, il y aura 
une petite ligne qui se sera dessinée 
et je pourrai me dire : « Ok,  j’ai fait 
ce dont j’avais envie. »

Que recherchiez-vous en allant rejoin-
dre Valgeir Sigurosson en Islande pour 
vous produire ?
Sa pratique des rencontres en-
tre différents univers musicaux. 
J’apprécie ce qu’il a réalisé avec 
tous les gens avec lesquels il a 
travaillé, notamment Camille, 
Ane Brun. Et puis bien sûr, le 
fait qu’il habite en Islande, un 
pays que je rêvais de connaître. 
J’ai tout écrit alors que j’étais en 
Suisse, textes et arrangements.  
Je suis arrivée trois mois avant le 
début de l’enregistrement pour 
essayer de trouver une ligne à 
ce disque. Pas seulement un ali-
gnement de chansons, mais un 
univers. Je savais que Valgeir 
pourrait m’aider à construire 
cette ligne, à cerner cet univers.  
Il y a eu un réel dialogue entre 
nous, il a vu que je savais ce que 
je voulais, et nous avons trouvé 
notre chemin. Il dirige le label 
Bedroom Community, sur lequel 
il a produit un certain nombre 
d’artistes. J’ai ainsi été amenée 
à faire la connaissance de musi-
ciens évoluant à la frontière du 
classique, de l’expérimental et du 
folk. Ça m’a donné envie de créer 
un réseau semblable en Suisse.  
Désormais, je tourne avec 7  per-
sonnes issues de milieux très dif-
férents, et chacune amène de l’eau 
au moulin. Je me suis sentie très à 
l’aise en Islande, la mentalité me 
correspond bien. Ce n’est pas un 
hasard si je m’y suis retrouvée : je 
suis attirée par les îles. Je suis allée 
en Nouvelle-Zélande, en Austra-
lie, sur l’île de Vancouver, et, cette 
année, j’ai un projet avec le Japon. 
Je vais vers ces inconnus qui ne 
sont jamais porteurs d’un dépay-
sement total.

Cependant, on vous imagine mal aux 
Bahamas ou aux Antilles !
C’est vrai, je suis plutôt attirée par 
les pays du Nord, j’aime le froid.  
Je suis automnale autant pour mon 
caractère que pour les saisons que 
j’apprécie. Mon regard se tourne 
plus naturellement vers l’Est ou le 
Nord qu’en direction du Sud. 

[propos recueillis par José Ruiz]

Olivia Pedroli,
jeudi 17 février, 19 h 30, 
Le Rocher de Palmer, Cenon (33150).

Renseignements 
05 56 74 80 00 www.lerocherdepalmer.fr

Froide détermination
Trois albums et 29 ans à peine, le parcours ventre à terre d’Olivia Pedroli n’est pourtant pas à l’image des mélodies évanescentes 
qui hantent The Den (la tanière), dernier opus de cette chanteuse folk habitée, qui, de Neuchâtel à Reykjavik, réussit avec ce disque 
une métamorphose radicale. Après deux albums plus conventionnels sous le nom de Lole, elle récupère son véritable état civil et 
embarque le producteur Valgeir Sigurosson (Bonnie Prince Billy, Björk, CocoRosie) dans une aventure qui ressemble à une renais-
sance. Rencontre avec une femme forte sous des atours de frêle communiante. 

Olivia Pedroli

« Dans un environnement 
où tout va vite, où chacun 

a envie de faire le tube 
du moment, je suis plutôt 

dans une philosophie de la 
lenteur, dans la construc-

tion des choses pas à pas. »
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Depuis son Ontario natal, Timber 
Timbre a su conquérir un public 
fervent et de plus en plus large, no-
tamment sur la foi de ses perform-
ances envoûtantes dans des lieux 
inhabituels. En activité depuis 2005, 
avec trois albums au compteur et un 
statut de nouveau Leonard Cohen 
en poche, le garcon a fait fructifier 
son capital lo-fi domestique vers des 
territoires de mélancolie hautement 
sophistiquée, sombre à souhait et 
paradoxalement sans âge. 

Sorti à l ’origine au Canada sur 
l’étiquette Arts & Crafts, en 2009, 
l ’éponyme Timber Timbre a reçu 
un formidable accueil, porté par 
un authentique bouche à oreille, 
qui l ’a conduit à décrocher une 
nomination au Polaris Music 
Prize et à faire en juillet la cou-
verture du Eye Weekly de To-
ronto qui l ’a couronné “Album 
de l’année”. Loin de toute tenta-
tive chauvine, ce choix fait sens 
tant l’œuvre en question s’impose 
d’elle-même par sa grâce intem-
porelle, sa fragilité à f leur de 
peau, son étrangeté digne d’une 
rencontre nocturne autour d’un 
feu de camp entre Young Marble 
Giants et Jim White
Désormais établi à Montréal, re-
vendiquant sa condition de trio 
(Mika Posen au violon et Simon 
Trottier à la lap steel, à l ’autoharp 
et aux synthétiseurs), Tim-
ber Timbre a realisé un disque 
stupéfiant capturant l’attention 

de l’auditeur tout autant par ce 
qu’il contient que par ce qu’il ne 
contient pas. La somme des par-
ties qui le constituent donne un 
résultat enraciné dans un en-
droit à nul autre pareil, digne de 
David Lynch, où se croisent blues, 
country et folk, la précision des 
atmosphères qui s’en dégagent 
rendant toutefois toute descrip-
tion de genre secondaire. C’est 
peu dire qu’à 29 ans, le futur lui 
appartient.
 
Les Nuits de l’Alligator #6 : 
CW Stoneking + Timber Timbre, 
mardi 15 février, 20h15,
Krakatoa, Mérignac (33700).

Renseignements
05 56 24 34 29 www.krakatoa.org

Timber Timbre (Arts & Crafts/PIAS)

Un Canadien errant
À la faveur de la sixième édition du festival Les Nuits de l’alligator, le chanteur et guitariste Taylor Kirk, alias Timber Timbre, se produit 
sur la scène du Krakatoa le 15 février. Avec sa voix feutrée mais toujours assurée, son jeu d’une élégance discrète, ses ornements de 
cordes et de claviers, son dernier opus éponyme s’est imposé logiquement parmi les must-have 2010.

There is a town in north Ontario, 
With dream comfort memory to spare, 
And in my mind 
I still need a place to go, 
All my changes were there. 
 
Blue, blue windows behind the stars, 
Yellow moon on the rise, 
Big birds flying across the sky, 
Throwing shadows on our eyes. 
Leave us helpless, helpless, helpless

Neil Young, Helpless, Déjà Vu, 1970 
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«  Rien n’est plus humain que de 
vouloir une vie meilleure  », dit Ha-
mid Ben  Mahi. À 37  ans, le jeune 
homme semble toujours au zénith 
avec cette danse si singulière qui le 
caractérise et qu’il a su construire et 
déconstruire en l’espace de dix ans 
à peine. C’est que sur son chemin, 
depuis sa formation de gymnaste 
et sa pratique hip-hop dans les bar-
res d’immeubles des Aubiers  – où 
il a grandi  – jusqu’aux prestigieux 
Festival d’Avignon ou Montpellier  
Danse – qui ne résisteront pas à in-
viter ce trop bel enragé –, il en aura 
rencontré des écoles, des chorégra-
phes, des esthétiques, des manières 
de faire et de vivre la danse  : Mé-
daille d’or en danse jazz du Conser-
vatoire de région de Bordeaux ; for-
mation au sein de l’école de danse 
Rosella-Hightower à Cannes, puis 
au sein de l’école d’Alvin Ailey à 
New York ; interprète chez Philippe 

Decouflé, Jean-François Duroure et 
Kader Attou... Voilà de quoi nourrir 
un homme en l’éduquant aux « bon-
nes manières »... Mais ce serait là mal 
connaître le garçon, trop attaché à 
ses origines sociales et culturelles, 
et bien déterminé à se saisir « autre-
ment  » des possibles qu’il a su, en 
parfait autodidacte, se donner. 
Pour cela, il manquait alors une 
rencontre à son parcours, qui ne 
tardera pas à venir : ce sera celle de 
Michel Schweizer  – déterminante 
pour la suite. C’est en 2000 donc 
qu’il rejoint la compagnie La coma, 
en tant qu’interprète chorégraphi-
que sur le spectacle Kings (2000). 
De là, l’évidence que le plateau peut 
aussi être un espace où l’on peut oser 
dire, prendre la parole et se mettre 
à déconstruire ce que l’on attendrait 
de vous  : un magnifique danseur 
hip-hop. Magnifique, il reste et res-
tera certainement. Mais là ne sont 

ni le désir ni l’engagement d’Ha-
mid Ben  Mahi, qui, depuis Kings 
et sa version solo, Chronics (2001), 
n’a jamais cessé d’envisager sa pra-
tique autrement que dans l’urgence 
de donner voix et corps à celles et 
ceux qui appartiennent à la marge, 
aux minorités, et que les structu-
res de pouvoir et leurs représen-
tants s’appliquent toujours mieux 
à museler voire à neutraliser. Avec 
Édition Spéciale, compagnie qu’il 
crée en 2000, Hamid signe alors 
Sekel (2004), Existe, existe (2005), 
Faut qu’on parle  ! (2006, en colla-
boration avec Guy Alloucherie) 
et On n’oublie pas (2007). Autant 
de pièces aux titres manifeste, qui 
le positionneront dans le paysage 
chorégraphique comme un artiste 
engagé et disons le encore ... un très 
très beau danseur. 
En 2010, il tombe alors sur ce livre : 
La Géographie du danger, du journa-

liste, poète et écrivain algérien Ha-
mid Skif. Échappant à deux tenta-
tives d’assassinat, traqué et censuré 
pour ses propos et son activisme en 
faveur de la liberté d’expression, Ha-
mid Skif, lauréat du prix du roman 
francophone 2007, nous livre ici une 
fiction qui pourrait bien ne plus en 
être une. «  Mon roman décrit une 
Europe virtuelle, complètement do-
minée par l’extrême droite », et c’est 
peu de dire que cette vision futuriste 
semble chaque jour trouver place et 
voix au présent. La géographie du 
danger, « c’est celle de l’inexistence », 
confie l’auteur, ou comment réussir 
à se rappeler que l’on est bien vivant 
quand on est obligé de vivre caché, 
sous une autre identité, dans l’illéga-
lité d’une place à laquelle l’émigrant 
clandestin n’a pas droit  : celle de 
vivre, tout simplement. Puissions-
nous espérer élargir le jeu politique 
et constituer au plus vite pioche bien 

plus heureuse pour traiter le crucial 
problème Nord-Sud autrement qu’en 
prêchant « un discours misérabiliste 
de charité » ou « en préconisant des 
solutions policières qui ne règlent 
rien  », interpelle ici l’auteur et son 
homonyme en écho. 

[Sèverine Garat]

La Géographie du danger, chorégraphie & 
mise en scène de Hamid Ben Mahi, jeudi 
10 février, 20 h 45, Théâtre des Quatre-Sai-
sons, Gradignan (33170)

Renseignements 
05 56 89 98 23 www.t4saisons.com

Contre l’enfermement
« Que se passerait-il si demain, après-demain, la banalisation de la politique de droite et d’extrême droite était poussée à ses ultimes 
conséquences ? » interroge Hamid Skif, auteur de La Géographie du danger, qui pourrait presque nous faire douter du genre littéraire ici 
choisi (roman), tant la réalité en cours semble chaque jour se rapprocher de pareille fiction. Une parole qui ne pouvait échapper à Hamid 
Ben Mahi, chorégraphe et danseur bien connu des scènes girondines, pour qui la danse est une pratique certes artistique, mais avant 
tout politique. De Hamid Skif à Hamid Ben Mahi, retour aux racines algériennes partagées par les deux artistes, pour une adaptation 
scénique à voir le 10 février au Théâtre des Quatre-Saisons de Gradignan.

Hamid Ben Mahi
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Une table en bois et ses chaises dont 
on devine qu’elles sont exposées 
aux éléments depuis longtemps, la 
colonne des Girondins en point de 
mire à droite, les allées de Tourny 
qui s’étirent sous le flot des voitu-
res et le toit du Grand Hôtel Regent 
pour vis-à-vis : c’est le petit privilège 
dont jouit Marie-Ange Rapiteau, la 
chargée des publications de l’Opéra 
de Bordeaux. Une terrasse, perchoir 
à l’ombre des Muses et des Grâces, 
dans les derniers étages du Grand-
Théâtre, juste en face de son bureau. 
Le haut patronage de Melpomène, 
d’Euterpe et compagnie n’est pas 
de trop quand il s’agit de rédiger les 
innombrables programmes et docu-
ments consacrés aux quelque deux 
cents spectacles  – ballets, concerts 
symphoniques, opéras...  – donnés 
chaque année, sur la scène en bas. 
Derrière la silhouette gracile et le 
regard un tantinet timide se ca-
che pourtant une sacrée patience.  
Ce poste, elle le voulait, elle le rêvait, 
et elle l’occupe à présent depuis un 
peu plus de quatre ans. 
À cette époque, en 2002, les publi-
cations dépendent du service « édi-
tions, dramaturgie  ». Marie-Ange 
passe un premier entretien de recru-
tement. Échec. Qu’à cela ne tienne, 
la voilà partie pour le secrétariat 
de la Mairie de Bordeaux. Vite, elle 
devient attachée parlementaire, 
pour revenir au palais Rohan, ser-
vice communication cette fois-ci.  
Rien qui ne lui fasse regretter la 
Charente et l’ambiance thermale 
de la ville de Jonzac. Elle y a tout de 
même passé cinq ans, et, en agent du 
patrimoine passionné d’histoire  – 

elle possède son DEA de civilisation 
et économie médiévale  –, elle dé-
veloppe une large gamme de publi-
cations sur la commune. Voilà son 
atout, savoir faire simple  : «  C’est 
pour cela qu’en 2006, Laurent Croi-
zier – le responsable de la communi-
cation de l’Opéra – m’a recontactée. 
Il cherchait quelqu’un qui aurait à 
la fois la capacité d’écrire des tex-
tes qui demandent beaucoup de re-
cherches, et notamment historiques,  
et qui puisse le faire de la façon la 
plus accessible qui soit », souligne-t-
elle avec une petite once de fierté. 
Dans le bureau qu’elle partage avec 
«  les filles  » du service communi-
cation  – qu’elle tient absolument à 
présenter – une grande bibliothèque 
croule sous des liasses de program-
mes, magazines, dépliants sur les-
quels elle a travaillé, mais accueille 
surtout une sélection de livres 
consacrés à la musique classique.  
La collection «  Bouquins  » y tient 
une bonne place, et les encyclopédies 
du genre côtoient les biographies de 
compositeurs. Si elle s’avoue pas-
sionnée d’opéra, n’en manquant 
aucun donné par la maison, certains 
courants et formations lui donnent 
du fil à retordre  : «  La difficulté de 
travailler sur l’ensemble des pro-
grammes de l’Opéra de Bordeaux 
réside dans sa grande richesse. Je sais 
qu’il me reste beaucoup de progrès à 
faire sur sa partie symphonique, que 
j’estime ne pas suffisamment maîtri-
ser. Et si la musique de chambre me 
pose quelques soucis, je m’arrache les 
cheveux sur les concerts baroques ! » 
Elle confesse cela en riant avant 
d’ajouter, plus sérieuse, avoir décou-

vert avec enthousiasme la musique 
klezmer et porter une attention tou-
te particulière au programme jeune 
public, « rédigé surtout pour les pa-
rents. Là, ma sensibilité de maman 
compte beaucoup dans l’écriture. » 
Les publications de l’Opéra de Bor-
deaux ont beaucoup évolué ces der-
nières années, privilégiant un format 
plus compact et des photos, moins 
académiques – le corps de ballet au 
travail plutôt qu’une énième gravure 
de la Grisi. Perdure tout de même 
pour la chargée des publications un 
des exercices les plus acrobatiques : 
la biographie d’artiste. Elle lève les 
yeux au ciel. «  Il n’y a rien de plus 
susceptible qu’un chanteur ou un 
danseur, surtout lorsqu’il est invité. 
Certains nous font confiance, d’autres 
sont très pointilleux. Évidemment, je 
cherche toujours à être au plus près 
de leur réalité, mais puisqu’ils pos-
sèdent aussi leurs propres moyens de 
communication, pas toujours maî-
trisés, je ne suis jamais à l’abri d’un 
copié/collé malheureux dans les do-
cuments qui me sont remis. Certains 
surgissent dans le bureau en faisant 
un grand scandale. Cela demande 
alors pas mal de diplomatie...  »  
Pas toujours facile d’être une «  pe-
tite fourmi », comme elle se définit. 
Toutefois, elle trouve sa plus grande 
satisfaction lorsqu’elle sait offrir de 
nouvelles clés de lecture au public 
assis dans la salle. « C’est une façon 
différente de partager l’émotion du 
spectacle vivant. » 

[Estelle Gentilleau]

Une fourmi au paradis
L’Opéra de Bordeaux a ses étoiles, ses voix, ses techniciens mais aussi ses 
plumes. Marie-Ange Rapiteau rédige programmes, plaquettes et dépliants des 
spectacles. Un exercice qui lui permet de satisfaire ses envies d’historienne et 
sa curiosité de mélomane.

chronique les métiers de l'opéra



Pratiques laborantines, petites 
formes et non-danse auraient fait 
leur temps pensent-ils tout bas – et 
«  leurs  » publics avec  ?  –, et c’est à 
la recherche de spectacles « dansés » 
que les « professionnels de la profes-
sion  » guettent programmations et 
festivals étrangers pour combler un 

tel manque et espérer remplir leur 
jauge... Les Flamands et l’Afrique 
sont alors présentés comme les favo-
ris depuis quelque temps, garanties 
d’une danse sinon survoltée, en tout 
cas balancée. 
Raphaëlle Delaunay ferait donc ex-
ception. La jeune danseuse et choré-

graphe française d’origine antillaise, 
que formation et parcours profes-
sionnels prestigieux rassurent (Bal-
let de l’Opéra de Paris, Tanztheater 
Wuppertal compagnie de Pina Bau-
sch, Nederlands Dans Theater...), 
affiche une danse qui a du peps, du 
punch, du swing et... de la technique 

(sa participation au spectacle Wolf, 
d’Alain Platel, aura sans aucun dou-
te fait événement), ce qui n’est pas 
pour déplaire aux assemblées  – et 
« leurs » programmateurs avec ? 
La voici venir donc avec son Bitter 
Sugar, « une revue nègre contemporai-
ne » (dixit RD). Certains auraient-ils 
en tête cette fameuse scène culte de 
danse des lindy hoppers dans le film 
Hellzapoppin (H.C. Potter, 1941)  ? 
Explosif !!! Voilà de quoi faire frémir 
nos programmateurs – et nous avec, 
sans aucun doute –, quand il fut un 
temps où, dans l’Amérique noire 
des années 1920-1930, la danse était 
avant tout frénétique, bouillonnante 
et partagée par un public que la fiè-
vre semblait si facilement gagner. 
Charleston, lindy hop, foxtrot, shim 
sham, autant de danses sociales por-
tées par une communauté afro-amé-
ricaine qui n’aurait eu que les ryth-
mes endiablés et l’exubérance d’une 
danse bien vivante pour dénoncer 
lynchage et haine que les noirs su-
bissaient alors au quotidien. 
Revisiter cette « page de l’Histoire » 
à travers la danse permet très certai-
nement de sentir comment la lutte 
peut aussi s’organiser depuis le plai-
sir, envers et contre tout. Celui d’une 

pratique certes artistique, mais 
avant tout sociale. La voix de Billie 
Holiday, présente tout au long du 
spectacle, ne saurait démentir l’heu-
reuse combinaison, entre euphorie 
et déchirement. En choisissant de se 
plonger dans cette culture afro-amé-
ricaine qu’est le jazz, Raphaëlle De-
launay ose alors le contrepoint de la 
danse hip-hop comme : « mouvance 
plus actuelle » et « prolongement ». 
Sur scène, la communauté de dan-
seurs qu’elle a réunie pour servir 
cette nouvelle revue nègre (après 
celle de Joséphine Baker aux Folies 
Bergère, à Paris, en 1926) se voit 
donc bien servie côté «  danse dan-
sée ». Sur de vieux standards décli-
nés en boucles et samples, ça swin-
gue, ça se désaxe, se déhanche, et le 
tout dans l’urgence qu’il y aurait à 
recréer du désir individuel et collec-
tif, depuis l’endroit le plus propice 
qu’il soit aux yeux de Raphaëlle : le 
corps – social, politique et culturel. 

[Sèverine Garat]
  
Bitter Sugar, chorégraphie de Raphaëlle De-
launay, du mercredi 9 au vendredi 11 février, 
20 h, TnBA, salle Vauthier.

Renseignements 
05 56 33 36 80 www.tnba.org

Caroline Lemignard s’est formée au 
théâtre classique, ainsi qu’au mime, 
au butô, au clown, à l’improvisation et 
autres arts de la rue dans sa tendre cam-
pagne auvergnate, qu’elle battit ensuite 
en tant que comédienne avant de s’ins-
taller il y a quelques années à Bordeaux, 
où on a pu la voir notamment dans des 
créations du Théâtre en Miettes ainsi 
que des compagnies À Travers Temps, 
Et des clous… 
Elle a créé en 2009 ce Tout le monde me 
regarde, solo clownesque «  pour adul-
tes », qu’elle a montré depuis au Festival 
d’Aurillac puis au off d’Avignon, et qu’elle 
reprend aujourd’hui dans une des salles 
de la Boîte à Jouer. Cherchant son clown, 
Caroline en aurait trouvé un « féroce » 
en la personne  de Mona, avatar trash, 
fainéant, misanthrope, mélancolique et 
particulièrement inapte, mais qui sait 
faire le plein avec sa fausse vacuité dans 
ce spectacle optimiste et désespéré dont 
la philosophie générale, selon son auteur, 
tiendrait dans cette phrase de Clément 
Rosset : « Comment concilier l’amour de 
l’existence avec l’ensemble des arguments 
plausibles ou raisonnables qui tous contri-
buent à tailler celui-ci en pièces ? »
 
Tout le monde me regarde, écriture, mise en 
scène et jeu Caroline Lemignard, du jeudi 10 
au samedi 26 février, du jeudi 17 au samedi 
26 mars, du jeudi 14 au samedi 30 avril, à 
21 h, La Boîte à Jouer, salle 1.

Renseignements 
05 56 50 37 37 www.laboiteajouer.com
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Mona, une entreprise d’inutilité publique

4 consonnes et 3 voyelles
On nous dit que la danse française est aujourd’hui en mal de... danse(s) ?! Tel serait le constat partagé par l’ensemble des producteurs 
et diffuseurs de spectacle vivant français, en quête de pièces chorégraphiques « grand format » et « tout public » aptes à occuper les 
grands plateaux de nos scènes nationales et à nous en mettre plein les mirettes... Mais voici venir : Raphaëlle Delaunay ! Quoi de mieux 
pour remonter le moral des troupes ?
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Depuis un an, nous nous appli-
quons ici à interroger cette langue 
que nous parlons tous au quoti-
dien, à l’ère du capitalisme.com, 
comme instrument de travail qui 
n’est précisément plus laissé sur le 
lieu du travail mais emporté avec 
soi, partout et en continu, jusqu’au 
lit ! Cette novlangue diffère en 
effet des anciennes «  langues de 
bois  » du type LTI (Lingua Tertii 
Imperii) ou LQR (Lingua Quintae 
Respublicae), quand elle n’est plus 
imposée par un pouvoir extérieur 
mais intériorisée par chacun d’en-
tre nous et qu’elle n’est pas vide 
de sens mais bien plutôt «  la plus 
adéquate au monde que nous nous 
sommes faits  ». Domestiqués que 
nous sommes à cette langue qui 
puise ses termes, tournures et néo-
logismes dans la science, l’écono-
mie et la publicité, nous la parlons 
depuis n’importe quel lieu d’énon-
ciation au sujet de n’importe qui et 
de n’importe quoi. 

C’est donc «  démocratiquement  » 
que le vaste projet de mathémati-
sation sociale cher aux grammai-
riens de Port-Royal, à Leibniz ou 
à Condorcet, pourrait enfin s’ac-
complir, quand, à la différence de 
la violence exercée par une langue 
technicisée « sur des domaines non 
techniques » – visant «  la mécani-
sation f lagrante de la personne el-
le-même » –, la novlangue actuelle 
«  correspond très exactement à 
l’extension des domaines de la vie 
effectivement régis par la rationa-
lité technique  ». À l’horizontalité 
discursive induite par une vie mé-
canisée vient alors s’ajouter cette 
fameuse «  culture du projet  », où 
l’individu est sommé de faire mon-
tre de sa créativité pour que dans 
ce «  tous semblables  » il puisse 
« marquer la différence ». Le « ca-
pital humain » est alors moins sol-
licité pour son objectivité – quand 

les machines sont définitivement 
plus compétentes pour dire l’in-
dice de précipitations, le sexe de 
l’enfant à venir ou la garantie que 
« tout se passera bien » – que pour 
sa subjectivité, comme part rési-
duelle qui résiste encore – jusqu’à 
quand  ?  – au projet de normali-
sation totale, et dont l’économie 
autant que les politiques publiques 
ont aujourd’hui plus que jamais 
besoin pour être « compétitives ». 
Libérés d’une relation objective au 
monde, aux autres, aux objets, les 
individus semblent donc n’avoir 
jamais eu autant de place pour ex-
primer leur sensibilité au moyen 
d’une langue qui, paradoxalement, 
tend à neutraliser toute trace de 
subjectivité. Comment faire alors 
pour révéler et dire cette part sub-
jective avec une langue née de la 
science et de l’objectivité, sauf à 
pratiquer jeux de langage et ma-
nipulation d’énoncés, avec la dif-
ficulté de dire exactement «  d’où 
l’on parle » ? Toute pratique étant 
discursive, au sens où elle s’ins-
crit dans un régime de représen-
tations – les styles de vie, les mo-
des de faire, de dire, d’échanger, 
les institutions, les textes  – d’une 
société donnée, comment le sujet 
parlant peut-il aujourd’hui s’enga-
ger dans une prise de parole com-
me acte avant tout politique  – tel 
que défini par Foucault avec son 
concept de parrêsia – tant la tech-
nicité de cette langue semble régir, 
au-delà des énoncés, jusqu’aux 
pratiques elles-mêmes ? 

Économie créative, immatérielle, 
capital cognitif, dispositifs, re-
cherche et développement, pro-
cessus de création, performance, 
opérateurs, ingénierie, expéri-
mentations... la liste est longue de 
ce qui vient nourrir les pratiques 
discursives de cette « classe créati-
ve » grossièrement définie comme 

« ensemble de travailleurs intellec-
tuels, scientifiques et artistiques  » 
et souvent porteurs et acteurs d’un 
« dynamisme économique, social et 
culturel ». Si cette novlangue sem-
ble communément partagée, les 
représentations diffèrent pourtant 
bien selon le lieu d’énonciation 
qu’occupe le sujet parlant : comme 
« parrésiaste », avec un «  lien fort 
et constituant entre celui qui parle 
et ce qu’il dit », ou comme rhéteur, 
dont la rhétorique dénoue précisé-
ment ce lien.
 
[Sèverine Garat]

Sources :  
- Victor Klemperer, LTI, la langue 
du IIIe Reich, Albin Michel, 1996
- Éric Hazan, LQR, la propagande 
du quotidien, Raison d’agir, 2006
- Jaime Semprun, Défense et illus-
tration de la novlangue française, 
L’Encyclopédie des nuisances, 2005
- Richard Florida, The Rise of the 
Creative Class, Basic Books, 2002
- Michel Foucault, « Le Courage 
de la vérité, le gouvernement de 
soi et des autres II », cours au 
Collège de France (1984), Seuil/
Gallimard, 2009

comme
novlangue

Chaque mois, l’abécédaire des politiques culturelles s’écrit comme une chroni-
que postée à un acteur culturel local. Il dispose alors de 1 000 signes dans le 
prochain numéro de SPIR!T pour réagir à une entrée. Chronique postée à Renaud 
Cojo, metteur en scène, compagnie Ouvre le chien.

N

Contribution de Stéphane Ab-
boud, M comme Médiation cultu-
relle (voir SPIR!T #66, décembre 
2010). 

Sans certaines rencontres, je ne se-
rais pas en train de répondre à cet 
article. En m’appuyant sur l’art, j’ai 
pu par un réel échange ne pas être 
un monstre social. L’art si ineffi-
cace soit-il permet de continuer à 
dialoguer avec ses contemporains. 
Même si beaucoup de propositions 
tiennent plus de Marie Claire Idées 

que d’une disjonction face au réel. 
Pour mémoire, la manifestation 
Imaginez Maintenant, avec ses 
enquêtes de satisfaction à la sor-
tie, mettait formidablement bien 
en scène économie de l’art (parc 
d’attractions) et marchandisation 
de l’engagement. Pourrions-nous 
«  imaginer demain  » sans souci 
d’efficacité  ? Construire sur un 
apprentissage général, empirique, 
des fondations ouvertes pour une 
société considérant le sensible et le 
singulier  ? Remettre du désir, de 

la respiration dans nos approches, 
en plaçant le sujet au centre de nos 
activités  ? Ici, la médiation pour-
rait réunir l’artistique, le social 
et le politique pour une approche 
conscientisée et sensible de nos ac-
tivités. Mais quand le culturel est 
absorbé dans l’économique, que 
reste-t-il de la médiation ? La mé-
diation devrait être une éducation 
permanente, comme l’art est une 
possibilité d’échange entre nous-
mêmes, les autres, et le réel.
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Comment vous présenter ?
Euh. Être humain  ? Pour le reste, 
le professionnel, le plus juste se-
rait metteur en scène et musicien.  
Et aussi directrice de la compagnie 
Le Grain, spécialisée dans le théâtre 
musical. 

Qu’est-ce qui vous a motivée, prédes-
tinée pour ce parcours ?
Prédestinée  ? Rien. C’est une bi-
furcation, un pas de côté dans mon 
parcours de comédienne. Mais je 
m’aperçois aujourd’hui que je ne 
pouvais pas faire l’économie de la 
musique. Je suis née dans le Gers, 
dans un milieu qui ne me prédes-
tinait pas du tout au monde artisti-
que. Je fais du théâtre depuis que j’ai 
13  ans. C’est vraiment une forma-
tion sur le tas, de type autodidacte, 
avec la persévérance qui va avec. 
Parallèlement, j’ai fait des études 
littéraires et paramédicales. J’étais 
metteur en scène, en milieu rural, 
ma compagnie jouait Brecht, Mo-
lière, etc. Un jour, les comédiens se 
sont plaints : ils me trouvaient trop 
exigeante sur les hauteurs de voix, 
les rythmes, les silences. J’exigeais 
d’eux une technique que je n’étais 
pas capable d’enseigner. Ce sont eux 
qui m’ont poussée  : je suis partie, 
pour me former en musique. 

Vous n’aviez pas de formation musicale ?
Aucune. Je dirais même que je 
n’avais aucune culture. À 30  ans, 
j’ai suivi des études de haut niveau, 
à l’université Saragosse de Pau.  
Dès le premier cours d’harmonie, 
j’ai senti que c’était un formidable 
outil théâtral  : la musique, comme 
la mise en scène, c’est l’art de la per-
ception simultanée. J’ai fondé Le 
Grain dans les Hautes-Pyrénées, en 
1986, puis, on a été pris en résidence 
au Théâtre Saragosse, toujours à 
Pau. On est donc « passés » en Aqui-
taine, il y a eu des coproductions 
avec Bordeaux, où on s’est implantés 
vers 1992.

Pour une autodidacte, vous vous 
êtes toujours portée vers des com-
positeurs contemporains  : Aperghis, 
Stockhausen, Scelsi, que vous avez 
mariés avec des auteurs atypiques, 
Novarina, mais aussi Deleuze, Jan-
kélévitch. Comment expliquer ce 
tropisme vers des univers réputés 
techniques, confidentiels, du moins 
méconnus ?
Je ne sais pas très bien. Ce n’était pas 
planifié, ni décidé. Mais je constate 
rétrospectivement qu’il s’agit d’un 
mouvement de fond. C’est un par-
cours d’une grande difficulté, mais 
je suis obstinée. Quand un autodi-
dacte se met un truc en tête, il n’a 
pas de limites  : il peut y passer des 
années... Ça passe aussi par le plai-
sir  : j’aime ces écritures. Je me suis 
passionnée pour ces connexions 
entre champ littéraire et musical.  
Tous ces artistes ont travaillé au 

Un grain dans le jardin de Berio
Comédienne devenue metteur en scène et musicienne « autodidacte », Christine Dormoy et sa compagnie, Le Grain, présentent 
Giardino della parola au Glob Théâtre. Avec la cantatrice Isabel Soccoja, du théâtre musical, vocal, lyrique, instrumental, opératique, 
de bouche, de corps fait son, d’apparitions, d’après quelques partitions d’un inventeur de formes, l’Italien Luciano Berio.

Christine Dormoy



Cours & jardins Spirit #68
15

même moment dans le même re-
gistre. Les compositeurs ont trans-
formé leurs écritures vocales, en 
même temps des auteurs ont trans-
formé la narration, inséré du ryth-
me, de la musicalité dans la langue.  
Au début, on n’y comprend rien. 
Mais quand on passe les premières 
barrières, avec un peu de travail, 
c’est un grand bonheur.

Votre but, c’était de proposer des for-
mes abordables, lisibles ? Comme une 
démocratisation ?
Absolument. Il était important pour 
moi de faire le lien avec le public 
populaire, dont je suis issue, pas 
cultivé, ou du moins étranger à ces 
cultures-là. Le metteur en scène,  
par définition, est quelqu’un qui fait 
le lien avec le public, organise les 
perceptions. Je me tiens toujours à 
cet endroit, entre les deux. 

Qu’est-ce qui a valu au Grain son label 
de compagnie de « théâtre musical » ? 
Le Grain est d’abord une compa-
gnie de théâtre, avec une équipe 
fixe de 6-7  personnes à la mise en 
scène, dramaturgie, scénographie, 
lumière, son, etc. La plupart sont là 
depuis quinze ans. Puis, un collectif 
à géométrie variable de comédiens, 
chanteurs, musiciens, selon les pro-
jets. La qualification de théâtre mu-
sical est venue plus tard, simplement 
parce que les «  subventionneurs  », 
diffuseurs, acheteurs, avaient be-
soin de nous mettre dans des cases. 
Ils ont trouvé préférable de nous 
classer là, car les budgets – disaient-
ils – étaient plus souples. 

Comment définir ce travail ? S’agit-il 
de la mise en espace de concert ou 
de récital ? une forme théâtrale fai-
sant appel à la musique ? une forme 
opératique ?
 C’est simple  : la définition est im-
possible. J’ai essayé de le qualifier, et 
le mieux que j’ai trouvé, c’est « théâ-
tre de la voix  ». Mais je vois qu’on 
me classe aussi dans le «  théâtre 
de bouche  »  ; Novarina, lui, parle 
de « théâtre de la parole ». On peut 
parler, plus simplement, de poésie. 
En outre, toutes les créations ne 
se ressemblent pas, la forme sur-
git d’elle-même. Le théâtre reste le 
cœur qui fait lien entre son et corps. 
Le théâtre, à l’origine, c’est le lieu où 
s’assemblent des spectateurs pour 
voir les choses apparaître. Et la voix, 
c’est l’apparition de ce qui ne se voit 
pas… Bref, on est en train d’essayer 
de définir l’innommable, comme 
dirait Beckett. Ou comme dit No-
varina : « Ce dont on ne peut parler, 
c’est cela qu’il faut dire. » Je trouve 
cette phrase lumineusement… in-
compréhensible.

En tout cas, on pourra se faire une 
idée avec votre dernière création au 
Glob d’après des œuvres de Luciano 
Berio. Pourquoi lui ? 
Parce que, comme Scelsi ou Stoc-
khausen, il est incontournable. Il a 
composé jusqu’à sa mort, en 2003, 
mais je me suis intéressée à ses œu-
vres écrites dans les années  1960. 
L’époque où il a créé une dynamique 

européenne – il avait un laboratoire 
de phonologie à Milan, dans lequel 
sont venus des compositeurs, des 
philosophes, comme Umberto Eco, 
des poètes, etc. Il a ouvert la brèche, 
inventé un solfège vocal, introduit la 
quotidienneté dans la voix, en insé-
rant dans la partition des toux, des 
scories, rires, etc. ; tout ce qui fait le 
corps. C’est le travail du comédien 
qui est mis en écriture.

Quelle forme proposez-vous au Glob ? 
Au départ, c’était une commande de 
l’Opéra de Bordeaux pour un spec-
tacle jeune public, de quarante-cinq 
minutes. J’ai voulu l’approfondir 
pour en faire une pièce plus longue. 
Nous avons choisi trois œuvres. 
Folksong, des mélodies inspirées de 
pays européens. Une petite ballade 
musicale conduite pas Isabel Soc-
coja, pour rentrer dans le specta-
cle. Avec des pièces qu’on n’entend 
presque jamais, comme ce requiem 
vocal qu’a écrit Berio pour la mort 
de Martin Luther  King. Ensuite, 
Sequenza  III, une partition emblé-

matique du XXe siècle, écrite pour 
une soprano seule. Ici, on déploie 
une voix dans toute sa versatilité. 
On passe d’une émotion à l’autre 
dans une vitesse prodigieuse, c’est 
une partition émotionnelle. C’est 
de la haute voltige, un corps à corps 
avec soi-même, il faut une énergie 
d’enfer. Enfin,  avec A-Ronne, Be-
rio pousse la structure musicale 
jusqu’au bout, on est cette fois dans 
le simultané  : un dialogue à cinq 
voix de cinq textes  – Marx, T.S. 
Eliot, Dante, Goethe, Barthes  – 
dans cinq langues : l’Europe parle.

Comment donner à voir cette partition ?
Berio, c’est tout sauf un solo  : il y 
a 36  personnes dans l’interprète. 
L’idée dramaturgique était d’aller au 
bout de ce parti pris schizophréni-
que. Je n’ai pas voulu renoncer à la 
richesse des timbres – basse, ténor, 
etc. Donc on a rappelé un quintet, 
et on a enregistré les voix de façon 
qu’on puisse les utiliser librement. 
Nicolas Deflache a composé une 
spatialisation du son en rapport 
avec la dramaturgie. On a filmé les 
chanteurs, qui apparaissent sur le 
costume d’Isabel, comme des per-
sonnages intérieurs. 

Un mot sur Isabel Soccoja ?
C’est le troisième spectacle que je 
crée avec elle. C’est une cantatrice 
au parcours exceptionnel  – elle a 
travaillé avec Berio, Stockhausen, 
etc.  –, mais aussi une musicienne, 
une virtuose, qui était pianiste 
concertante avant d’être chanteuse. 
Elle a réuni les instrumentistes et 
dirigé les chœurs  – les chanteurs, 
de l’ensemble vocal « classique » du 
Grain, venus du lyrique.
 
Depuis plusieurs années vous avez 
lancé l ’idée d’un lieu de création 
contemporaine à Bordeaux. Où en est 
ce projet ?
Il s’agissait de créer un centre na-
tional de création lyrique contem-
poraine. Le but est de trouver un 
lieu – un lieu physique, ou en parte-
nariat avec des théâtres – de recher-
che pour ces écritures musicales et 
littéraires. On avait eu le feu vert du 
ministère de l’époque, en 2006. Ça 
supposait une dotation de l’État… 
qui n’est pas arrivée. Donc le projet 
est suspendu. 

Cela reste-t-il votre ambition  ? Avez-
vous d’autres projets ?
La question est simple, la réponse 
pas toujours… Le temps artistique 
n’est pas le temps politique. Ce que 
je portais il y a cinq ans peut être 
remis en question aujourd’hui. Il 
y a des projets qu’on a dû repous-
ser, faute de production. Il faut 
renoncer, choisir sans arrêt. Là, je 
vais remonter « Deleuze », un pro-
jet de 2005. Je travaille également 
sur un livret d’après la poésie de 
Daniil Harms, commandé par le 
compositeur Oscar Strasnoy. Et 
aussi, je m’interroge, j’interroge la 
pertinence d’un lieu pour ce théâ-
tre de la voix. Ce qui me manque 
surtout, c’est un rapport régulier 
avec un public. Cela fait vingt-cinq 
ans qu’on est en résidence partout 
en France ou à l’étranger. On re-
vient à Bordeaux, heureusement. 
Mais, même ici, on a plus de mal 
à croiser les publics  : d’où l’im-
portance pour moi de cette pièce 
au Glob. J’en ai assez de ne jouer 
qu’une fois, de ne pas « poser » les 
spectacles. C’est propre à la diffu-
sion de la création musicale, mais 
c’est contre nature. Ça se mord 
la queue  : on ne programme pas 
de contemporain parce qu’il n’y 
aurait pas de public, mais celui-
ci ne se constitue que dans la du-
rée. Voilà pourquoi, aujourd’hui, 
je cherche d’autres manières de 
créer un nouveau lieu ou partena-
riat, tout en revendiquant la place 
de l’artiste, dans la durée. Et en 
particulier à Bordeaux.

[propos recueillis par Pégase Yltar]
Giardino della parola, mise en scène de 
Christine Dormoy, du samedi 5 au vendredi 
11 février, 21 h, sauf les 8, 9 et 10, à 20 h, Glob 
Théâtre. 

Renseignements 
05 56 69 06 66 www.globtheatre.net

« Aujourd’hui, 
je cherche d’autres 
manières de créer 

un nouveau lieu ou 
partenariat, tout en 

revendiquant 
la place de l’artiste, 

dans la durée. 
Et en particulier 

à Bordeaux. »
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Avec une belle obstination, la Mai-
son des Lutins renoue chaque an-
née avec l’envie de faire éclore avec 
un peu d’avance le printemps dans 
l’Entre-deux-Mers, suivant un sa-
vant mélange entre têtes d’affiche et 
découvertes  ; locales ou pas. Méta-
morphosé pour l’occasion en chapi-
teau et décoré par des artistes plas-
ticiens, l’espace culturel de Créon 
invite chacun à migrer vers la magie 
et l’étonnement. Car c’est un peu ça 
le secret de ce rendez-vous atypique : 
le foisonnement des arts et des prati-
ques. Ainsi, cette année, se côtoient 
Sofian Mustang et son folk mariachi, 
Las Hermanas Caronni et leur classi-
que argentin, ou La Farouche Cie, en 
sortie de résidence, qui propose De-
bout si j’ai envie !, spectacle multifor-
me (théâtre, conte, danse, musique, 
trapèze, tissu) au service d’une quête 
commune d’humanité et de poésie. 
Fil rouge de cette douzième et robora-
tive édition : les 6 musiciens de l’Or-
chestre impérial du Kikiristan, dotés 

de leurs instruments acoustiques et 
mobiles, déjà présents en 2010, n’ont 
pas seulement l’intention de délivrer 
leur enivrante relecture de l’âme des 
fanfares tsiganes – mâtinée d’effluves 
rock et latino –, mais comptent bien 
investir la semaine durant toute la 
bourgade pour aller à la rencontre de 
la population créonnaise.
Décidemment porté vers l’Est, Le 
Festin accueille également les Rou-
mains de Taraf de Haïdouks Quintet 
pour un échange au sommet avec 
DJ  ClicK (adepte des mixes sans 
frontières). Avec leurs tronches hors 
du temps, leurs dégaines chargées 
d’histoires, ce combo est la forma-
tion la plus connue de musique tsi-
gane roumaine. Musique débordant 
de vie, de rires, de sanglots et de ba-
garres. De l’authentique qui a super-
bement illustré le film Latcho Drom, 
de Tony Gatlif.
Autre motif de réjouissance en pers-
pective : la rencontre entre l’insatia-
ble bon vivant et propagateur de cha-

leur puisée aux sources de la musique 
maloya René Lacaille et Denis Péan, 
chanteur de Lo’Jo, qui compte parmi 
ses compagnons de route. 
Ayant grandi dans une famille de 
musiciens, amoureux de l’accordéon 
depuis l’enfance, Lacaille joue aussi 
des percussions, de la batterie, de la 
guitare et du saxophone. Avec son 
trio, il remet en scène de magnifiques 
chansons traditionnelles réunion-
naises. Cette rencontre n’est donc pas 
anodine et s’inspire du dernier opus 
Cordéon Kaméléon, où l’on retrouve 
trace des nombreuses aventures de ce 
dernier et la présence de nombreux 
amis tels Bob  Brozman, Bumcello, 
Tommy  C  Jordan, Danyèl Waro et 
bien sûr l’angevin Denis Péan.
Musiques au pluriel, théâtre, caba-
ret, jeune public, cartes blanches… 
une semaine pas comme les autres 
en somme.

Le Festin, du 15 au 19 mars, Créon (33670)
Renseignements www.lefestinmusik.com

Le carrefour du monde
Du 15 au 19 mars, Le Festin fête sa 12e édition, à Créon, en favorisant une fois encore des rencontres artistiques inédites autour de la 
venue d’artistes issus de la scène internationale (Taraf de Haïdouks, Las Hermanas Caronni, René Lacaille...). Plus qu’un simple rendez-
vous musical dans la saison festivalière, la manifestation, fidèle à ses principes militant et citoyen, continue de cultiver un esprit festif, 
fédérateur et singulier en proposant plus d’une dizaine de spectacles de théâtre, de danse et de cirque.

À l’occasion de la première semai-
ne des vacances de février, le cen-
tre culturel de Pauillac se laisse – 
pacifiquement  – envahir par les 
artistes pour célébrer la désormais 
traditionnelle Semaine de l’art. 
Tout à la fois événement culturel et 
aventure humaine, cette manifes-
tation repose sur deux objectifs  : 
être une vitrine de l’art vivant et 
mélanger les publics  ; le tout en 
affirmant un principe de gratuité. 
Cette semaine d’expositions, de 
spectacles et de rencontres est née 
du constat suivant : le Médoc attire 
de plus en plus de créateurs et de-
vient au fur et à mesure des années 
une terre propice à la diffusion ar-
tistique.
Aussi, depuis 2008, une poignée 
de passionnés s’évertue-t-elle à 
mettre la création et le geste artis-
tique à la portée de chacun. Ainsi, 
une douzaine de plasticiens (Da-
mien Ferré, Daniel Bassin, Fran-
çois Réau, Gena Briand, Eugénie 
Péron-Douté, Gérard Chouissa, 
Jean-Charles Millepied, Olivier 

Mallet, Patricia Molins, Richard 
Isanove et Sébastien Guyonneau), 
toutes pratiques confondues, in-
vestissent la cité médocaine au 
même titre que toutes les proposi-
tions (théâtre, danse, musique…) 
et autres ateliers pédagogiques.
Terre de gourmets par excellence, 
Pauillac rime avec vin et, chaque 
soir, à partir de 19 heures, histoire 
de se mettre en jambes, les agapes 
s’ouvrent avec « un soir, un vigne-
ron, un vin  », dégustation gour-
mande et érudite sous la houlette 
experte d’un maître de chai.
Curiosité pas piquée des hanne-
tons, Solexcitan spectacle osant 
rock’n’roll, langue  d’oc et théâtre 
de rue pour une relecture « parti-
culière » selon les frères Citano de 
l’apprentissage de l’occitan  ! Tout 
aussi prometteur de loufoquerie 
et de drôlerie, une belle rencontre 
en perspective avec une partie de 
la rédaction du magazine Fluide 
glacial, histoire de combattre la 
morosité ambiante avec cette vé-
nérable institution du rire.

Motif de réjouissance, s’il en est, 
la venue de Gizelle Smith s’impose 
comme une évidence. Chanteuse 
anglaise repérée par un label al-
lemand spécialisé dans la soul, 
auteur d’un premier album étin-
celant, This is – Gizelle Smith and 
the Mighty Mocambos, son single 
Working Woman a été remixé par 
Kenny Dope. Ni plus ni moins ! Af-
fectueusement surnommée «  The 
Golden Girl of Funk  », la demoi-
selle a charmé les oreilles averties 
de Soul Beats Records, division de 
l’association Music Action (mise, 
elle aussi, à l’honneur durant cette 
semaine, proximité géographique 
aidant).
Six jours de convivialité et de créa-
tion. Et nul besoin d’invitation…

Semaine de l’art, du lundi 14 au samedi 
19 février, Pauillac.

Renseignements 
05 56 59 07 56 http://semainedelart.free.fr

L’art est dans la rue
La huitième édition des Rencontres du court justifie de moins en moins son 
sous-titre « 30’’30’ », en gardant un cap ferme sur la forme brève dans la créa-
tion contemporaine. Plus de formes ultra brèves donc (les 30’’ des origines) et 
une thématique cette année autour des corps « dénudés, transformés, malme-
nés. » Un choix de Jean-Luc Terrade, le directeur artistique, également directeur 
de la compagnie Les Marches de l’Été, qui commença à faire du théâtre davan-
tage sur le corps que sur le texte.



Devisu
Guide des formations aux métiers créatifs

Faire vivre la scène

Communiquer





Livrer un message, fai-
re tourner un groupe, organi-
ser la promo, faire de l’événemen-
tiel, installer son backline, réor-
ganiser son back-office, jouer sa 
partition, faire swinguer un slogan, 
travailler l’image, donner du volu-
me, faire un plan de scène ou de 
com... Les équipes d’une agence 
de communication et celles d’une 
scène des musiques actuelles 
partagent bien des pratiques, des 
expressions et un univers créatif. 
Elles partagent également ces pa-
ges de De Visu, guide annuel des 
formations aux métiers créatifs, 
dans une édition 2011 renouve-
lée, ponctuée du témoignage des 
professionnels pour une approche 
plus tangible des trajets d’une vie 
active inventive impliquée dans 
sa production ou soutenant les 
arts et la culture.

Pendant de cette abord par le 
biais des acteurs, employeurs et  

salariés, sont précisées les for-
mations correspondantes offertes 
dans l’agglomération bordelaises et 
quelques pistes en région ou écoles 
référents à l’échelon national.
Complétant ce travail ici centré 
sur la communication et le spec-
tacle, l’ensemble des formations 
du secteur des économies créa-
tives sera détaillé sous peu, et 
réactualisé tout au long de l’an-
née sur le site Internet de SPIR!T :  
www.spiritonline.fr

Actifs envisageant une évolution de 
leur vie professionnelle, jeunes adul-
tes désireux de travailler au sein des 
milieux créatifs, parents souhaitant 

jauger les opportunités de leurs en-
fants, nous espérons ainsi vous ap-
porter quelques aides et conseils 
bienvenus dans un système de for-
mation français parfois complexe. 
Dans cette démarche, nous sa-
luons particulièrement la collabo-
ration des responsables et sala-
riés de l’association Musiques 
de Nuit et de l’agence de commu-
nication Inoxia, deux structures 
installées sur la commune de Ce-
non, témoins de la dynamique en 
marche Rive Droite.

MEMO
LMD ?

Pour Licence-Mas-
ter -Doctora t ,  LMD 

désigne le schéma des 
études supérieures en 

France en application des 
règles de l’espace européen 

de l’enseignement supérieur. 
Celle-ci vise à rendre compa-

tibles les cursus de l’enseigne-
ment supérieur en Europe et à fa-

voriser la mobilité des étudiants. 40 
pays européens ont ainsi  harmonisé 

leurs diplômes depuis 2002. 
Les études sont découpées en 3 étapes 

: licence, master et doctorat. La licence 
(Bac+3) est découpée en 6 semestres. 
Le master (Bac +5) est organisé en 4 se-
mestres. A chaque semestre d’étude est 
affecté un nombre de crédits européens 
ECTS (European Credit Transfer System, 
30 crédits ECTS par semestre). La licen-
ce nécessite ainsi 180 ects, le master 
120 de plus. Ces crédits constituent une 
reconnaissance internationale, ils sont 
transférables en France et en Europe, et 
capitalisables, donc définitivement ac-
quis, quelle que soit la durée du parcours, 
achevé ou pas, et peuvent donc resservir 
lors d’un retour en formation.
Même s’ils n’offrent pas toujours en Fran-
ce les mêmes facilités d’équivalence, de 
plus en plus de Bachelor (niveau licence 
pro) et MBA (niveau master pro) complè-
tent l’offre et dispensent les mêmes cré-
dits européens.

N.B. : offres de la formation continue au 
gré de la présentation des cursus, et mode 
de fonctionnement dans le chapitre finan-
cements.

De Visu - Supplément formations au journal SPIR!T - www.spiritonline.fr

Conception : Cristian Tripard & Habitus /  Rédaction : José Darroquy - habitus.fr / Illustration : Vincent Marco - zutisto.blogspot.com / PAO : Anthony Michel – a.michel@mediaculture.net
Publicité : Vincent Filet – v.filet@mediaculture.net / Impression : SAPESO / © Médiaculture 2011
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Autour de la scène : Le rocher de palmer
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« Improviser dans un environ-
nement qui aime prévoir »
Patrick, 52 ans
Directeur

Mission
Management et responsabilité générale 
de la structure, direction artistique (pro-
grammation et production), représenta-
tion publique, relation avec les collec-
tivités publiques. Salaires pratiqués  : 
2 400 à 3 500 € net.*

Trajet
Un atavisme pour la musique, particu-
lièrement le jazz, IUT carrières socia-
les annonçant l’attention particulière 
de MDN pour son territoire et ses 
habitants, des premières armes à la 
fin des années  1970 au Centre Gia-
ni-Esposito, ancêtre bordelais d’une 
Rockschool, puis dans l’association 
À Travers Chant, qui programmera 
les premiers gros concerts bordelais 
(Zappa, Marley...) en chant du cygne. 
Crée alors Musiques de Nuit en 1984 
pour de grandes heures jazz et ce que 
l’on appelait pas encore «  musiques 
du monde  »  : Tito Puente, Fela, King 
Sunny Ade, Sonny Rollins, Stanley 
Clarke, Stan Getz, Herbie Hancock, Pat 
Metheny... et la re-création du Festival 
d’Andernos, avec Miles Davis dès la 
deuxième édition (1987). Du be-bop à 
Doo-Bop, les rencontres pour moteur, 
notamment avec la Zulu Nation et IAM, 
qui anime des ateliers sur la rive droite 
dès 1990. Suivent les programmes 
Rap dans les cités et Cités Musiques 
débouchant sur la création du Festi-
val des Hauts de Garonne en 1993 et 
ses ateliers menés avec Moleque de 
Rua. Ces gamins des bidonvilles de 
Sao Paulo subjuguent ceux des Hauts 
de Garonne et reviendront en 96 pour 
lancer le premier Carnaval des 2 Rives. 
Dans la logique des sillons tracés, l’ex-
pertise de MDN s’imposa quand germa 
la volonté d’un équipement culturel 
majeur à Cenon, territoire aux 50  na-
tionalités. 

Le conseil
De bonnes formations, ça ne manque 
pas. Mais cela ne suffit pas. De la curio-
sité, le goût des inconnus, jamais bais-
ser les bras, ne pas craindre des épiso-
des « frugaux », garder le cap en évitant 
les risques inconsidérés. 
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« Apprendre dans la relation 
avec l’autre »
Hervé, 40 ans
Directeur adjoint

Mission
Conception et coordination des actions 
de médiation vers les publics et les 
quartiers, coordination de la communi-
cation et des moyens techniques en-
gagés dans les actions menées autour 
des concerts (rencontres, activités du 
centre de ressources, ateliers dans les 
quartiers, centre sociaux, hôpitaux, 
master class...), gestion de l’équipe de 
médiation. Salaires pratiqués  : 2 300 
à 3 200 € net.*

Trajet
Un DESS sciences éco, mention dévelop-
pement local et aménagement du terri-
toire, cinq ans à la préfecture de Région, 
puis auprès de la Région pour la création 
du Centre de ressources régional sur le 
développement territorial « Pays et Quar-
tiers d’Aquitaine », qu’il quitte pour MDN 
dans une volonté d’aller au plus proche 
de l’action.

Embauche
Rencontre avec MDN lors d’un colloque 
sur les politiques de la ville et de la cultu-
re. En poste depuis 2007.

Le conseil
Mine de rien, la fac est une sacrée for-
mation. Elle m’a permis, avec les ren-
contres que j’y ai faites, d’aiguiser ma 
curiosité, sans filtre ou moule, d’acqué-
rir le sens de l’organisation et d’être 
cohérent et naturel dans un travail à la 
rencontre des acteurs des rues comme 
des décideurs locaux en gardant mes 
facultés d’analyse.
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« Prévoir dans un milieu 
qui aime improviser »
Sophie, la jeune quarantaine
Administratrice 

Mission
Gestion des finances et du personnel, 
recherche de financement. Dégage des 
marges de manœuvre, mais incarne les 
restrictions  : une tâche pas toujours 
facile. Salaires pratiqués  : 1  800 à 
2 500 € net.*

Trajet
Études/Formations  : Deug adminis-
tration économique et sociale. 
Dix ans plus tard, en 
formation continue (CIF), 
un DU administration 
du spectacle vivant à 
Nanterre (Paris X). Cinq 
autres années puis un 
Master ressources hu-
maines passé au CNAM 
(Conservatoire national 
des arts et métiers) dans 
le cadre d’un plan de for-
mation financé en partie 
par l’employeur, et soutenu 
de cours du soir payés de sa poche. 
Et en attendant bébé, un Master 2 adminis-
tration du politique (droit public).
Expérience  : débute comme administra-
trice de petites compagnies théâtrales 
tout en menant une carrière de marionnet-
tiste, puis intègre l’équipe administrative 
du Théâtre de la Cité internationale avant 
d’entrer à l’ONDA (Office national de diffu-
sion artistique), pour en sortir en direction 
de Béthune comme administratrice de son 
Centre dramatique national. Retour à Paris 
et rencontre impromptu avec Zone Franche, 
réseau des musiques du monde réunissant 
toutes les catégories d’acteurs du secteur : 
festivals, salles, labels, éditeurs, représen-
tants d’artistes, médias, assos..., dont elle 
prend la direction.

Embauche
Relation professionnelle (Zone Franche), 
« cooptation », en poste depuis le prin-
temps dernier.

Le conseil
Plutôt qu’une formation en ingénierie 
culturelle, ne pas hésiter à s’engager 
dans un cursus théorique « dur  », 
type Droit, tout en s’investissant 
dans l’accompagnement d’ar-
tistes et d’associations cultu-
relles.  
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« Une vision 
panoramique »
Audrey, 
la trentaine
Comptable

Mission
Écriture comptable quoti-
dienne, billetterie, paye, 
déclarations sociales, 
préparation du bilan. Sa-
laires pratiqués : 1 300 
à 1 700 € net.*

Trajet
Études/Formations : Un Bac 
comptabilité, un DUT gestion des 
entreprises et des administrations 
et beaucoup de formation continue 
en courts modules : paye (logiciels 
Ciel et Spaietacle), contrats d’artis-
tes, accueil d’artistes étrangers...
Expérience : Huit ans de Rockscho-
ol Barbey au même poste.

Embauche
Relation professionnelle de longue 
date. En poste depuis une petite an-
née.

Le conseil
L’intérêt de la compta est de mesurer 
tout ce qui est en jeu, de tout voir pas-
ser et d’avoir une vision d’ensemble. 
Cette polyvalence pourra s’enrichir sur 
le tas ou par des formations courtes 
spécialisées culture (Cagec à Nantes), 
mais rien ne vaut un socle solide en 
comptabilité et gestion, type DCG (di-
plôme de comptabilité et de gestion, 

niveau licence) et DSCG (diplô-
me supérieur de compta-

bilité et de gestion, 
Bac + 5).

S’il faut chercher un modèle, c’est à Porto avec La Casa da Música ou à Barcelone avec l’Auditori qu’il faut aller, deux bâ-
timents contemporains accueillant des orchestres symphoniques comme des djs. Et de même qu’à Barcelone avec Rafael 
Moneo et Porto avec Rem Koolhaas, la dimension architecturale appuie la dynamique du projet. Ici, c’est Bernard Tschumi 
qui a été choisi, auteur notamment de la Tour Blue à New York, du Musée de l’Acropole ou du Parc de la Villette.
Ouvert au public depuis la rentrée 2010, Le Rocher, sis à Cenon, est un des plus grands équipements culturels de la région 
avec ses  6700m2 abritant, entre autres, deux salles de 650 et 1200 places. Il est aussi à ce jour le seul en France, d’une telle 
ampleur, dédié à la sono mondiale.
L’occasion était belle de recueillir les témoignages et conseils de ceux qui ont la charge de faire vivre un tel projet : les sa-
lariés de l’association Musiques de Nuit. Un nom qui devrait éveiller quelques échos pour bon nombre, fruit d’un activisme 
de 30 années à l’origine du Festival des Hauts de Garonne, du Carnaval des 2 Rives, des opérations Cités et Quartiers Mu-
sique, du passage de quelques grands noms du jazz et de la pop, et d’une programmation dense « musiques du monde ». 
Se côtoient désormais au sein de son équipe professionnelle l’héritage et l’expérience d’une longue histoire et une jeunesse 
recrutée dernièrement à la faveur de l’ouverture du Rocher.
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« BCPG » : bonne culture 
et polyvalence générales
Hélène, 30 ans.
Chargée de communication. 

Mission
Concevoir et mettre en œuvre la promo-
tion du lieu, de ses activités et de sa pro-
grammation. Pas vraiment de limite à son 
champ d’intervention : stratégie générale 
et identité, conception produits et sup-
ports de communication (print, Web, TV, 
radio, merchandising...), rédaction, négo-
ciation avec les prestataires supports et 
réseaux, gestion des flux informationnels, 
organisation d’actions et rendez-vous pro-
motionnels, entretien et développement 
des réseaux professionnels, amateurs et 
tout public, veille, documentation et base 
de données, coordination et évaluation 
des actions et budgets dédiés... Salaires 
pratiqués : 1 500 à 2 000 € net.*

Trajet
Études/Formations : Maîtrise de lettres 
modernes, puis un DESS médiation édu-
cation-culture à Clermont-Ferrand. 
Expérience  : des piges pour Clubs & 
Concerts et Aqui.fr, chargée de com-
munication en CAE pour l’ensemble de 
musique contemporaine Proxima Cen-
tauri, puis en CDD auprès de la Mairie 
de Cenon, partageant son temps entre 
le journal municipal et la communication 
autour du chantier du Rocher de Palmer. 

Embauche
Début 2010, dans la suite logique de 
son emploi à la Ville de Cenon et des 
bons rapports noués avec Musiques de 
Nuit (MDN).

Le conseil
Porter une attention particulière sur ses 
stages, longs de préférence et auprès 
de structures à même d’offrir un réseau 
de relations et une polyvalence.
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« Prendre langue »
Aurélie, 30 ans
Chargée relation presse

Mission
Relations presse, achat publicitaire, 
assistance générale communication, 
rédaction. Salaires pratiqués : 1 500 à 
2 000 € net.*

Trajet
Études/Formations  : Bac L, une année 
d’hypokhâgne, un Deug de langues et 
un BTS communication dans une école 
privée (ISERP-ITAIM, «  Faculté libre des 
sciences de la communication », à Leval-
lois). Envisage une licence pro presse et 
édition à Bordeaux 3.

Expérience  : Plusieurs CDD comme 
attaché de publicité et attaché 

de presse.

Embauche
« Au bon endroit au bon moment ». Em-
ménage à Bordeaux et obtient un stage 
à MDN dans le cadre d’une formation 
bilan de compétences avec le CIDFF 
(Centre d’information sur les droits des 
femmes et des familles). Quelques se-
maines plus tard se crée le poste qu’el-
le occupe désormais depuis un an.

Le conseil
Ne pas avoir peur des contacts et de 
prendre la parole. Travailler sans ces-
se à l’élargissement de son réseau. 
Le Celsa (Centre d’études littéraires 
et scientifiques appliquées, école des 
hautes études en sciences de l’infor-
mation et de la communication ratta-
chée à Paris IV Sorbonne) en idéal. Le 
privé, seulement s’il assure une vérita-
ble mise en réseau professionnel.
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« Donner du temps au temps »
Alain, la quarantaine
Graphiste, webmaster

Mission
Communication visuelle (programmes, 
flyers, signalétique...), gestion des sites 
Internet, assistance video et TIC. Salai-
res pratiqués : 1 200 à 2 000 € net.*

Trajet
Bientôt trente ans de collaboration  ! A 
participé en 1981-1982 aux premiers 
pas de MDN... et de la PAO. Après une 
première formation à la défunte école 
technique d’arts appliqués de Caudé-

ran et une année aux Beaux-Arts, a 
appris son métier au fur et à me-

sure de l’évolution des techni-
ques, du premier Mac SE aux 
dernières suites Adobe. Les 
quinze premières années pro-

fessionnelles en indépendant au service 
de quelques fleurons de l’histoire cultu-
relle bordelaise (Sigma, Cie  Tiberghien, 
Jean-Vigo, MC2a,... et MDN, qui l’acca-
parera petit à petit).

Le conseil
Outre une formation aux logiciels de PAO, 
Web, mobiles, développer une produc-
tion artistique personnelle et maîtriser la 
conception et l’exécution graphique à la 
main, véritables sources de créativité et 

d’un sens des équilibres intuitif.
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« Éveiller le goût des ailleurs »
Zoé, 28 ans
Attachée aux relations pu-
bliques, médiation.

Mission
Médiation culturelle et irrigation du terri-
toire, interaction avec les associations, col-
lectifs et groupes locaux, coopération avec 
les centres sociaux et les hôpitaux, recher-
che de nouveaux partenariats et publics, 
accueil des résidences, médiation avec les 
artistes Carnaval des 2  Rives et Festival 
des Hauts de Garonne. Et accessoirement 
aide à la programmation hip-hop. Salaires 
pratiqués : 1 500 à 2 000 € net.*

Trajet
Un IUT communication sans enthousias-
me pour ensuite vivre sa passion pour 
la musique en général et le hip-hop en 
particulier. Alternance de stages et bé-
névolat à Paris en tant qu’attaché de 

presse  : Nocturne (label et distributeur 
disques), association HipHop Resistan-
ce (organisation de concerts), fanzines... 
Retour à Bordeaux pour accompagner 
une tournée de musique traditionnelle 
russe, engager une EMT (évaluation en 
milieu de travail) et se décider pour un 
IUT gestion de l’action culturelle (désor-
mais remplacé par la licence pro CoMé-
diA) en année spéciale. 

Embauche
Stage à MDN lors de son année de GAC, 
il y a cinq ans, quand le médiateur cultu-
rel d’alors annonça son départ. 

Le conseil
Une grande curiosité susceptible d’élar-
gir sa culture et ouvrir ses goûts, et du 
culot pour accéder à de nombreux stages 

aux missions très différentes 
permettant de cerner 

un milieu.

>
Illustration
Vincent Marco - zutisto.blogspot.com
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« Le beau métier de passeur »
Patrick, 55 ans
Responsable du centre de 
documentation.

Mission
Sensibilisation aux musiques du monde. 
Au menu : conception d’écoutes-décou-
vertes sous forme de « sieste musicale » 
ou de conférences en résonance à la 
programmation du Rocher, programma-
tion de « pérégrinations » autour d’un ins-
trument, collaborations et partenariats 
avec les équipes pédagogiques du terri-
toire, gestion d’un fonds de consultation 
et base de données. Salaires pratiqués : 
1 500 à 2 000 € net.*

Trajet
Maîtrise de droit public parce que ça se 
faisait, puis embrasse sa passion pour 
l’exploration musicale. Discothécaire 
dans une médiathèque municipale avant 
de croiser le monde de l’édition et du 
journalisme culturels  : assure la rédac-
tion en chef du premier Guide du com-
pact disque et y écrit les pages Caraïbes 
et Afrique, collabore à Yaourt, magazine 
de l’ancêtre de l’Irma (Centre d’info et 
ressources des musiques actuelles), 
puis entre au Monde et à Jeune Afrique, 
deux titres pour lesquels il continue de 
travailler. Également des piges à Mon-
domix, membre de l’académie Charles-
Cros et conseil à l’Institut français (ex-
CulturesFrance).

Embauche
Relation professionnelle, a été « débau-
ché » il y a une année.

Le conseil
Suivre sa piste, être à l’écoute de ses 
interlocuteurs, et aimer les enfants.

>10
« Changer de métier trois 
fois par jour »
Zouhir, 46 ans
Responsable bar et diffusion

Mission
Gérer le bar (stocks, entretien, prépara-
tion, service) et coordonne la diffusion 
du matériel promotionnel (affiches, 
flyers, programmes), assiste ponctuelle-
ment la direction technique et assure la 
régie des ateliers arts plastiques durant 
le carnaval. Salaires pratiqués : 1 200 à 
1 500 € net.*

Trajet
Un diplôme d’animateur (BAFD), afficheur 
aux temps sauvages où le papier ne laissait 
pas de place aux tags et intermittent com-
me roadie et runner dix années durant.

Embauche
Relation professionnelle de longue date.

Le conseil
Le maximum d’habilitation (électrique, 
accroche et levage, Caces...).
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« Sourires en zone franche » 
Pauline, 26 ans
Accueil et médiation

Mission
Responsable de l’accueil du public, per-
manences comptoir, relation avec les 
écoles primaires.

Trajet
Licence histoire de l’art et archéologie, 
puis une EMT (évaluation en milieu de 

travail) qui la conduit une première fois 
à MDN. S’engage pour un service civil 
qu’elle effectuera à la Rockschool Bar-
bey avant de faire une année spéciale 
IUT gestion de l’action culturelle. Salai-
res pratiqués : 1 100 à 1 350 € net.*

Embauche
Enchaîne fin de stage dans le cadre de 
sa formation en mai et embauche en 
juillet 2010. À ce jour, la seule Cenon-
naise de l’équipe.

Le conseil
L’IUT pour sa proximité du terrain (IUT 
GAC est désormais remplacé par la li-
cence pro CoMédiA, ndlr).
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« Du sang froid »
Mathieu, 31 ans
Régisseur général, médiateur

Mission
Mise en œuvre des concerts (logistique 
accueil des artistes et du public, adap-
tation de la salle selon les fiches tech-
niques, coordination technique et sécu-
rité...) et accompagnement des rencon-
tres artistiques (organisation des mas-
ter class et des résidences d’artistes). 
Salaires pratiqués  : régisseur général 
1 500 à 2 000 € net, régisseur principal 
1 300 à 1 700 € net.*

Trajet
Un DUT communication, il y a six ans, 
suivi d’un stage long à MDN dans la 
logique de son intérêt pour la musique 
(membre de la fanfare Contreband, ska-
funk « de trottoir  », bénévolat pour l’or-
ganisation de concerts). Répondant au 
besoin du moment de l’association, son 
stage évolue vers l’assistance technique 
à sa grande satisfaction et, au sortir, lui 

mettra le pied à l’étrier. Suivront, sous 
le régime de l’intermittence, des régies 
de tournée pour les Improvisators Dub, 
des cachets comme machiniste déco 
et cintrier à l’Opéra, des régies plateau 
à tous les postes. Envisage des forma-
tions courtes complémentaires pour la 
prévention des risques et sur les techni-
ques numériques de sonorisation.

Embauche
Des intermittences au préalable pour 
MDN, en poste depuis mai 2010.

Le Conseil
Une première formation de technicien du 
spectacle est bienvenue mais surtout un 
bon carnet d’adresses et une première 
expérience accumulée à travers l’organi-
sation de petits événements associatifs 
permettant de se faire la main sans en-
gagement trop risqué.
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« Fidélité aux mêmes routes »
Bernard, 55 ans
Directeur technique

Mission 
Évaluation des besoins et organisation 
de la régie générale (abords, salles, son, 
lumière et plateaux) et de la logistique 
d’accueil, gestion du personnel tech-
nique, relations avec les fournisseurs 
et prestataires techniques, gestion du 
parc, responsabilité de la sécurité en 
coordination avec le personnel de la Ville 
de Cenon en charge du bâti.  Salaires 
pratiqués : 1 700 à 2 500 € net.*

Trajet
Musicien « on the road », il pose ses vali-
ses à Bordeaux et s’implique dans le pre-
mier festival rock de la ville (Rockotone, 
1982-83), puis rencontre Patrick Duval, 
qui songe à créer sa propre structure et 
l’accompagne dès les premiers pas de 
MDN. À Duval la programmation, à lui la 
technique, dont il découvrira les arcanes 
au fur et à mesure de l’évolution de MDN. 
Intermittent du spectacle, il officie égale-
ment sur les concerts de la Patinoire, du 
Stade (Dire Straits, 1992) et des Quincon-
ces (Pink Floyd, 1994). C’est naturellement 
qu’il conseillera le chantier du Rocher pour 
une bonne prise en compte des impératifs 
techniques d’une scène musicale, et em-
bauchera à demeure en 2010.

Le conseil
Une formation longue est désormais né-
cessaire pour accéder rapidement à la 
responsabilité technique dans les très 
grandes salles de spectacle et scènes 
nationales. Mais un trajet « à l’ancienne » 
est encore possible en multipliant les ex-
périences plateau, son, lumière et régie 
générale auprès de petites structures et 
festivals, apprentissage que l’on pourra 
toujours compléter de certifications (élec-
tricité, sécurité et incendie ERP, gestion) 
avant de s’attaquer aux grosses scènes. 
Un avertissement également  : ces mé-
tiers demandent une disponibilité sou-
vent contraire aux rythmes familiaux.
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« C’est l’oreille qui décide »
Philippe, 47 ans
Technicien son d’accueil

Mission
Offrir aux artistes et techniciens un ac-
cueil optimal et une qualité d’écoute 
maximale au public. Mettre son expé-



rience, sa connaissance du lieu et une 
maîtrise parfaite du matériel au ser-
vice du technicien son ou de l’artiste 
accueilli. Préservation et maintenan-
ce du matériel. Rémunération au ca-
chet : hors défraiement, de 130 € net 
à près de 1 000 € brut (ingé son) la 
prestation selon expérience, em-
ployeur, type d’événement et mode 
d’intervention.*

Trajet
Voisin de sa maison, un studio très per-
formant pour les années 1980 offrira le 
premier apprentissage, puis des pres-
tations au côté de Michel Roder, actuel 
directeur technique de Barbey, qui avait 
alors un des seuls systèmes son accep-
tés par les prods anglaises. Ensemble, 
ils sonorisent les festivals d’Uzeste, de 
Blaye, de Dax, les fêtes du PC, les Inma-
tes, Fleshtones, Dr Feelgood, Oberkam-
pf, les Bérus, Little Bob, les débuts des 
Hots Pants, des Chihuahua, les Dogs 
avec «  le chinois »... Autant d’occasion 
de se « faire la main et l’oreille ». Puis 
vole de ses propres ailes, MDN déjà, 
tournées (Al Jarreau, Toure Kunda...), 
des allers-retours au Pays basque alors 
très actif musicalement, puis des « boî-
tes  » nationales comme ingé son, des 
groupes de tous calibres, de l’événe-
mentiel, et plus récemment avec régu-
larité l’Olympia d’Arcachon, expérience 
qui lui a donné le goût du travail dans 
les mêmes lieux. Ce qui devrait à court 
terme arriver au Rocher, pour lequel il 
a participé aux choix de conception et 
d’installation techniques. Pour l’heure, 
statut d’intermittent, de 80 à 100 pres-
tations par an, repart sur les routes en 
mars et avril pour une série de concerts 
avec Zone  Libre vs Casey – B. James 
(au Rocher le 22 mars).

Le conseil
La formation n’est jamais finie et repré-
sente facilement un quart de l’emploi du 
temps : lire les épais livres et manuels 
techniques, les tests comparatifs, des 
forums, se confronter avec d’autres tech-
niciens, partager ses connaissances, 
expérimenter, et le travail de l’oreille au 
quotidien. Ce qui est important, c’est de 
discerner les innovations majeures, pro-
fitables à tous, public, artistes et techni-
ciens et d’apprendre à les maîtriser. Que 
dire du technicien son qui est plus atta-
ché à faire fonctionner son iPad comme 
commande Wi-Fi de la console plutôt 
que de s’occuper du son quand il ne lui 
reste qu’une demi-heure devant lui pour 
tester 40 micros. Il y a une course à la 
technologie dernier cri, à la surenchère, 
dans notre milieu qui peut facilement 
faire oublier ce que je considère comme 
fondamental, mais qui n’est peut-être 
pas assez enseigné : 
– L’étude du comportement des encein-
tes et des micros, les deux extrémités 
de la chaîne audio. Ce sont les plus 
déterminants, réactifs, et étrangement 
les moins étudiés : un système correcte-
ment réfléchi (choix, nombre et position-
nement des micros) ne nécessite pas 
forcément de traitement très puissant.
– La connaissance du fonctionnement 
de l’oreille, apprendre à analyser ce que 
l’on entend et veiller aux nécessités pre-
mières de la sonorisation : pas de bruit 
dans le système, pas de feedback, un 
mix et une balance tonale et dynamique 
appropriés à l’interprétation.
– Faire preuve de psychologie vis-à-vis 
des musiciens et savoir de quelle ma-
nière ils souhaitent être amplifiés.
Une oreille attentive et éduquée, c’est 
de la pratique. Ne pas hésiter à propo-
ser ses services à toute structure possé-
dant un système de son, à des groupes, 
et expérimenter. Il en va de même pour 

les formations. Celles qui vous mettent 
rapidement en contact avec la réalité live 
et les exigences des entreprises permet-
tent de démystifier l’image « branchée » 
qui accompagne le métier. Noter que les 
compétences requises sont différentes 
pour un technicien audio-vidéo, multimé-
dia ou même de studio.
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« Voilà les anges »
Jeff, 53 ans
Régisseur lumière

Mission
Statut d’intermittent du spectacle. Res-
ponsable de la régie lumière, assure la 
plupart des concerts, choisit ses assis-
tants, veille à la sécurité de son équipe 
et des installations lumière. Rémunéra-
tion au cachet  : hors défraiement, de 
130 € net à près de 1 000 € brut la pres-
tation selon expérience, employeur, type 
d’événement et mode d’intervention.*

Trajet
La musique tout d’abord, en tant que 
batteur : premiers groupes dès 16 ans, 
un temps batteur de Gamine, membre 
de l’ensemble free jazz Musique en 
Chantier, il touche par hasard sa pre-
mière console lumière à 25  ans au 
défunt Jimmy, pour un remplacement 
au pied levé. Conquis par l’exercice et 
avec la perspective de mettre un peu de 
beurre dans ses épinards de musicien, 
il apprend sur le tas auprès de Limeli-
ght, alors naissant, et alterne avec des 
cachets de roadie durant les heures de 
gloire 80’s de la Patinoire (U2, Cure, 
Stranglers, Simple Minds, Scorpions, 
Sting, ZZ Top...), où il se familiarise avec 
les gros équipements et les us anglo-
saxons. Puis ses premières régies, no-

tamment au Krakatoa, où il officiera de 
nombreuses années, déjà MDN, puis 
des tournées, de Khaled à aujourd’hui 
EZ3kiel, de l’événementiel (conven-
tions, showrooms, sorties officielles...) 
et quelques incursions vers le théâtre 
et le ciné. Apprentissage au fur et à 
mesure de l’évolution des techniques 
et des spectacles  (projections vidéo, 
consoles Midi, commandes Wi-Fi...), in-
termittent depuis vingt-cinq ans.

Le conseil
Une habilitation électrique au minimum 
et des stages dans des « boîtes de pres-
ta », en commençant par la gestion quo-
tidienne et l’entretien du parc matériel. 
Par ailleurs, s’il y a toujours une partie 
voltige et portage, noter que le prochain 
stagiaire lumière au Rocher est issue 
d’une formation réseaux informatiques. 
Et enfin, être là d’abord pour la création 
lumière, pas juste pour un goût du mon-
de du spectacle.
(attention, le travail de la lumière pour 
le cinéma est très différent et nécessite 
d’autres savoirs plus proches de la pho-
to, ndlr.)
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« changer de cerveau 2 
fois par jour »
Mathilde, 22 ans
Assistante de communication

Mission
Achève son CDD d’un an comme assis-
tante de communication en contrat de 
professionnalisation, alternant avec un 
D.U.T communication des organisations 
plurimédias effectué à Inforec (institut 
de formation en continue de l’IUT Michel 
de Montaigne). Navigue à tous les pos-
tes selon les besoins de sa formation et 

les urgences de la structure. Envisage 
un nouveau stage d’ici la rentrée 2011 
avant d’attaquer une licence pro Presse 
& Edition. Salaires pratiqués (35h/sem. 
partagées entre cours et en poste) : 
entre 570 et 870€ selon l’âge et les di-
plômes précédents. Peut être supérieur 
selon la fonction pour des plus de 26 
ans (85 % de la rémunération minimale 
prévue par la convention ou l’accord col-
lectif de la branche)

Trajet
Une première année d’hypokhâgne va-
lidée, une deuxième année en Histoire, 
puis un BTS vente en contrat d’appren-
tissage. Quelques emplois dans la vente 
en boutique, où l’abatage est préféré au 
temps nécessaire du conseil. Retourne 
à ses études, ne regrettant pas ces zig-
zags lui ayant permis d’affiner ses goûts 
et ses convictions.

Le conseil
De la patience, il m’aura fallu envoyer 
150 cv avant de trouver ce stage à MDN, 
et une grande capacité d’adaptation du-
rant la formation en continue, avec des 
changements de rythme permanents 
entre des structures d’enseignement qui 
ne facilitent pas toujours l’alternance et 
une nécessaire polyvalence au sein des 
petites organisations.

* Ces salaires sont une fourchette des 
rémunérations couramment pratiquées 
dans le spectacle vivant. Pour les cadres 
(directeur général, administrateur, direc-
teur technique, directeur de la commu-
nication, secrétaire général) et quelques 
régisseurs et techniciens éminemment 
reconnus, ces chiffres peuvent s’envo-
ler pour certaines prestations (tournées 
d’artistes et festivals majeurs), et dans 
les CDN, CCN (Centre dramatique ou 
chorégraphique national), les théâtres 
nationaux et les opéras.

©Christophe Goussard



MÉTIERS TECHNIQUES 
DU SPECTACLE

Direction technique

L’Ensatt (École nationale supérieure des 
arts et techniques du théâtre), connue 
à Paris sous le nom d’école de la rue 
Blanche, est désormais installée à Lyon. 
C’est la seule formation professionnelle 
diplômante à la direction technique du 
spectacle. Formation en un an (six mois 
d’apprentissage théorique à l’Ensatt et 
à l’Insa (Institut national des sciences 
appliquées), deux mois de mise en situa-
tion pratique sur un spectacle de l’En-
satt, quatre mois d’immersion dans une 
entreprise de spectacle vivant.
Prérequis : diplôme Bac + 5 d’une école 
d’ingénieur ou de théâtre. Profession-
nels du spectacle dotés de cinq années 
d’expérience pour la formation continue. 
Connaissances et aptitudes souhaitées : 
qualités d’analyse et de synthèse, quali-
tés rédactionnelles, intérêt pour le droit 
et l’économie, connaissance de l’histoi-
re et de l’actualité du spectacle vivant, 
bonne culture générale, anglais niveau 
baccalauréat.
www.ensatt.fr

À noter :
Formation directeur technique musiques 
actuelles à l’EMC de Malakoff. Cinq ans 
d’expérience professionnelle requise 
dans un des secteurs techniques du 
spectacle vivant : plateau, son, lumière, 
régie générale. Formation à temps plein 
avec une période de stage en entreprise. 
www.emc.fr

Régie technique, son

L’ADAMS est le centre de formation des 
techniciens du spectacle et de l’audiovisuel 
en Aquitaine. Au menu, une trentaine de for-
mations tous niveaux spectacle et sécurité 
: sonorisation, lumière (maintenance, créa-
tion, technique), levage et accrochage, habi-
litation électrique et incendie, sécurité des 
ERP (établissement recevant du public),..., 
certification professionnelle technicien po-
lyvalent du spectacle (niveau IV). 

Installée de longue date à Bordeaux, l’ADAMS 
assure également des formations à l’image 
sur le site des Terres-Neuves à Bègles : BTS 
audiovisuel de technicien ou de gestionnaire 
de production, formations technicien-réalisa-
teur des métiers de l’audiovisuel, montage, 
cadrage, écriture ciné. 
www.adamsformation.com 

Côté son à noter :
• Au Ciam, une formation Technicien 
du son, sonorisation et studio, de plus 
de 600 heures réparties sur une année 
scolaire. www.le-ciam.com
• A l’IREM, une formation  Assistant 
son polyvalent scène et studio avec un 
équipement ad hoc des plus récents, 
et une formation Musique et techni-
ques de production de 961h, plus axé 
sur le travail en studio mais offrant une 
complémentarité rare musique (cours 
d’instrument, déchiffrage/repiquage, 
harmonie...). Egalement un plateau Pro-
tools. www.musique-bordeaux.com
 
Le nec « son »
Musiciens d’origine, forts de solides 
connaissances scientifiques et dotés 
d’un riche bagage culturel  : direction 
le Conservatoire national supérieur de 
la musique et de la danse de Paris, 
pour la formation supérieure aux mé-
tiers du son, enseignement de haut 
niveau avec l’acquisition de solides 
compétences musicales, techniques 
et scientifiques. Ce cursus forme 
des musiciens-ingénieurs du son en 
quatre ans. Limite d’âge  : moins de 
30 ans au 1er octobre de l’année sco-
laire envisagée. Admission sur dossier 
puis oral.
www.cnsmdp.fr

Réalisation lumière

L’ADAMS dispense des formations cour-
tes spécialisés ou de première initia-
tion, et une formation initiale éclairage 
(six mois) et spécialisée lumière (quatre 
mois). Voir également # Régie techni-
que, son. www.adamsformation.com 

Le nec « lumière »
Formation en trois ans «  réalisation lu-
mière  » à l’Ensatt. Prérequis  : diplôme 
Bac + 2 et moins de 25 ans au 1er oc-
tobre de l’année du concours. Possibilité 
néanmoins de formation continue ou en 
alternance. Connaissances et aptitudes 
souhaitées : maths, physique et électri-
cité (bon niveau bac), bonne culture gé-
nérale, expérience vécue en milieu théâ-
tral bienvenue. 
www.ensatt.fr

Scénographie

Dessiner des esquisses et des plans, 
manier l’espace, jouer avec les cou-
leurs et la lumière puis bâtir. Une pra-
tique qui s’étend du spectacle vivant 
à la muséographie ou aux plateaux 
TV et déco ciné. En région, deux for-
mations sont possibles  : l’école des 
Beaux-Arts ou l’école d’architecture de 
Bordeaux sont des entrées très appré-
ciées. Après trois années d’études et 
l’obtention du «  diplôme d’études en 
architecture  » ou du DNAP (Diplôme 
national d’arts plastiques, options art 
ou médias et design), ces deux écoles 
permettent d’intégrer l’École nationale 
supérieure des arts et techniques du 
théâtre de Lyon (www.ensatt.fr) pour 
une spécialisation plus appliquée.
www.bordeaux.archi.fr
www.bordeaux.fr/ville/babx

À noter :
Deux formations peuvent également pré-
parer à Bordeaux l’accès à l’Ensatt :
• L’école Créasud de Bordeaux propose 
une classe préparatoire en arts appli-
qués, suivi d’un BTS design d’espace 
(www.creasud-bordeaux.com). 
• Autre école bordelaise d’arts appliqués 
et design, LIMA propose un BTS design 
d’espace avec une option scénographie 
d’autant plus adaptée (www.lima-forma-
tion.com). 

MÉTIERS DE L’ADMINIS-
TRATION, DE LA GESTION 
ET DE LA MÉDIATION 
CULTURELLES

Master droit et adminis-
tration des établissements 
culturels
Master  2 accessible après une pre-
mière année de master en droit public 
ou privé, ou équivalent dans une filière 
communication, art, image, spectacle... 
Les stagiaires de la formation conti-
nue justifiant d’une expérience consé-
quente peuvent être admis par le biais 
d’une VAE ou VAP sans aucun diplôme 
de master 1. Cette spécialité forme des 
cadres destinés à occuper des postes à 
responsabilité dans les établissements 
culturels publics et privés, entreprises 
ou collectivités territoriales (direction 
de salles de spectacles publics, admi-
nistration de lieux d’accueil et services 
culturels, gestion et développement du 
patrimoine culturel, administrateurs de 
compagnies dramatiques, responsables 
de structures de production ou de diffu-
sion, tourneurs, managers d’artistes...), 
de médiation (mise en synergie des diffé-
rents acteurs du secteur, coordination et 
développement artistique) ou pour des 
missions auprès des élus (conception et 
mise en œuvre de projets culturels, pro-
grammation de manifestations).
Université Montesquieu – Bordeaux  4 
www.u-bordeaux4.fr

Master professionnel spé-
cialité ingénierie d’anima-
tion territoriale
Le projet pédagogique et scientifique de 
cette spécialité à finalité professionnelle 
se fonde sur le diagnostic social et ter-
ritorial, qu’il s’agisse des quartiers, des 
villes, des départements ou des nouvel-
les intercommunalités récemment mises 
en place (communauté de communes, 
pays, communauté d’agglomération, 
communauté urbaine). La formation vise 
à former des acteurs capables de conce-
voir, conduire et évaluer des projets 
d’animation et d’assurer la responsabi-
lité juridique, administrative et financière 
d’une organisation.
IUT Michel-de-Montaigne–ISIAT (Institut su-
périeur d’ingénieur-animateurs territoriaux) 
www.iut.u-bordeaux3.fr

Autour de la scène : Les formations



Licence professionnelle CoMé-
diA, conception de projets & mé-
diation artistique et culturelle
La licence professionnelle forme des cadres 
intermédiaires spécialisés dans l’ingénierie 
culturelle, la production et la diffusion, sa-
chant mettre en relation acteurs institution-
nels, pouvoirs financiers décisifs, partenaires 
artistiques et publics. Évoluant dans le milieu 
des arts vivants (théâtre, danse, musique, 
arts de la rue, cirque), des arts plastiques, 
du cinéma et de la photographie, des lieux 
patrimoniaux, les débouchés concernent les 
services culturels des collectivités territoria-
les, les compagnies de spectacles vivants, les 
musées (arts, histoire, ethnographie...), les 
entreprises culturelles privées (label de mu-
sique, galeries...), les écoles de musique ou 
de danse, les centres culturels, et toutes les 
associations culturelles portant des projets 
majeurs ou une programmation soutenue.
La licence professionnelle est ouverte aux titulai-
res d’un diplôme sanctionnant deux ans minimum 
d’études supérieures ayant un projet profession-
nel argumenté par la connaissance du champ ar-
tistique et culturel concerné et ayant satisfait aux 
épreuves d’un examen d’entrée. La licence pro se 
substitue au DUT gestion de l’action culturelle.
IUT Michel-de-Montaigne www.iut.u-bordeaux3.fr

Licence professionnelle coordi-
nation de projets de développe-
ment social et culturel 
Elle forme des animateurs capables, en tant 
que cadres intermédiaires, de participer à la 
conception, l’organisation et la gestion de pro-
jets d’action sociale et/ou culturelle sur des 
territoires urbains.
Elle permet d’accéder à des responsabilités dans 
les champs culturel et social (la direction d’une 
structure associative ou la gestion d’un service 
au sein d’une collectivité territoriale, sans oublier 
le management de projets rassemblant de nom-
breux partenaires ou appelant des opérations de 
médiation entre de multiples acteurs) dans la po-
litique de la ville, la prévention de la délinquance 
ou l’insertion sociale des jeunes, la politique 
culturelle des collectivités.
Accessible en formation continue.
IUT Michel-de-Montaigne www.iut.u-bordeaux3.fr

European Bachelor* communica-
tion-action culturelle
Icart Bordeaux forme des négociants d’art et des 
médiateurs culturels. Au menu de cette dernière 
filière  : histoire de l’art et des pratiques artisti-
ques, arts actuels, analyses et critiques, ges-
tion, droit spécialisé, techniques rédactionnelles, 
théories et moyens de la communication, médias, 
politiques et ingénierie culturelles, muséogra-
phie, organisation et scénographie d’expositions, 
programmation, production, tourisme culturel.... 
Cette formation oriente vers les responsabilités 
de commissaire d’exposition, collaborateur de 
musées, de centres d’art, d’associations cultu-
relles, organisateur et gestionnaire de manifes-
tations culturelles (expositions, spectacles, fes-
tivals…), programmateur d’événements culturels, 
chargé de communication culturelle, chargé des 
relations publiques, attaché de presse artistique, 
chef de projets culturels, critique d’art et journa-
liste, documentaliste, agent d’artiste, animateur 
culturel, guide conférencier…
Pour ceux qui voudront affiner leur formation, le 
siège parisien d’Icart, fort de ses bientôt 50 ans 
d’existence, prépare à un MBA spécialisé « ingé-
nierie culturelle et médiation  », diplôme certifié 
niveau II inscrit au Répertoire national des certifi-
cations professionnelles (RNCP). Outre le bache-
lor, l’admission en première année est ouverte 
aux titulaires d’une licence ou d’un niveau équiva-
lent (Bac + 3). Une admission directe en dernière 
année est possible aux Bac + 3 justifiant d’une 
expérience professionnelle significative dans le 
secteur de la culture ou de la communication 
ainsi qu’aux master 1 validés.
www.icartbordeaux.com

* En France, le titre bachelor, tout comme le titre 
MBA (master of business administration), n’est 
pas protégé ni encadré par une institution ou un 
organisme d’accréditation, hormis d’éventuelles 
certifications professionnelles. Mais attachés à 
des formations opérationnelles, ils sont de plus en 
plus prisés pour un encadrement intermédiaire. 

Diplôme de comptabilité et gestion
Le DCG (diplôme de comptabilité et de gestion), 
pourtant de niveau licence, est préparé en deux 
ans. S’il faudra deux ans de plus pour vous ouvrir 
la voie aux carrières de l’expertise comptable et 
du commissariat aux comptes, ce premier cursus 
est largement suffisant pour aborder la compta-
bilité des entreprises culturelles avec de solides 
bases. Vous pourrez éventuellement compléter ce 
parcours d’une spécialisation dans l’administra-
tion ou l’ingénierie des entreprises culturelles.
Institut d’administration des entreprises – Univer-
sité de Bordeaux 4 www.iae-bordeaux.fr

Diplôme universitaire Comec 
(conception de projets culturels)
Accessible en formation continue, ce diplôme 
vise à accroître les qualifications requises pour la 
mise en œuvre de projets culturels au sein d’as-
sociations, d’entreprises ou de services culturels 
des collectivités territoriales, préparant aux fonc-
tions de conception, médiation, administration.
IUT Michel-de-Montaigne www.iut.u-bordeaux3.fr

Communication des entreprises 
culturelles
Les formations de l’administration, de la média-
tion et de la conception de projets culturels in-
tègrent toutes un volet communication plus ou 
moins ample. On se reportera également aux 
pages suivantes de «  De Visu  » spécifiques à 
la communication. À noter cependant l’existence 
du master diffusion de la culture de l’université 
de Grenoble 3 faisant la part belle à l’écriture, et 
visant à des fonctions liées à la communication 
des entreprises culturelles. www.u-grenoble3.fr

Le nec
Le master de Bordeaux  4 et les formations 
de Bordeaux 3/IUT Michel-de-Montaigne sont 
largement reconnus dans le milieu profession-
nel. On peut néanmoins préférer Saône & Rhô-
ne et le prestige de l’Ensatt (École nationale 
supérieure des arts et techniques du théâtre, 
à Lyon) et sa filière administration formant des 
cadres spécialisés dans l’organisation des 
entreprises publiques ou privées du specta-
cle vivant (admission sur concours pour des 
Bac + 3 âgés de moins de 25 ans au 1er oc-
tobre de l’année du concours) ou encore sa 
formation continue aux deux filières de spé-
cialisation  : métiers de l’administration et de 
la production et métiers des relations avec les 
publics et de la communication.
www.ensatt.fr

L’innovante
En partenariat avec Trempolino, association 
«  ressources, formations, expérimentations 
des musiques actuelles », les universités d’An-
gers et de Nantes ont développé un diplôme 
inter-universitaire (DIU, demande au RNCP de 
niveau  I en cours) intitulé «  Direction de pro-
jets culturels : territoires, innovation et coopé-
ration ». Ce cursus s’appuie sur des contenus 
théoriques et pratiques permettant d’élaborer 
des projets culturels mettant particulièrement 
l’accent sur les stratégies liées au développe-
ment durable et solidaire (économie politique 
et formes des projets, économie solidaire créa-
tive, formes d’organisation de solidarité, de 
coopération et de mutualisation, Agenda  21, 
droits culturels et l’interculturalité, la coopéra-
tion internationale… et la conception d’outils 
adaptés à la participation démocratique des 
citoyens à l’élaboration, l’exercice et l’évalua-
tion des politiques culturelles publiques). www.
trempo.com

Autour de la scène : Les formations



« du Rotring à Adobe »
Fred, 46 ans
Chef de studio

Mission
Exécution, gestion d’une équipe de 4 à 
5 personnes

Trajet
Études / Formations : Académie Char-
pentier, école d’arts appliqués à Paris, 
aux temps où tout se faisait à la main, 
puis sur le tas en suivant l’évolution 
des techniques.
Expériences : pour commencer des 
petites agences de publicité au sein 
d’un réseau de relations personnel-
les, de l’intérim spécialisé dans les 
métiers de la chaîne graphique, puis 
des agences prestataires de services 
pour des éditeurs de presse et maga-
zine. A l’occasion de son installation à 
Bordeaux, embauche à D10 qui devien-
dra D10-Euro RSCG, puis free-lance le 
temps des soubresauts du leader local 
d’alors. Envisage une formation sur les 
logiciels de data publishing et d’une 
manière récurrente sur les évolutions 
de la suite Adobe.

Embauche
En 2005, suite à des premières relations 
professionnelles en tant que free-lance.

Conseil
L’ECV comme formation locale, terreau 
d’où sont issus bon nombre de nos jeu-
nes collaborateurs.

« my dear : Disponibilité, 
Écoute, Adaptabilité,  
et Réactivité. »
Carole, 26 ans
Chef de projet

Mission
Gestion de projets de communication 
« print » et multimédia, coordination des 
équipes, planification, gestion budgétai-
re, suivi de production, relation-clients, 
prise de brief clients et restitution 
auprès des équipes créatives, plans 
média, recommandations.

Trajet
Études / Formations : BTS Force de 
vente puis Master professionnel Com-
munication des Organisations, option 
« Stratégies et produits de communica-
tion » à l’ISIC (Institut des Sciences de 
l’Information et de la Communication), 
Université Bordeaux 3.
Expériences : Stage chez Oxbow 
comme assistante communication en 
charge des relations-presse pour le 
championnat du monde de Longboard 
(« Oxbow World Longboard Tour ») puis 
stage chez Inoxia comme assistante 
chef de projet.

Embauche
Suite au stage de fin d’études en 2009. 
Une chance pour l’intérêt et la diversité 
des problématiques traitées et des sec-
teurs abordés à Inoxia (tourisme, vin, 
santé, institutionnels…) et ses riches 
relations humaines.

Le conseil
Une bonne formation doit allier théorie et 
pratique afin de former des personnes 
opérationnelles qui savent prendre du 
recul et mener une réflexion. L’Institut des 
Sciences de l’information et de la Commu-
nication (ISIC, Bordeaux 3) répond à cela. 
Il permet d’acquérir de bonnes bases 
théoriques pluridisciplinaires (psycho, so-
ciologie, linguistique, sémiologie…) grâce 
à la proximité du pôle de recherche en in-
fo-com, tout en appuyant sa visée profes-
sionnelle avec l’intervention de nombreux 
professionnels et la mise en œuvre de pro-
jets concrets et cas pratiques. Formation 
publique, l’ISIC a de plus le mérite d’être 
accessible à tous, ce qui est rare dans le 
domaine de la communication. Cependant, 
après coup, la formation importe peu. Ce 
sont les qualités individuelles qui priment : 
curiosité, envie d’apprendre et de progres-
ser, ouverture d’esprit.

« imagine »
Céline, 39 ans
Directrice conseil, directrice 
générale adjointe

Mission
Conseil stratégique, conseil média, dévelop-
pement commercial, développement et ani-
mation de l’équipe des chefs de projets.

Trajet
École Supérieure de Commerce de Mont-
pellier. Début dans le service étude et 
marketing du Centre Interprofessionnel de 
l’Industrie Laitière, puis intègre le groupe 
NRJ pendant 6 ans dans un premier temps 
au marketing, dans un second au service 

commercial, jusqu’à rejoindre Vitamine, 
agence conseil en communication borde-
lais, en tant que directrice associée. 

Embauche
En 2005, par réseau professionnel

Le conseil
Une école de commerce ou de publicité 
et beaucoup d’imagination, du sens pra-
tique et de la passion

« voyages, voyages »
Caroline 32 ans
Conceptrice-rédactrice

Mission
Concevoir des campagnes de communi-
cation, création des identités nominales, 
suivi des projets de direction artistique

Trajet
Études / Formations : Maîtrise de Droit 
Public et Sciences politiques, prépa des 
concours administratifs et Master mar-
keting & stratégies de communication à 
l’INSEEC à Bordeaux. Apprend le métier 
de conceptrice-rédactrice chez Extrême 
agency à Paris (services marketing et desi-
gn), puis des allers-retours Paris-Bordeaux 
en tant que free-lance, une indépendance 
ayant permis de comprendre les attentes 
d’un client, de régir une commande,  et de 
gérer son stress. Enfin, un épisode chez 
Euro Rscg à Londres pour saisir la création 
anglo-saxonne, le marché des vins & spiri-
tueux et mieux communiquer à l’internatio-
nal. Envisage une formation sur les fonde-
ments, vocabulaires et architectures web, 
le réseaux sociaux et un jour, si possible, 
une nouvelle expérience à l’étranger.

Embauche
En 2010, à la suite de travaux en free-
lance pour Inoxia.

Le conseil
Pour le recul : une formation généraliste 
et une expérience à l’étranger.

« ne pas dormir et donner »
Tristan, 23 ans
Graphiste, designer

Autour de la com’ : Inoxia
1995. Un jeune ingénieur réseau, un gestionnaire en herbe, un commercial, et un tout aussi jeune étudiants des 
Beaux-arts en mal d’action se rencontrent. La créa, la technique, la gestion, le commercial, la « dreamteam » 
est réunie. Au programme, sous le patronyme d’Inoxia, l’aventure dans le nouveau monde : le numérique et 
le multimédia. Un premier concept de bornes conseil digitales dans les rayons vins de supermarchés, des ré-
ponses à la demande en communication multimédia (cédéroms puis sites Internet, réseaux sociaux, motion...), 
jusqu’à l’ouverture sur le « print » -ironie d’une évolution de l’avant-garde à la tradition.
Désormais agence de communication globale, Inoxia est l’une des plus grandes de son secteur sur l’agglo-
mération bordelaise avec une trentaine de collaborateurs et une créativité saluée. Parallèlement, fidèle à son 
nom résistif mais aussi végétal, Inoxia a accompagné son développement d’une interrogation accrue sur son 
rôle social et environnemental. Jusqu’à devenir une référence éco-responsable dans son mode de fonction-
nement comme dans la spécificité de son métier de conseil : différentiel des salaires limité de 1 à 2,5, plan 
de déplacement interne, bilan carbone et compensations, achats éco-responsables, éco-gestes, mécénat de 
compétences, travail sur l’insertion... jusqu’à ce que des clients soient refusés car trop éloignés des valeurs 
de l’entreprise. Et des prestations qui s’attachent à une communication responsable, comptable du message 
qu’elle délivre.
Cette démarche et son positionnement ont fait de l’agence un interlocuteur dépassant son premier rôle de 
conseil pour intervenir en amont de stratégie globale de développement durable, notamment auprès des 
collectivités publiques et leurs projets urbains, vers des services de bio intelligence. Une compétence nour-
rie depuis 2007 à travers la société sœur Evolution, initiatrice du projet Darwin, éco-rénovation d’une partie 
de la caserne Niel à Bordeaux-Bastide associant entreprises de l’économie créative, associations culturelles, 
services partagés dans une démarche attentive à son impact environnemental et son rôle social et urbain. 
Inoxia y prendra ses quartiers dans ce qui sera peut-être le tout premier patrimoine historique rénové basse 
consommation.



Mission
Direction artistique de projet

Trajet
Diplôme en communication visuel de l’ECV. 
Embauche en 2010 par le directeur géné-
ral d’Inoxia, membre du jury du diplôme.

Le conseil
Les grandes écoles publics (Arts déco, 
école Estienne, Olivier de Serres), sinon 
l’ECV ou Les Gobelins. Bosser à fond 
son univers personnel et ne pas hésiter 
à frapper au grandes portes pour décro-
cher de bons stages et puis de la curio-
sité, de la spontanéité, et un peu de dé-
bilité ! Sinon la meilleure des formations 
est de voyager ! 

« rester on-line »
Laurent, 39 ans
Directeur Général

Mission
Direction générale de l’agence, conseil 
en communication en ligne.

Trajet
MIAGE (Master Méthodes Informatiques 
Appliquées à la Gestion des Entreprises) 
puis co-création de l’entreprise en 1995. 
Envisage des études libres pour sa cultu-
re et son développement personnel.

Conseil
Écoles de marketing, commerce, commu-
nication, informatique, ... mais surtout 
un intérêt et un goût pour le domaine de 
la communication et l’envie d’entrepren-
dre, être curieux et passionné. Et main-
tenir une veille permanent, continuer les 
formations, indispensables tout au long 
du parcours professionnel.

« Transversalité-transver-
salité-transversalité »
Mathieu, 35 ans
Coordinateur Général  
du Projet Darwin

Mission
Le Projet Darwin occupe la majeure 
partie de mon temps, mais j’interviens 

auprès d’Inoxia sur les sujets touchant 
à l’urbanisme ou la culture (médiation & 
concertation publique).

Embauche
En 2009, réseau professionnel

Trajet
Un bac scientifique, 5 ans de Philosophie 
à Bordeaux et Montréal puis professeur 
de Philosophie en classe de Terminale et 
directeur artistique d’une maison d’édi-
tion de disques. Soit une formation qui 
ne m’a aucunement préparé à mes mis-
sions présentes mais qui généraliste et 
transversale m’a donné des outils intel-
lectuels et méthodologiques utiles dans 
tous les domaines. Restait également à 
apprendre le travail collectif.

Le conseil
Suivre son instinct et son désir

« interpeller 
et responsabiliser »
Jean-Marc, 40 ans
Directeur du développement 
durable

Mission 
Stratégie d’entreprise et conseil des 
chef de projets en considération des 
enjeux écologiques et sociaux. Prescrip-
tion, formation et évaluation sur les mo-
des de fonctionnement, d’intervention et 
de développement au regard des règles 
déontologiques de l’agence. 

Trajet
European Business School à Paris op-
tion marketing et stratégie internatio-
nale, stages à l’étranger, puis chargé de 
mission au CIME (Comité d’Information 

et Médiation pour l’Emploi) et contribu-
teur du manifeste l’Entreprise Engagée. 
5 mois de voyages en famille entre Paci-
fique et Baie du Bengale avant Bordeaux 
comme responsable communication 
et développement durable de France 
Télécom. Mais l’évolution du secteur 
et de ses métiers orientent au «  green 
washing » côté communication avec des 
financements disproportionnés pour 
parler des actions éco-responsables 
au regard des moyens dévolus pour les 
mener. Rencontre alors un des co-fonda-
teurs d’Inoxia et initiateur d’Evolution et 
le rejoint en 2007.

Le conseil
Oublier la communication telle qu’elle 
se pratique habituellement et penser à 
travers le prisme des enjeux mondiaux 
contemporains, notamment énergéti-
ques et climatiques. Ne pas être un 
béni oui-oui, interpeler ses clients, les 
pousser dans leurs retranchements et 
déboucher avec eux sur un nouveau 
positionnement qui n’en sera que plus 
efficace. Malgré d’éventuelles premiè-
res réticences, c’est finalement ce 
qu’ils attendent.



Communication

BTS communication
Deux années de formation théorique et pra-
tique vers les métiers d’assistant communi-
cation, chargé(e) de relations publiques ou 
internes, assistant technique en communi-
cation, assistant chef de publicité. 
www.smb33.fr - www.lvlouis.net
www.supdepub.com 

BTS communication  
& e-commerce
L’École supérieure de commerce et d’éco-
nomie numérique forme des chargés de 
communication, assistants communica-
tion interne, assistants chef de publicité 
et autres fonctions commerciales et 
marketing annexes dans les agences, 
régies, et médias. Spécialisation d’une 
année supplémentaire pour l’obtention 
d’un Bachelor Webcom.*
www.escen.fr

Diplômes européens d’étu-
des supérieures communi-
cation (DEESCOM)*
Le DEES* communication amène en 
trois ans aux métiers d’assistant chef 
de produit, assistant de communication, 
chargé(e) de relations publiques, assis-
tant en marketing opérationnel...
www.bernom.net - www.jametbuffereau.fr - 
www.formasup-ecoles.com 

DUT communication 
des organisations
La filière communication des organisations 
de l’IUT Michel-de-Montaigne Université de 
Bordeaux 3 forme de futurs professionnels 
dans les domaines des relations presse, 
des relations publiques, de la création 
d’événements, de l’édition d’entreprise et 
de la réalisation multimédia. La filière pro-
pose trois cursus : DUT en deux ans, DUT 
en un an (année spéciale, accès >Bac + 1) 
offrant une spécialisation en communica-
tion environnementale et développement 
durable, et une licence professionnelle 
presse et édition d’entreprise (ci-après).
www.iut.u-bordeaux3.fr

DUT services et réseaux 
de communication
Le diplôme de DUT services et réseaux 
de communication de l’IUT Michel-de-
Montaigne permet aux étudiants d’acqué-
rir des compétences dans le domaine de 

la communication, de la technique infor-
matique et du Web, en développant une 
habileté et un goût prononcé pour la mise 
en forme de l’information, et une maîtrise 
des technologies numériques, de leurs 
limites et enjeux. Baptisé « école du Néo-
Média », cette formation vous permettra 
de devenir spécialiste de la création et de 
la communication multimédia, du contenu 
éditorial aux technologies du Web.
www.srcbordeaux.com

Licence information 
et communication
Cette licence a pour objectif de fournir 
à l’étudiant les connaissances de base 
en information et communication, tant 
sur le plan théorique que technologique. 
Cette licence prépare aux différentes 
spécialités de masters qui sont propo-
sées par l’ISIC et d’autres universités. 
www.u-bordeaux3.fr

Licence pro presse et édi-
tion d’entreprise
Cette formation intègre tous les élé-
ments qui correspondent aux besoins 
éditoriaux des organisations. Elle per-
met de mobiliser l’écriture de presse, 
tant pour les réalisations multimédia 
que pour l’édition papier. Les diplômés 
deviendront chargés d’édition, journa-
listes dans les entreprises et les orga-
nisations, coordinateurs des supports 
imprimés et des supports multimédia. 
Accessible en formation continue.
www.iut.u-bordeaux3.fr
 
Licence infocom-anglais 
La prochaine rentrée universitaire devrait 
voir la naissance d’une licence bidisciplinai-
re information et communication – anglais 
fondée sur les actuelles licences de ces 
deux disciplines. 40 étudiants (sur les 200 
de la licence information et communication) 
pourront choisir cette filière à laquelle l’ac-
cession se fera également sur dossier.
http://isic.u-bordeaux3.fr

MBA* communication res-
ponsable et développe-
ment durable
Accessible après une licence ou la for-
mation en quatre ans de responsable 
de communication de l’Éfap (École fran-
çaise des attachés de presse, diplôme 
délivré par l’Éfap enregistré au niveau II 
au RNCP (Commission nationale des 
certifications professionnelles)), ce MBA 
prépare à Bordeaux aux métiers de direc-

teur de la communication, responsable 
du développement durable, responsable 
relations presse, responsable communi-
cation événementielle, chef de projet.
www.efap.com

Master européen* 
e-communication
Formation préparant les étudiants aux 
fonctions de management dans le sec-
teur de l’e-communication : responsable 
agence Web et Web Média, chef de pro-
duit dans le secteur des technologies re-
lationnelles numériques, chef de projet 
en agence de référencement, Commu-
nity Manager 2.0, consultant en e-com-
munication et Web marketing.
www.formasup-ecoles.com

Master professionnel com-
munication des organisations 
Ce master est composé de trois par-
cours distincts avec une première année 
d’enseignements communs (gestion de 
projet, plan de com, management d’équi-
pe, mercatique).
Le parcours stratégies et produits de 
communication forme de futurs chargés 
de communication interne et/ou externe, 
directeurs de communication, chargés 
de relations publiques et relations pres-
se, organisateurs d’événements, respon-
sables éditoriaux en organisation. 
Le parcours audit et conseil en communi-
cation forme de futurs chargés d’études en 
agence de communication, chargés d’étu-
des en cabinet conseil, directeurs de projet 
dans une société d’études, consultants, 
auditeur, conseiller en communication.
Le parcours communication publique ou 
politique forme de futurs responsables 
de communication interne et/ou externe, 
conseillers en communication politique, 
responsables éditoriaux en organisation, 
attachés parlementaires. En partenariat 
avec Sciences Po Bordeaux.
www.isic.u-bordeaux3.fr

Master professionnel 
conception multimédia 
pour la vulgarisation et 
l’appropriation des savoirs 
Ce parcours a pour objectif le développe-
ment de compétences liées à la conduite 
de projets multimédias (CD-Rom, DVD-
Rom, site Internet, intranet) et prépare 
aux métiers de gestion et développement 
de centres de ressources, conseil en 
conception de ressources multimédias, 
conception de dispositif d’information et 
de formation intégrant les technologies 
de l’information et de la communication, 
concepteurs d’applications multimédias 
au sein d’institutions muséales, gestion 
et diffusion des connaissances intra-
entreprise, chargé d’édition multimédia, 
responsable de la conception et de la 
gestion de contenus numériques au sein 
d’un service de communication, chef de 
projet pour la conception de disposition 
de formation ouverte et à distance.
http://isic.u-bordeaux3.fr

Master professionnel com-
munication et jeunesse ou 
communication et séniors
Ce master professionnel, en liant une for-
mation en communication aux champs des 
générations, répond à une segmentation 
accrue des publics par catégories d’âge. 
Cette approche générationnelle concerne 
pour exemple, les industries médiatiques, 
culturelles et du loisir, les politiques de 
prévention, protection et médiation socia-
les, de santé publique, les réflexions sur le 
lien social et la citoyenneté...
http://isic.u-bordeaux3.fr

* En France, le titre de MBA (Master of bu-
siness administration) n’est pas protégé 
ni encadré par une institution ou un orga-
nisme d’accréditation, hormis d’éventuel-
les certifications professionnelles. Mais 
attaché à des formations opérationnelles, 
il est de plus en plus prisé pour un enca-
drement intermédiaire. 
Quant au Diplômes européens d’études 
supérieures (DEES) et Master européen, 
ils sont délivrés par la FEDE, OING ras-
semblant 530  établissements d’ensei-
gnement indépendants en France, en 
Europe et dans d’autres pays, travaillant 
à l’harmonisation des politiques éducati-
ves. www.fede.org 

L’Inforec
Depuis plus de trente ans, l’Inforec, ser-
vice commun de formation continue de 
l’IUT Michel-de-Montaigne Université de 
Bordeaux 3, répond aux besoins en for-
mation tout au long de la vie dans les 
secteurs de l’information, de la commu-
nication, du multimédia et des relations 
interculturelles.
www.inforec.org

DUT communication des 
organisations plurimédias 
L’objectif principal du DUT communication 
plurimédias est de donner à chaque sta-
giaire les connaissances, outils et com-
pétences qui lui permettront d’aider des 
petites et moyennes organisations, arti-
sans, PME, associations, collectivités, 
communautés de communes… à mieux 
communiquer dans un monde de plus 
en plus complexe. Métiers d’assistant(e) 
de communication, chargé(e) de presse, 
chargé(e) ou responsable de la commu-
nication, des relations publiques ou de 
communication sociale.

DU technologies 
de l’information 
Ce Diplôme d’université (DU) profes-
sionnel apporte à des publics de forma-
tion continue ou à de jeunes diplômés, 
connaissances et compétences dans le 
domaine de l’information, du prépresse 
et des médias imprimés. Métiers d’as-
sistant chef de projet d’édition, chargé 
de communication interne, rédacteur, 
concepteur-rédacteur et autres fonctions 
liées à la création de supports d’informa-
tion « off line ».

DU technologies 
du multimédia 
Ce Diplôme d’université professionnel a 
pour objectif de former des spécialistes 
en communication « off line » et « on line » 
dans des petites et moyennes structures, 
entreprises, collectivités, associations, 
agences de communication régionales, 
communautés de communes. Métiers 
d’assistant développeur (HTML), assis-
tant chef de projet Web, webmaster et 
autres fonctions liées à la création de 
supports d’information « on line »

Formations « sur mesure » 
Inforec
L’Inforec Pôle com’ intervient en forma-
tion sur mesure sur l’ensemble de ses 
champs de compétences  : stratégie de 
communication, marketing, relations pu-
bliques, relations presse, connaissances 
des médias, technologies du multimédia 
et de l’information, et relations intercul-
turelles. La formation est établie selon 
un calendrier déterminé en commun. 
L’ensemble des modules proposés peu-
vent être capitalisés pour obtenir un Di-
plôme d’université (DU) ou d’État (DUT). 

Autour de la com’ : Les formations



GRAPHISME, WEBDESIGN, 
MOTION

Bac pro communication 
graphique 
Après la classe de troisième ou réorien-
tation en sortie de seconde. 
http://webetab.ac-bordeaux.fr/Etablis-
sement/LPToulouseLautrecBordeaux

Diplôme d’université
techniques multimédia
Formation en alternance menée par 
le Greta Béarn-Soule à Pau, 660 heu-
res en centre de formation, 440 heu-
res en stage en entreprise. Au menu : 
maîtriser toutes les opérations liées 
à la production d’applications, assu-
rer la conception et la réalisation de 
projets multimédias, s’insérer dans 
une équipe de réalisation multimédia 
d’entreprise, développer des capaci-
tés de veille technologique matérielle 
et logicielle, savoir évaluer une appli-
cation multimédia. 
www.greta-bs64.com/site 

BTS communication visuelle
Au menu  : graphisme, édition, publi-
cité, multimédia. Si l’obtention du BTS, 
diplôme d’État exige de suivre un pro-
gramme commun, consultez l’ensemble 
des sites pour découvrir l’orientation et 
l’environnement spécifique de chaque 
école et ses compléments d’études. 
Pour exemple, Lima (école supérieure 
art-design) propose trois autres BTS, 
tous en design (espace, produit, mode), 
et un cycle d’insertion professionnelle 
en année supplémentaire.
www.esarc-evolution.fr - www.lima33.
com - www.esmi-bordeaux.net - www.
creasud-bordeaux.com 

IESA chef de projet 
multimédia
Formation en trois ans post Bac. 
Titre certifié par l’État niveau  II au 
RNCP (Commission nationale des 
certifications professionnelles) déli -
vré sous l’autorité de l’IESA multimé-
dia. Vers les métiers chef de projet 
multimédia, développeur/intégrateur 
multimédia, concepteur-réalisateur 
multimédia, directeur artistique ju-
nior, chargé de communication mul-
timédia, flash designer.
www.esarc-evolution.fr

Diplôme européen d’étu-
des supérieures en in-
fographie et multimédia 
(DEESIM)*
Master européen infographie et mul-
timédia. École supérieure des tech-
nologies électronique, informatique, 
infographie.
www.estei.fr

IESA directeur de projets 
d’édition et de communi-
cation numériques
Accès Bac + 3 (univers multimédia), for-
mation en deux ans. Titre certifié par 
l’État niveau  I au RNCP délivré sous 
l’autorité de l’IESA multimédia. Vers les 
métiers de responsable multimédia, 
Internet et de stratégie multimédia, ex-
pert ou conseil en multimédia, directeur 
artistique, responsable de la commu-
nication multimédia, responsable du 
e-marketing. 
www.esarc-evolution.fr

E-artsup
Formation de trois ans pour les savoirs 
fondamentaux et deux années supplé-
mentaires parisiennes, dont une en an-
glais et un semestre à l’étranger, pour 
une spécialisation communication, 
concept, design interactif, animation, ou 
game design. 
www.e-artsup.net

ECV
L’ECV forme des directeurs et directri-
ces artistiques en 5 ans aux métiers du 
design et de la communication, l’école 
délivre un titre de concepteur en com-
munication visuelle certifié niveau II au 
RNCP. La première année, l’Atelier prépa-
ratoire, permet d’intégrer le cursus ECV 
ou de présenter les concours d’entrée 
des grandes écoles d’arts : Arts décora-
tifs, Beaux-Arts, arts appliqués. 

Egalement un département design 
numérique reconnu spécialisé dans 
l’interactivité et l’animation 2D et 3D, 
menant au métiers de Web designer, 
concepteur multimédia, animateur 
2D-3D, game designer, modéliseur, 
graphiste en effets spéciaux. Stages 
et voyages à l’étranger, workshops, 
expositions et échanges universitaires 
viennent enrichir les cursus de l’école, 
titulaire de la Charte européenne Eras-
mus. Dernière année principalement 
en anglais pour les deux filières.

www.ecv.fr

Autres écoles :
– AMTV communication inaugure son cur-
sus par une année de prépa aux nouvel-
les technologies de l’information, avant 
de décliner son offre sur trois ans en al-
ternance en entreprise : infographie, pu-
blicité, dessin BD & manga et animation 
2D, animation 3D, développement jeux 
vidéo, et webmaster. www.amtv.fr 
– L’ÉSMI (École supérieure des métiers 
de l’image) intègre une prépa d’un an 
infographie & multimédia, et une for-
mation de deux ans pour un diplôme 
supérieur en animation 3D. www.esmi-
bordeaux.net
– Les programmes illustration-communi-
cation visuelle ou infographie-multimé-
dia de l’ÉSAA (École supérieure des arts 
appliqués) à Cestas se déroulent sur 
deux ans après une année préparatoire 
commune avec la filière architecture d’in-
térieur – design. www.infographie.org 
– Formation en dix mois en conception 
graphique et visuelle pour la création ou 
l’optimisation de sites Internet à l’IDAE 
(Institut de design et d’aménagement 
d’espaces, émanation de la Chambre de 
commerce et d’industrie de Bordeaux). 
www.formation-bordeaux-libourne.com

FORMATIONS 
TRANSVERSALES

Si elles ne sont pas axées sur la com-
munication ou la production visuelles, 
les formations suivantes sont largement 
appréciées dans les milieux créatifs et 
auprès de tous types d’organisations. 
Certaines peuvent cependant demander 
un complément de formation théorique, 
en communication  ; ou technique, en 
graphisme et web design.

Licence pro design, 
communication, projet
La licence professionnelle propose de 
former des concepteurs capables de 
conduire un projet de création. En par-
tenariat avec l’École nationale supé-
rieure d’architecture et du paysage de 
Bordeaux, l’équipe pluridisciplinaire est 
constituée d’universitaires enseignants-
chercheurs  : (architecte-anthropologue, 
esthéticien, historien, plasticien) et de 
praticiens dans les domaines de la com-
munication et de la médiation scientifi-
que, de l’architecture, du design, du mul-
timédia et de l’infographie. 
Le designer en techniques de communi-
cation appliquées à la conception d’es-
paces et de produits devra se concentrer 
sur les stratégies territoriales en termes 
d’équipements culturels ou urbains, sur 
les stratégies d’entreprises en termes 
d’aménagement d’espaces bâtis ou de 
politique de produits associés à des stra-
tégies de communication, initier des pro-
jets de produits interactifs et participer à 
l’élaboration de messages sensoriels. 
www.u-bordeaux3.fr

Licence arts appliqués
Cette formation comprend la pratique de 
tous les domaines des arts appliqués  : 
design d’objet, design d’environnement, 
communication visuelle, stylisme de 
mode. L’approche de la discipline com-
prend une forte transversalité avec les 
domaines connexes des sciences humai-
nes et des arts (arts plastiques, musique, 
esthétique). Cette formation permet aux 
étudiants d’envisager une insertion pro-
fessionnelle dans les métiers du design 
graphique, du design d’objet ou d’espace, 
ainsi que dans la mode. Pour cela, la for-
mation universitaire doit tirer bénéfice 
d’une formation plus technique en BTS en 
amont de la licence, de même qu’elle peut 
se compléter par une poursuite en master 
pro ou dans une école d’arts appliqués. 
www.u-bordeaux3.fr

Licence arts plastiques
Sur le plan de la pratique, la formation se 
veut généraliste tout en permettant à l’étu-
diant d’approfondir la maîtrise de tech-
niques particulières (sculpture, gravure, 
peinture, infographie, photographie, vidéo). 
Soucieuse d’introduire aux innovations 
technologiques les plus récentes, elle ac-
corde une place importante aux enseigne-
ments des technologies de l’information, 
de la communication et de la création. 
L’apprentissage du dessin et des modes 
d’expression graphique est présent dans 
les trois années. Sur le plan théorique, la 
licence vise l’acquisition d’une culture gé-
nérale solide et complète, en esthétique 
comme en histoire de l’art. 
www.u-bordeaux3.fr

Master professionnel 
de journalisme
Délivré par l’Institut de journalisme Bor-
deaux Aquitaine (IJBA), entité ratachée 
à  l’Université Michel de Montaigne Bor-
deaux 3, ce master 1 & 2 forme à tou-

tes les techniques de journalisme (télé, 
radio, presse écrite, web). Ayant pris 
depuis 5 ans le relais de l’ancien IUT 
de journalisme, ce diplôme fait partie 
de ceux reconnus de longue date par la 
convention collective des journalistes.
www.ijba.u-bordeaux3.fr

École des Beaux-Arts 
de Bordeaux 
Les diplômes délivrés sont des diplô-
mes nationaux : le DNAP (Diplôme na-
tional d’arts plastiques) après trois 
années d’études, équivalent Licence, 
le DNSEP (Diplôme national supérieur 
d’expression plastique) après cinq 
années d’études, équivalent Master. 
Les études sont organisées selon 
trois phases  : une première année, 
une phase programme (années 2 et 
3) et une phase projet (années 4 et 
5). Dès la deuxième année, les étu-
diants approfondissent leur formation 
en commun autour de deux cursus  : 
art & média ou design. 
Le cursus art & média s’intéresse aux 
traditions artistiques qui, depuis les 
avant-gardes au XXe  siècle et plus 
encore depuis les années  1960, se 
sont appropriées de manière nouvelle 
les pratiques émanant des industries 
des images et notamment celles qui 
sont issues des phénomènes com-
merciaux et de communication de 
masse  ; la publicité, le cinéma, les 
médias comme la télévision et Inter-
net. 
Le cursus design aborde les diffé-
rents champs du design (graphisme, 
objet, stylisme, aménagement inté-
rieur ou de l’espace public...) conçu 
comme un champ autonome de pro-
duction, et regardé dans une confron-
tation avec l’art et l’architecture. Des 
notions comme innovation, utilité, 
usage, pratiques, dispositif, inven-
tion, images sont explorées face à 
des questions comme la commande 
sociale et les enjeux économiques 
d’une production. 
www.bordeaux.fr/ville/babx - www.rosab.net 

École supérieure des arts 
et de la communication 
de Pau
Délivrant également DNAP et DNSEP, 
l’Ésac propose un cursus axé sur le de-
sign graphique et multimédia.
www.esac-pau.fr

Développement durable 
Noter deux formations, une locale et une 
référence parisienne :
– BEM - Institut supérieur du manage-
ment par la qualité
L’ISMQ propose une formation en alter-
nance sur une année orientée selon un 
parcours personnalisé ressources hu-
maines et développement durable. Ce 
master spécialisé en management de la 
qualité est accessible aux Bac + 4/+5 en 
un an et s’adresse également en forma-
tion continue aux titulaires d’un Bac + 2 
ou 3 avec expérience professionnelle.
– Master  2 développement durable et 
organisations
Accessible dans le cadre de la forma-
tion continue à des professionnels 
ayant quatre années d’études supé-
rieures. Ce master vise à former des 
experts dans le domaine de l’analyse 
des politiques de développement dura-
ble pour exercer dans des entreprises 
autant que dans des ONG, collectivités 
territoriales, services de l’État ou insti-
tutions internationales.
www.developpement-durable.dauphine.fr



Financement des études et formations

Prêt étudiant 
garanti par l’État 

D’un montant maximal de 15 000 euros, 
accessible à tous les étudiants de moins 
de 28 ans sans seuil de ressources, ce 
prêt ne fait l’objet d’aucune demande de 
caution ni de condition d’utilisation. Il peut 
tout aussi bien vous servir pour payer des 
frais de scolarité, acheter un scooter pour 
suivre vos cours ou aller aux Canaries 
pour les oublier un temps. Bien qu’assi-
milé à un crédit à la consommation, ses 
taux sont néanmoins très favorables. Au 
choix de l’étudiant, le remboursement se 
fait de manière classique ou totalement 
différée sur un maximum de dix années 
ou encore partielle (remboursement des 
intérêts dès la contraction du prêt, seul le 
capital est remboursé en différé). 
Sachez que la garantie de l’État couvre 
70 % du risque concernant le seul capi-
tal. En cas de défaillance, comptez sur 
les banques pour récupérer le solde et 
les intérêts. C’est aussi pourquoi elle 
reste maître de l’attribution, jugeant en 
fonction du projet professionnel. N’es-
pérez pas vous faire financer un cursus 
en histoire de l’art sauf à présenter Em-
manuel Perrotin ou un conservateur du 
Louvre au banquier. Mais l’accord est 
régulier pour des formations courtes à 
vocation professionnelle (BTS, IUT...), les 
écoles agréées de commerce, gestion, 
techniques, et les dernières années de 
licence pro et master pro.
Cette garantie de l’État permet ainsi 
de faciliter l’accès à l’emprunt des étu-
diants, jusqu’alors réservé aux écoles 
prestigieuses et quelques filières dites 
sans risques, et de diversifier les sour-
ces de financement des études. Il facilite 
aussi l’accès à l’endettement. À méditer 
au moment de la définition des condi-
tions du prêt : montant des mensualités, 
délai de différé, remboursement continu 
ou reporté des intérêts...
Les cinq établissements partenaires de 
la mesure : Banque Populaire, Crédit Mu-
tuel, C.I.C., Caisse d’Épargne, Société 
Générale.

Prêts étudiants

Institués de longue date, les prêts étu-
diants classiques sont pratiqués par la 
plupart des banques et offres des taux 
d’intérêt eux aussi minorés permettant 
des remboursements différés totaux ou 
partiels. Mais sans garantie de l’État, il 
vous faudra une sérieuse caution ou/
et un cursus jugé sûr. Plutôt expertise 
comptable ou commerce international 
qu’archéologie. Voie royale si vous en-
trez dans une école d’ingénieur ou pas-
sez les concours des grandes écoles. 
Certaines écoles privées ont aussi des 
partenaires financiers qui vous facilite-
ront l’obtention d’un crédit. Une autre 
limite  : l’âge. Noter que certaines ban-
ques consentent une avance de rentrée 
pour les étudiants boursiers.

Bourses et aides
Sont éligibles aux bourses sur critères 
sociaux, les étudiants dont le revenu de 
la famille est inférieur à 32 930 euros 
par  an (2010-2011). Elles sont attri-
buées en fonction des ressources et 
charges des parents, de l’éloignement 
entre le domicile et le lieu d’études, et 
du nombre d’enfants à charge du foyer 
fiscal de référence. Elles sont réparties 

en 7 échelons, de la simple exonération 
des frais d’inscription et sécurité sociale 
jusqu’à 4 370 euros par an (2010-2011) 
répartis sur dix mois (2011-2012). L’âge 
limite pour une première demande est 
de 28 ans et leur renouvellement chaque 
année est conditionné à une progression 
dans les études (7 droits à bourse : 5 au 
maximum pour sa licence et 2 à 3 pour 
son master). Demande de dossier avant 
le 30 avril 2011. 
Noter qu’il est possible de cumuler les 
revenus d’une bourse à ceux d’un emploi 
à la seule condition d’être assidu aux 
cours. Les boursiers sont également prio-
ritaires pour l’obtention d’un logement 
universitaire, même date butoir pour les 
dossiers.
Si vous vous inscrivez dans une école pri-
vée, vérifiez que celle-ci a été habilitée par 
le ministère de l’Enseignement supérieur 
à recevoir des étudiants boursiers. Ces 
habilitations sont décernées pour chaque 
formation et non pour toute l’école.
La gestion des bourses sur critères so-
ciaux et des résidences universitaires 
est assurée par le Centre régional des 
œuvres universitaires et scolaires. Il en 
est de même pour les aides à la mobilité 
internationale, l’aide au mérite (mention 
TB au Bac et meilleurs licenciés entrant 
en Master 1) et les aides du fonds na-
tional d’urgence (aides ponctuelles ou 
annuelles selon les difficultés rencon-
trées). Renseignements détaillés : www.
crous-bordeaux.fr
Pour les aides au logement  : www.caf.
fr et http://cle.aquitaine.fr (dispositif ré-
gional de garantie de loyer ou prêt pour 
le cautionnement ouvert aux étudiants, 
apprentis et stagiaires de la formation 
professionnelle).
Pour les aides à la mobilité internatio-
nale, le Conseil régional a créé Aquimob, 
outil de candidature en ligne rassem-
blant les bourses européennes Erasmus 
gérées par les établissements d’ensei-
gnement supérieur, les bourses de mo-
bilité du ministère de l’Enseignement su-
périeur et de la Recherche versées par 
le Crous, les bourses Aquitaine Cap Mo-
bilité de la Région Aquitaine versées par 
l’Université de Bordeaux et les bourses 
propres aux établissements d’enseigne-
ment supérieur. www.aquimob.fr

Jobs

Que seraient la restauration rapide, la 
saison estivale et le baby-sitting sans la 
main-d’œuvre étudiante  ? Les grandes 
entreprises apprécient également les 
deuxièmes cycles de l’enseignement su-
périeur. Mais la concurrence est rude en 
temps de crise. Pour l’été, sachez que 
les recrutements ont déjà commencé et 
que l’offre s’amenuise passé les vacan-
ces de printemps. 
Avant de vous attaquer aux sites de Pôle 
emploi et de l’Apec, commencez par des 
réseaux pensés au regard des spécifici-
tés étudiantes (CDD, mi-temps, premier 
emploi, services à domicile...) :
Le Crous a un site dédié : http://eole.em-
petu.vtech.fr
Le Cija (Centre d’information jeunesse 
Aquitaine) met en ligne régulièrement 
des annonces d’employeurs ainsi qu’un 
programme spécial à l’approche de la 
saison touristique. www.info-jeune.net
Voir également http://emploi.france5.fr/ 
rubrique premier emploi, http://jobs-sta-
ges.letudiant.fr et www.capcampus.com
Pour de plus lointains horizons www.
jobs-ete-europe.com

La formation en  alter-
nance, la solution en 
vogue

Du CAP aux grandes écoles en passant 
par l’université, l’alternance concerne 
tous les niveaux de l’enseignement. 
Conçu sur le partage du temps de tra-
vail entre entreprise et école, ce type 
de contrat permet d’acquérir une solide 
expérience sur le terrain tout en suivant 
une formation qualifiante ou diplômante. 
Il existe deux types de contrats de for-
mation en alternance  : le contrat d’ap-
prentissage et le contrat de profession-
nalisation.
– Le contrat d’apprentissage concerne 
tous les jeunes de 16 à 25  ans avec 
pour objectif l’obtention d’une qualifica-
tion professionnelle sanctionnée par un 
diplôme de l’enseignement profession-
nel ou technologique, un titre d’ingénieur 
ou un titre répertorié. L’apprentissage 
repose sur le principe de l’alternance en-
tre enseignement théorique en centre de 
formation d’apprentis (CFA) et enseigne-
ment du métier chez l’employeur avec 
un maître d’apprentissage. La durée du 
contrat peut varier de un à trois ans en 
fonction du type de profession et de la 
qualification préparée, voire être rame-
née à six mois pour un titre de même 
niveau ou inférieur à un diplôme déjà 
obtenu. 
La rémunération diffère selon l’âge et l’an-
née d’exécution du contrat, soit, en pour-
centage du Smic ou du minimum conven-
tionnel si son montant est plus favorable, 
25 à 53 % pour les moins de 18 ans, 41 
à 65 % pour les 18-21 ans, et 53-78 % 
pour les plus de 21 ans. L’apprentissage 
comporte un minimum de 400 heures de 
formation théorique par an mais dépasse 
souvent les 600 heures.
Le choix des formations est défini par les 
conseils régionaux à la vue des besoins 
en formation de secteurs d’activité tradi-
tionnellement liés à l’apprentissage ou 
en déficit de main-d’œuvre ou en muta-
tion ou jugés prioritaires pour le territoire 
(www.apprentissage-aquitaine.fr). Ainsi, 
pour les métiers relatifs à la culture et 
aux métiers créatifs seuls sont concer-
nés à ce jour quelques métiers du bois, 
de la bijouterie-joaillerie, de la tapisserie 
d’ameublement, de l’habillement, de la 
restauration, du graphisme, de la photo, 
et une licence pro métiers de l’édition. 
Cette liste, dite «  carte d’apprentissa-
ge », évolue tous les deux ans. À suivre.
De plus amples renseignements pour 
ces deux types de contrats sur www.tra-
vail-emploi-sante.gouv.fr
– Le contrat de professionnalisation 
concerne les jeunes âgés de 16 à 25 ans 
complétant une formation initiale, les 
demandeurs d’emploi âgés de 26  ans 
et plus inscrits à Pôle emploi ou sortant 
d’un contrat aidé, les bénéficiaires du re-
venu de solidarité active (RSA), de l’allo-
cation de solidarité spécifique (ASS) ou 
de l’allocation aux adultes handicapés 
(AAH) ou les personnes ayant bénéficié 
d’un contrat unique d’insertion.
Une majorité de formations à vocation 
professionnelle  – BTS, DUT, Licences 
et Masters pro inclus  – acceptent les 
contrats de professionnalisation. Reste à 
trouver l’employeur qui durant la période 
de l’action de professionnalisation s’en-
gage à vous assurer un emploi en rela-
tion avec cette formation. Mais beaucoup 
d’entreprises ont compris l’intérêt de cet 
engagement mutuel leur permettant de 

disposer d’une personne motivée à coût 
minoré ou de tester le bénéficiaire avant 
un recrutement définitif en s’assurant de 
son opérationnalité dans cet aller-retour 
permanent entre théorie et pratique.
La rémunération minimale des 16 à 
25 ans varie de 55 à 70 % du Smic se-
lon l’âge et le niveau de formation, les 
salariés âgés de 26 ans et plus perçoi-
vent une rémunération qui ne peut être 
inférieure au Smic ni à 85 % du salaire 
minimum conventionnel, ce dernier étant 
déterminé pour chaque fonction par la 
convention collective du secteur d’acti-
vité. La durée des enseignements est 
comprise entre 15 % et 25 % de la du-
rée totale du contrat, voire plus selon la 
branche professionnelle ou le diplôme.

CIF

Tout salarié peut accéder à un congé indi-
viduel de formation, quels que soient l’ef-
fectif de l’entreprise et la nature de son 
contrat de travail. Une condition d’ancien-
neté est nécessaire : 24 mois en tant que 
salarié, consécutifs ou non, dont 12 mois 
dans l’entreprise (36 mois dans les en-
treprises artisanales de moins de 10 sa-
lariés). Sauf accord sur une durée plus 
longue, l’absence ne peut être supérieure 
à un an pour un stage à temps plein ou 
à 1 200 heures pour un stage à temps 
partiel. Ce congé permet également de 
préparer et de passer un examen.
Le financement du congé individuel de 
formation est assuré par des organis-
mes paritaires agréés par l’État. Il s’agit 
principalement des Fongecif (Fonds de 
gestion du CIF, présents dans chaque 
région). Cependant, dans quelques sec-
teurs professionnels (spectacle, agricul-
ture, économie sociale…), ce sont les 
OPCA (organismes paritaires collecteurs 
agréés) de branche qui sont chargés du 
financement du CIF. Tout salarié qui veut 
recourir au congé individuel de formation 
doit s’adresser, pour bénéficier d’une 
prise en charge financière, à l’organis-
me auprès duquel l’entreprise verse sa 
contribution. Chaque organisme définit 
ses propres règles de procédure de de-
mande de financement et de prise en 
charge du CIF.
www.afdas.com pour la culture, la com-
munication et les loisirs.
www.opca-cgm.fr pour la communication 
graphique, l’imprimerie et l’édition. 
www.auvicom.info pour l’audiovisuel, sauf 
personnel intermittent du spectacle (Afdas).

DIF

Chaque salarié dispose d’un droit in-
dividuel à la formation (DIF). Ce droit 
prend la forme d’un crédit de formation 
de 20  heures par année d’ancienneté, 
qui peut être cumulé sur six ans dans la 
limite de 120 heures. Ces heures sont 
utilisées à l’initiative du salarié avec l’ac-
cord de l’employeur, qui a la charge des 
frais et de l’allocation de formation (son 
éventuel refus sur deux exercices per-
met d’opter pour un CIF, une partie du 
financement sera à sa charge à hauteur 
de l’allocation de formation correspon-
dant aux droits acquis au titre du DIF). 
Pour les heures de formation effectuées 
en dehors de son temps de travail, le sa-
larié perçoit, de son employeur, une allo-
cation de formation égale à 50 % de sa 
rémunération nette de référence.
Les DIF sont adaptés pour des formations 
plutôt courtes et utiles pour son poste ou 
pour une évolution professionnelle. Aqui-
taine Cap Métiers, agence régionale pour 
la formation, l’orientation et l’emploi tout 
au long de la vie, centralise l’offre de for-
mation. www.aquitaine-cap-metiers.fr

De plus amples renseignements sur les 
CIF et DIF sur www.travail-emploi-sante.
gouv.fr

Comment financer ses études ou sa formation ? Sempiternelle question  
qui se pose tout autant au jeune étudiant qu’au quadra visant à  
se reconvertir ou à parfaire ses connaissances. Avec des réponses  
sensiblement différentes et souvent panachées.







Comment avez-vous abordé Loveland ?
L’exposition s’est construite autour de 
la vidéo Loveland, 2009, une boucle 
numérique en couleur de 2’54». Celle-
ci traite de l’utopie de terres promises 
américaines mise en contradiction 
avec un territoire hostile. La liste des 
noms des villes américaines défilant 
sur l’écran apparaît comme un gé-
nérique de fin de film, mais surtout 
comme une autoroute, d’où l’utilisa-
tion de la police typographique des 
panneaux autoroutiers américains. 
Privés de tout contexte imagé, les mots 
dessinent un paysage mental évoluant 
peu à peu, de contrées édéniques vers 
des terres menaçantes. L’exposition, 
dans la continuité de l’idée de terre 
promise, se penche sur la charge sym-
bolique d’une idée, d’un mot, d’un 
objet. Cette portée symbolique est 
confrontée à la chute d’une illusion, la 
réalité d’une situation, la trivialité du 
matériau, la disparition.

Comment reliez-vous les pièces entre elles ?
Le prix LVMH, que j’ai obtenu en 
2008, m’a permis de partir en 2009 
en résidence au CCA, à San Fran-
cisco, durant cinq mois. L’expérien-
ce américaine que j’ai eue lie l’en-
semble des travaux, au travers d’une 

recherche sur la question de la chute 
des illusions, des idéaux. Il s’agit 
d’explorer la limite entre l’activa-
tion d’un désir et l’inaccessibilité de 
son objet. Je travaille sculpture/ins-
tallation/texte comme un espace de 
résistance et de tension, de renver-
sement potentiel de chaque chose. 
Je désire confronter le visiteur à des 

sujets qui me portent, comme la dis-
parition, la fragilité des illusions, la 
résistance de la quête. Je m’intéresse 
à ce que nous perdons, ce qui nous 
échappe, ce que nous tentons en 
vain ou avec succès de garder près 
de nous, de contrôler. Ce qui nous 
mène à fabriquer de l’illusion, du 
symbolique/mythique, de l’« utopie 

réalisée  », comme aurait dit Bau-
drillard. Les pièces présentées trai-
tent ainsi de cette question du man-
que, de l’absence, de la disparition.

Quel rapport entretenez-vous avec 
l’écriture ?
C’est une partie essentielle de mon 
travail : elle est le moyen de créer de 

nouvelles images, de mettre des mots 
sur des projets futurs, irréalisables, 
utopiques, ou en suspens. Le texte 
conduit à la création d’un dessin, qui 
conduit à son tour à la création d’un 
travail plastique. Le texte accompa-
gne l’œuvre de la conception jusque 
dans l’espace d’exposition, ce qui 
me permet de mettre en constante 

résonance idée et matérialisation 
d’une pièce. Exposer ensuite texte et 
œuvre tridimensionnelle détachés 
l’un de l’autre me permet de provo-
quer des allers-retours, créer du lien 
et/ou de la distance entre les pièces 
dans l’espace. Dans cette recherche 
sur un ailleurs, sur l’extension des 
territoires, présente dans mon tra-
vail, je m’intéresse aujourd’hui à 
des thèmes tels que l’île, la fenêtre, 
la dérive, les espaces qui s’ouvrent, 
se dérobent, disparaissent  ; ce que 
l’on peut voir dans certains dessins/
poèmes présentés dans l’exposition.

Comment définiriez-vous votre voca-
bulaire formel ?
Je travaille de façon très précise sur 
mes sculptures. J’aime à pousser 
la réalisation d’une pièce jusqu’à 
sa complète finition, pour qu’elle 
perde, à première vue, son aspect 
d’objet construit manuellement. 
Je suis passionnée par le mini-
malisme américain et mes pièces 
mélangent souvent une plastique 
minimaliste côtoyant paradoxa-
lement un romantisme, parfois 
kitsch, parfois cliché.

[propos recueillis par Cécile Broqua & Cyril 
Vergès]

Stéphanie Lagarde, Loveland, jusqu’au 
samedi 12 février, galerie Éponyme.

Renseignements
09 81 74 24 00 www.eponymegalerie.com
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Promesses
La perte, l’absence et la disparition sont les notions traversant les œuvres de Stéphanie Lagarde, rassem-
blées sous le titre Loveland à la galerie Éponyme jusqu’au 12 février. Honorée par le prix LVMH en 2008,  
la plasticienne signe ici sa toute première exposition personnelle en galerie.

« J’aime à pousser 
la réalisation d’une pièce 

jusqu’à sa complète 
finition, pour qu’elle perde,  

à première vue, 
son aspect d’objet 

construit manuellement. »

Stéphanie Lagarde



Anne-Lise Broyer et Nicolas Com-
ment partagent ce qu’ils nomment 
eux-mêmes une passion pour la pé-
riode des années 1920-1930, « pour 
sa poésie, sa peinture et notamment 
le mouvement du Grand  Jeu  », qui 
réunissait des artistes, des intel-
lectuels français et tchèques dont 
le peintre Joseph Sima et le poète 
Richard Weiner. Ce mouvement, 
fondé en 1924 et dissous en 1934, 
s’est distingué par une implication 
absolue dans la recherche des états 
modifiés de la conscience. Ce grou-
pe, à la lisière du surréalisme, aux 
allures de société initiatique, a ex-
périmenté à travers l’usage des dro-
gues l’exploration de mondes oniri-
ques. Avant d’être un mouvement, 
«  Le Grand  Jeu  » fut à l’origine le 
nom proposé par l’écrivain Roger 
Vailland pour une revue littéraire. 
Récompensé par le prix Goncourt 
en 1957 pour La Loi, Vailland, sym-
pathisant communiste, grand voya-

geur à la fois idéaliste et aventureux, 
avait découvert Prague en 1926 à 
l’âge de 19 ans, il y fit la rencontre 
du peintre tchèque Joseph Sima, qui 
deviendra son ami. 
C’est sur les traces de ce romancier 
que nous entraîne Fading. Accueillis 

en résidence à l’Institut français de 
Prague via l’Agence française d’ac-
tion artistique, Anne-Lise Broyer et 
Nicolas Comment ont tenu un jour-
nal de bord tout au long de leur sé-
jour, dans lequel ils ont documenté 
leurs recherches. Le 13  juin 2005, 

on peut y lire ceci : « Nous sommes 
à Prague pour tenter de reconstituer 
le “plan sentimental” de la cité vlta-
vine que Roger Vailland projeta de 
publier aux éditions tchèques Aven-
tinum dans les années 1920, en pré-
période Grand Jeu : époque à laquelle 
Vailland réalise ici – lui aussi – “une 
résidence d’artiste”.  » De ce projet 
d’édition que nourrissait le roman-
cier il ne subsiste aucune trace, à l’ex-
ception d’une lettre découverte par 
Anne-Lise Broyer et Nicolas Com-
ment lors de leur voyage à Prague. 
Les photographies exposées à l’ar-
tothèque lèvent le voile sur deux 
approches formellement différentes. 
Anne-Lise Broyer donne à voir des 
tirages noir et blanc dont le grain 
très présent, les flous travaillés, la 
matité, enveloppent les différents 
sujets de telle sorte qu’ils s’offrent au 
regard comme une immersion dans 
un monde sensible, proche de l’abs-
traction, où les fantômes rôdent. 

Les tirages en couleur de Nicolas 
Comment, eux, semblent relever 
davantage d’un hors-champ men-
tal comme s’il s’agissait d’établir 
une cartographie psychosensorielle 
de la capitale de la Bohême tout en 
documentant l’empreinte du temps. 
Fading restitue le regard croisé de 
deux photographes dont le travail 
commun, adossé à une fascination 
nostalgique pour cette ville de la 
dérive, la Bohême, ces années-là, le 
foisonnement artistique et intellec-
tuel, les images sombres, interlopes, 
mélancoliques, qui y sont associées, 
transporte le spectateur dans un 
univers romantique et révolu.  

[Cécile Broqua & Cyril Vergès]

Anne-Lise Broyer et Nicolas Comment, 
Fading, jusqu’au jeudi 31 mars, 
artothèque, Pessac (33600).

Renseignements 
www.lesartsaumur.com
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La dérive des sentiments
Jusqu’au 31 mars, l’exposition Fading, à l’artothèque de Pessac, présente une sélection de photographies prises en 2005 par Anne-Lise 
Broyer et Nicolas Comment à l’occasion d’une résidence d’artiste à Prague. Emprunt de délicatesse, mâtiné de tristesse, leur travail 
offre au regard les fragments d’une fiction romanesque.

Art Telex
Jusqu’au 12 février, la galerie Arrêt sur l’image présente l’exposition Papier de peu consacrée au travail de l’artiste Viviane Prost. +++ Jusqu’au 19 mars, l’exposition Mauriac à tous les étages rend 
hommage à l’auteur à la bibliothèque Mériadeck. +++ La galerie Ilka Bree reçoit l’artiste Simon Feydieu autour de l’exposition The Navidson Record jusqu’au 26 mars. +++ L’exposition Du réel au 
virtuel présente à la Base sous-marine jusqu’au 13 février les créations artistiques (des photographies et de la vidéo en 3D) de deux plasticiens bordelais, Georges Mimiague et Philippe Faure. +++ 
Jusqu’au 12 mars, la galerie D.X expose les œuvres d’Aurélie Bauer, Jacqueline Devreux et Gwen Marseille. +++ Depuis le 2 février, le 4e numéro de la collection « Fiction à l’œuvre », lancée par le Frac 
Aquitaine, est en librairie au prix de 7 euros sous le titre rrrrrrroooooooommmmmmme. Cet ouvrage, coédité par le Frac Aquitaine et les éditions Mix, est signé par la jeune artiste Sabrina Soyer.  
Il s’agit de sa première nouvelle, qu’elle a conçue autour de l’œuvre holothurie, de l’artiste Mathieu Mercier.

Nicolas Comment

Anne-Lise Broyer
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chronique Actu des galeries

Après La Caverne en décembre 2008, 
Total Eclipse est la deuxième ex-
position personnelle de l’artiste 
Tony Regazzoni à la galerieACDC. 
Jusqu’au 5 mars, le plasticien montre 
une série de pièces, une installation 
et trois tableaux, qui interrogent la 
nuit sous toutes ses coutures. Dans 
l’espace d’exposition, entièrement 
plongé dans le noir pour l’occasion, 
Total Eclipse, réalisée en 2010, don-
ne à voir une boule en polystyrène 
recouverte de silicone suspendue au 
plafond par une chaîne en acier. Un 
projecteur mini-découpe éclaire le 
volume de telle sorte que sur la ci-
maise située en arrière-plan appa-
raît l’image miniature d’une éclipse 
totale, un disque noir auréolé d’une 
lumière diffuse. Cette pièce dont le 
vocabulaire formel regarde du côté 
de l’abstraction géométrique en 

référence au cercle – l’artiste reste 
attaché à ce langage qu’il considère 
comme « pur et universel »–, convo-
que également tout un cortège de 
références sociologiques, fantasti-
ques, mythologiques, mystiques… 
Trois tableaux de moyen format, 
105  x  80  cm,  Total Eclipse#1, #2 et 
#3, rejouent trois stades d’avancée 
de ce phénomène astronomique. À 
partir de la technique de la pyrogra-
vure, Regazzoni a minutieusement 
reconstitué à la fois la texture et le 
jeu d’ombre et de lumière associé à 
cet événement. Dans une interview, 
il revient sur la notion de savoir-
faire et évoque l’utilisation qu’il fait 
dans son travail « des outils à la fois 
simples et primitifs ». Après l’exposi-
tion La Caverne, qui revisitait « un 
érotisme noir » rattaché à la nuit, To-
tal Eclipse éclaire une nouvelle fois 

son intérêt pour la vie nocturne, ses 
représentations et les histoires de 
cultes et de cultures qu’elle charrie. 
Selon le plasticien, «  l’éclipse, c’est 
une nuit non conventionnelle. J’aime 
cette idée de fausse nuit naturelle 
qui vient perturber les organismes 
vivants. C’est un phénomène chargé 
d’histoires et de croyances : tant my-
thologiques que mystiques. Et plus 
matériellement, c’est l’occultation 
d’une source lumineuse par un élé-
ment perturbateur qui crée une sorte 
de chaos, de trou noir, qui laisse place 
à beaucoup d’interprétations. »

Tony Regazzoni, Total Eclipse, j
usqu’au samedi 5 mars, galerieACDC.

Renseignements 
www.galerieacdc.com

Slow dancing with the moon

Charles Mason, Stéphanie Cherpin 
et Katharina Fritsch figurent au gé-
nérique de l’exposition Méfiance à 
la galerie Cortex Athletico jusqu’au 
6  mars. Quatre sculptures, dont 
celle monumentale de Cherpin, sont 
réunies autour de ce qu’elles par-
tageraient selon le propos contenu 
dans le titre de l’exposition, la dis-
tance qu’elles prennent à des de-
grés divers vis-à-vis du réel. Come 
on over here, slow it down, 2010, de 
Stéphanie Cherpin est l’œuvre qui 
prend de manière puissante et spec-
taculaire le plus ses distances avec 
la réalité. La sculpture réalisée en 
traverses de chemin de fer, cloisons, 
Ondobitume, parquet, bardeaux, 
cordes, enduit et peinture se répand 
dans la galerie de telle façon qu’elle 

laisse entrevoir chez l’artiste un sens 
de la construction et de la décons-
truction, de la mise en scène et de la 
modulation des volumes dans l’es-
pace. Cette pièce particulièrement 
expressive, ce qui est toujours le cas 
dans le travail de l’artiste, entière-
ment sombre, s’organise autour de 
cinq verticales au voisinage immé-
diat desquelles viennent s’échouer 
et parfois s’encastrer des cloisons 
massacrées. Le titre de l’œuvre est 
tiré des paroles du morceau No 
Queen Blues, du groupe culte amé-
ricain Sonic Youth, que l’artiste a 
écouté en boucle au moment de sa 
réalisation. Le temps nécessaire à la 
production de cette pièce, le corps 
à corps engagé avec les matériaux 
de récupération sont des moments 

que Cherpin considère plus impor-
tants que l’achèvement de la sculp-
ture elle-même. Une impression de 
chaos plane au-dessus de Come on 
over here, slow it down. C’est peut-
être ici que se joue toute la distance 
avec le réel dans le travail de Stépha-
nie Cherpin, qui offre au regard du 
spectateur des formes nues où l’ex-
pressivité restitue l’énergie brute du 
processus de création.

Charles Mason, Stéphanie Cherpin, 
Katharina Fritsch, Méfiance, jusqu’au 
dimanche 6 mars, galerie Cortex Ath-
letico. 

Renseignements
www.cortexatheltico.com

Paranoid Park
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Peut-être est-ce chose étrange d’envi-
sager un repas entièrement constitué 
de fromages. Si on parle aux Bordelais 
de Baud et Millet : ou bien ils connais-
sent et ils y vont souvent (surtout 
l’hiver) ou ils déclarent qu’ils ont tou-
jours voulu y aller mais n’ont jamais 
osé, peu sûrs qu’ils sont d’apprécier 
un repas entier à base de lait.
Né en Franche-Comté, Gérard Baud 
était peut-être prédestiné à s’occuper 
de fromage, même si cela ne fut pas 
son idée première. Professeur d’éco-
les hôtelières au Costa Rica, dans 
l’île d’Aruba au large du Venezuela, 
sur l’île Maurice et au Togo, le com-
té, le mont-d’or et la cancoillotte lui 
manquaient. « Il en arrivait par avion 
lorsque j’étais au Togo, mais c’était 
tellement cher que c’était indécent 
par rapport à la population locale. » 
De retour en France, quinze ans 
après son départ, il a faim de terroir 
et décide d’ouvrir une fromagerie-
restaurant. Il visite le pays avec son 
épouse à la recherche d’un endroit 
et s’installe à Bordeaux, en associa-
tion avec Francis Millet, directeur 
général du groupe ACCOR en Afri-
que de l’Ouest. Mais pourquoi Bor-
deaux  ? «  On nous disait qu’ici les 

gens ne mangeaient pas de fromage... 
C’est vrai que la région n’est pas très 
fromagère si l’on excepte le Pays bas-
que, au sud, et la Charente, au nord, 
mais pourquoi les Bordelais ne man-
geraient-ils pas de fromage... Les dé-
buts ont été difficiles, cependant après 
quinze ans outre-mer on développe 
des facultés d’adaptation. » 
Dans la vingtaine d’articles pro-
posés, Gérard Baud a pris soin de 
ménager ce qu’il appelle deux « sor-
ties de secours » (foie gras et confit) 
hors plateau. Cuit dans de la bière 
avec du paprika et de la moutarde 
et gratiné au four avec une tran-
che pain grillé le Welsh Rarebit est 
une entrée confortable (9,5  euros), 
mais, peut-être, préférerez-vous le 
doublement franc-comtois feuilleté 
de saucisse de Montbéliard à la 
cancoillotte et au cumin (11 euros) 
avant un plat de tartiflette aux gé-
siers de canard confit (18 euros) ou 
une raclette au lait cru et ses char-
cuteries (17 euros) ? Pour les puris-
tes, le plateau à volonté avec salade 
(23  euros) donnera l’occasion de 
descendre dans la cave voûtée de ce 
restaurant qui abrita longtemps une 
boulangerie. Dans tous les cas, ce 

repas au fromage sera élaboré avec 
les meilleurs produits artisanaux de 
toutes provenances conservés entre 
7 ° et 10 °. Plus de 1 000 références 
de vins (et de portos vintage) de 
48 pays composent un décor où affi-
ches, cartes de France et boîtes de la 
Vache qui rit® en plusieurs langues 
font penser à une sorte de temple 
dédié aux dieux tutélaires et autres 
avatars d’une religion planétaire 
aux origines floues.
Dès qu’il fut pasteur, l’homme in-
venta le fromage. À moins que ce-
lui-ci ne se soit inventé tout seul, 
fruit du hasard, des circonstances 
et d’un pot de lait laissé quelques 
jours à l’abandon. L’intarissable 
Gérard Baud sait quelques vérités et 
reconnaît que souvent en cette ma-
tière, comme dans les films de John 
Ford, le consommateur préférera la 
légende. On trouve des poteries qui 
datent de plus de 5 000 avant Jésus-
Christ et qui ne laissent aucun dou-
te quant à leur usage  : la faisselle. 
On en retrouve dans la Bible (David 
et Goliath), dans l’Odyssée (Ulysse 
découvre des claies couvertes de 
fromage lorsqu’il pénètre dans la 
grotte du Cyclope), les Romains en 

étaient fous et Pline vante la qua-
lité des ancêtres du roquefort et du 
cantal mais trouve que les fromages 
de Gaule ont un goût de médica-
ment (1). Les premiers à exporter le 
fromage sont les Hollandais et les 
Suisses. Aucun navire de la Royale 
ne quitta un port sans ses cales rem-
plies de boules de Hollande.
Le fromage se trouvait-il sur la ta-
ble paysanne qui le produisait ? On 
ne sait pas. Les sources sont rares. 
Selon Florent Quellier (2), oui, peut-
être même s’ils payaient trop sou-
vent leur impôt avec le meilleur de 
leur production. Le sérac de Savoie, 
fromage des plus pauvres d’entre les 
plus pauvres est-il significatif de la 
modestie gastronomique des éle-
veurs d’antan ? Ce fromage maigre 
existe encore mais n’est bizarrement 
plus recherché à notre époque dié-
tétique. Fabriqué avec le caillé du 
petit-lait, il s’agit d’un fromage sans 
lait, sans crème, sans fromage, sans 
rien. Gérard Baud, intarissable sur 
les « fruitières » de sa Franche-Com-
té, qui dès le XIIIe  siècle furent les 
ancêtres des coopératives, confirme 
cette probable rareté du produit sur 
la table de l’éleveur des montagnes. 

« Le fromage était présent dans tou-
tes les régions d’élevage, mais servait 
souvent de monnaie d’échange avec 
laquelle on se procurait des fruits et 
des légumes. Et le produit à base de 
lait était le beurre, une priorité, un ali-
ment à part entière. » Le grand siècle 
du fromage, c’est le XIXe , et jusqu’au 
début du XXe il n’est pas servi à part 
avant le dessert mais en même temps 
que celui-ci. C’est à partir des Trente 
Glorieuses qu’il est devenu l’emblè-
me du pays ou au moins de sa gastro-
nomie aux variantes infinies.
Et aujourd’hui, qu’en est-il du fro-
mage ? Gérard Baud est partagé.
«  Auvergne, Pyrénées, Jura, Fran-
che-Comté ont conservé un tissu  
artisanal, et il est possible de trouver 
de bons produits. Dans ces régions, 
les savoirs se sont transmis  – je ne 
parle pas des post-soixante-huitards 
qui viennent vendre du fromage  
saponifié aux bobos du marché 
du Colbert. Mais globalement la  
situation présente du fromage est pé-
rilleuse. Deux, trois grands groupes 
se partagent les appellations contrô-
lées, et, d’ici à dix ans, on pourrait 
s’apercevoir que tout appartient à 
une seule personne. En Norman-
die, par exemple, où il y a beaucoup 
moins de producteurs indépendants 
qu’en Franche-Comté, les trois AOP 
(appellation d’origine protégée),  
Livarot, Camembert et Pont-l’Évê-
que appartiennent en grande majo-
rité à Lactalis et Bongrain. Lorsqu’ils 
achètent une marque, ils s’en fou-
tent pas mal du produit ceux-là, du  
savoir-faire, de l’étiquette. Ce qu’ils 
achètent, ce sont des quotas : le quo-
ta laitier pour pouvoir fabriquer des 
produits industriels. » 
Exemple : en 2008, la marque Lepe-
tit, fondée en 1890 à Saint-Maclou 
et propriété de Lactalis, a fermé 
son unité de fabrication, mais selon  
Le Parisien (3) : « Sur les 93 salariés 
[...], 26  conserveront leur emploi 
pour assurer la collecte de lait.  »  
Le pays des mille fromages devien-
dra-t-il celui des mille yaourts ? 
[Joël Raffier]

Baud & Millet
19, rue Huguerie
Ouvert tous les jours sauf le dimanche

Renseignements 
06 56 79 05 77 www.baudetmillet.fr

(1) Patrice Gélinet, 2 000 ans d’histoire gour-
mande, Points Seuil
(2) Florent Quellier, La Table des Français  : 
une histoire culturelle (XVe-début XIXe siècle), 
ouvrage dédié à ceux qui retournent leur as-
siette pour manger les petits-suisses, Presses 
universitaires de Rennes.
(3) Édition du 26 septembre 2008

Sous la toque et derrière le piano #48
Cette année, Gérard Baud et son épouse, qui tiennent le restaurant Baud et Millet depuis vingt-cinq ans, laisseront la main à un gérant 
tout en restant propriétaires de ce temple dédié à toutes les fermentations de France et d’ailleurs. Typiquement le genre de restaurant 
à thème devant lequel on peut hésiter, Baud et Millet a su gagner les faveurs locales tout en devenant un must des attractions culinai-
res du tourisme estival. Une belle réussite dans une région peu fromagère, mais où toutefois, et comme partout et à de rares exceptions 
près, les pâtes molles à croûtes fleuries ou lavées, les pâtes persillées (les bleus) ou pressées, cuites ou non, ont des fanatiques. Pour 
rien au monde, ils ne renonceraient à cette habitude alimentaire très ancienne mais plutôt récente dans la façon dont on la pratique 
aujourd’hui au sein du repas. L’occasion de rendre hommage au fromage, de rencontrer un passionné et de survoler l’histoire d’un mets 
aux mille formes et couleurs qui ne laissa jamais personne indifférent.
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chronique in vino veritas

Ce qui se conçoit bien s’énonce clai-
rement. Telle pourrait être la devise 
de César Compadre. Un homme 
de parole, pas un bavard. Un per-
sonnage affable mais discret, qui 
n’a rien de la faconde pagnolesque 
que pourrait lui prêter son prénom.  
Bien au contraire, de ses années 
Sciences Po, il a gardé une certaine 
rigueur dans le discours  : la capa-
cité de démontrer, point par point 
et quasiment sous forme de plan 
en «  deux parties, deux sous-par-
ties », pourquoi le vin est avant tout 
affaire de journalisme et « non pas 
de poésie  ». Lorsqu’il rencontre en 
2005 Pierre Jeantet, le président du 
directoire du groupe Sud Ouest, ce-
lui-ci lui lance : « Je veux être fier de 
la manière dont le vin est traité dans 
les colonnes de “Sud Ouest” et de ses 
suppléments. » 
César Compadre devient alors un 
spécimen unique dans l’hexagone  : 
le seul journaliste d’un quotidien à 
s’occuper à temps plein de la vigne 
et du vin. À raison de trois papiers 
par semaine, dont deux publiés dans 
l’intégralité des éditions, il tente de 
« raconter la réalité du métier, si diffi-
cile. Aujourd’hui, tout comme la cui-
sine, le vin est souvent traité de façon 
folklorique par la presse magazine. 
Bien sûr, pour que le lecteur perçoive 
de la viticulture une autre image que 
celle des châtelains, il faut certaine-
ment en passer par là, mais c’est une 

vision déformée, pauvre sur le plan 
journalistique. La viticulture est 
technique, compliquée et laborieuse. 
Moi-même, je ne voudrais jamais 
acheter une propriété et la travailler 
de mes mains. Je sais trop combien 
cela implique de souffrances, on est 
très loin de la description rock’n’roll 
sur papier glacé », martèle-t-il, rou-
lant à l’envi son accent médocain. 
Voilà sa légitimité : celle de l’enfant 
espagnol arrivé à l’âge de un an 
dans les vignes de Saint-Seurin-de-
Cadourne. Ce grand échalas aux 
cheveux blancs ne tente pas de se 
créer une légende personnelle. Les 
faits, juste les faits. En l’occurrence, 
un père ouvrier à Château Coufran 
et les rangs de vignes comme décor 
sur le chemin de l’école. Livres et 
journaux assouvissent sa véritable 
boulimie de connaissance. Bachelier 
au début des années 1980, il choisit 
des études qui répondent à sa volon-
té de comprendre le comment et le 
pourquoi de la marche du monde, et 
d’abord de celui de la viticulture : ce 
sera Sciences Po et la fac de sciences 
économiques, puis un DESS en droit 
et économie de la vigne et du vin. 
Il apprend, travaille tant et plus 
mais se dit « heureux comme tout ». 
Il a tout de même ses danseuses  : 
les avions, les trains et les bateaux.  
Il s’en est d’ailleurs fallu de peu qu’il 
ne rejoigne les grands hangars aéro-
portuaires parisiens. « J’ai failli être 

engagé par la compagnie aérienne 
TAT  – Touraine Air Transport  – 
pour prendre en charge la logistique 
des colis. J’ai même reçu mon contrat 
à Pauillac, mais je ne voulais pas 
m’installer à Paris, je n’ai pas donné 
suite. » Un aveu fait dans un grand 
sourire. Trop loin des vignes peut-
être, mais surtout de la connais-
sance et de sa transmission. Si César 
Compadre promène une allure de 
prof de maths, ce n’est qu’un indice 
subtil de sa capacité de pédagogie. 
Le journalisme, dans sa plus belle 
acception, celle de dire le monde de 
la façon la plus juste et la plus claire, 
voilà sa vocation. 
Le groupe France Agricole ne s’y 
trompe pas et le recrute à la fin des 
années  1980 pour participer à la 
création d’un magazine dédié à la 
viticulture. «  J’ai rejoint une petite 
équipe qui a phosphoré pour sortir 
un premier numéro en janvier 1990. 
Ce furent quatorze années de repor-
tages et de grand plaisir, dans tous les 
vignobles de France. » Il les évoque 
sans nostalgie car aujourd’hui, de 
retour à la maison, il peut faire com-
prendre au lecteur du bout de la rue 
comment le local touche au global 
et pourquoi la crise qui frappe la vi-
ticulture régionale ne se saisit qu’à 
l’échelon international. 

[Estelle Gentilleau]

Un héraut très discret
Trois fois par semaine, il commente et analyse l’actualité de la viticulture dans 
les pages du journal Sud Ouest. César Compadre se tient loin des effets de mode 
et du lyrisme qui font l’ordinaire de la chronique vinicole. Avec une vision quasi 
militante du journalisme.



 Sam 5/02
n Mais Uma
MPB.
11:30 - Médiathèque Jacques Ellul - Espace 
musique, Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 56 15 83 98 www.mairie-pessac.fr 
n Concerts des élèves de l’École Municipale
Récital.  
15:00, 20:30 - Espace Culturel du Bois Fleuri, Floirac 
- 2-3€. Tél 05 57 77 07 30 www.ville-floirac33.fr 
n Aérophone
Jazz.  
17:30 - Galerie MLS - Entrée libre. 
Tél 09 63 44 32 86 www.123-galerie-mls.fr 
n Brune
Chanson. Brune écrit, compose, joue et chante. 
Lyonnaise d’origine, son arrivée sur Paris lui 
a inspirée des chansons à l’allure french pop 
lumineuse ou plus noire et révèlent une femme 
déterminée et sensuelle, au regard acide et léger 
sur les relations amoureuses et le temps qui passe.
19:00 - Krakatoa, Mérignac - 5€. Tél 05 56 24 34 
29 www.krakatoa.org 
n Pablo Campos Trio + Les Angles Bigleux
Jazz.  
19:00 - Le Café des Moines - 3€. Tél 05 56 92 01 61 
n Festival rock inter écoles 2011
Rock. . 
20:00 - Rock School Barbey - 8-10€. Tél 05 56 33 
66 00 www.rockschool-barbey.com  
n Gevrey Chambertin : « Gainsbourg, moi non 
plus... »
Spectacle musical.  
20:30 - L’Entrepôt, Le Haillan - 11-18€. Tél 05 56 
97 82 82 www.lentrepotduhaillan.com 
n Trilok Gurtu
Musique du monde. 
20:30 - Le Rocher 650, Cenon - 13-17€. Tél 05 56 
74 80 00 www.lerocherdepalmer.fr 
n Denis Gaugain
Chanson. 
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€. Tél 05 
56 92 25 06 www.theatre-la-lucarne.com 
n Le JOSEM fête ses 23 ans
Classique. Direction : Nicolas Lescombe et 
Éloi Tembremande. Le JOSEM présente son 
nouveau programme musical sur le thème de la 
danse avec des œuvres d’Emmanuel Chabrier, 
Maurice Ravel, Claude Debussy, Arturo 
Marquez et d’autres surprises musicales. À cette 
occasion également, la sortie de son nouveau 
CD. Première partie uniquement le dimanche 
avec la classe orchestre du collège de Créon.
20:30 - Espace culturel, Créon - 7-10€. Tél 05 56 
23 23 00 www.josem.org 
n Duo Palissandre
Récital. Programme : Sor, Rougier, Fauré, 
Pedreira, Lemarchand. 
20:30 - Église de l’hôpital, Bazas - Gratuit sur 
réservation. Tél 0810 177 277 
n Yussuf Jerusalem + Invités
Outer limits.
21:00 - Le Saint-Ex - 7€. Tél 06 82 95 39 62 
n The Delano Orchestra + Ciadel
Indie folk. 
21:00 - El Chicho - 5€. Tél 05 56 74 47 35 www.
elchicho.fr 
n Tainos’On
Latino.
21:15 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Church’ill & Kevin Clar
Pop. 
22:00 - Le chat qui pêche – 5€.
n Get Wet Party : Kim + Young Michelin + Alba Lua 
+ DJ Martial Jesus™
Indie pop. 
22:00 - Heretic Club - 8€. www.hereticclub.com 
n Lyricson + DJ Eterman & DJ Kage
Reggae.
23:00 - Le Complexe - 13-15€. www.lecomplexe.
fr 
n Skins Party : Ill Saint M + Nouch + Fabien 
Guarrigues
Electro. 
23:59 - Le 4 Sans - Entrée libre. Tél 05 56 49 40 
05 www.le4sans.com
n Play with... Mlle Lucy
Electro. 
23:59 - Bt59, Bègles - 5-10€. Tél 09 79 16 98 71 
www.bt59.fr 
 

Dim 6/02
n Trio Roussel et ses amis
Récital. Œuvres de Beethoven, Thuille. 
11:00 - Grand Théâtre - 6€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n La Route fleurie
Opérette. De Raymond Vinci, musique de 
Francis Lopez. Direction musicale : Claude 
Cuguillere. Mise en scène : Michèle Herbe. 
Orchestre Melodia, chœurs Mélopée de 
Toulouse. 
14:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 35-42€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 

n Le JOSEM fête ses 23 ans
Classique. Voir le 5/02. 
16:00 - Espace culturel, Créon - 7-10€. 
Tél 05 56 23 23 00 www.josem.org 
n Itzhak Perlman & Rohan de Silva
Récital.  
20:00 - Grand Théâtre - 8-70€. 
Tél 05 56 00 85 95 www.opera-bordeaux.com 
 

Lun 7/02
n The Gypsy Queens & Kings
Musique du monde.  
20:30 - Le Rocher 1200, Cenon - 15-20€. 
Tél 05 56 74 80 00 www.lerocherdepalmer.fr 
n Le P’tit bal trad
Folk. 
22:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. 
Tél 05 56 92 01 61 
 

Mar 8/02
n Le soleil brille pour tout le monde
Slam. Poèmes incandescents, rock et fulgurance 
poétique : tel est le programme proposé par 
Frédéric Nevchehirlian. Après un premier 
album carré et racé, Nouveau Monde, Ancien 
Monde, il s’attaque à un monument de la poésie 
française par sa face révoltée : une œuvre 
de Jacques Prévert méconnue et fougueuse, 
injustement ignorée. Mêlant son slam aux mots 
brûlants du poète, Nevchehirlian réhabilite le 
côté insoumis de cette figure de la littérature. 
20:30 - Les Colonnes, Blanquefort - 12-16€. Tél 
05 56 95 49 00 www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Louis Chédid
Chanson.  
20:30 - Théâtre Fémina - 41€. Tél 05 56 48 26 26 
www.box.fr 
n Carlo Rizzo & François Rossé
Musique improvisée.  
20:45 - Théâtre des Quatre Saisons, Gradignan - 
7-18€. Tél 05 56 89 98 23 www.t4saisons.com 
n Bloodshot Bill + Dechman & The Gardner
Rockabilly.
21:00 - Le Saint-Ex - 6-8€. Tél 05 56 52 31 69 
www.allezlesfilles.com 
n Salsa Ilegal
Salsa. 
21:30 - Le Comptoir du jazz - 5€. Tél 05 56 49 15 
55 www.leportdelalune.com 
 

Mer 9/02
n Scène ouverte
Jazz.  
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Benimodo + Revolution Youth
Musique du monde.
19:00 - R.U 1 (avenue Prevost), Talence - Entrée 
libre. Tél 05 56 80 78 28 www.crous-bordeaux.fr/
culture.html 
n Oreka TX
Spectacle multimédia.  
19:00 - Le Rocher de Palmer - Salon de Musiques, 
Cenon - Gratuit sur réservation. Tél 05 56 74 80 
00 www.lerocherdepalmer.frl 
n Ehud Asherie Trio
Jazz. 
20:00 - Le 5 - Entrée libre. Tél 05 57 87 36 50 
n No Omega + Full of Hell + cadillac
Hxc. 
20:30 - Heretic Club - 6€. www.hereticclub.com 
n Luis Garate Blanes
Pop, rock.  
21:00 - El Chicho - 4€. www.elchicho.fr 
n Thieves Like Us
Electro.
21:00 - Le Saint-Ex - 6-8€. Tél 05 56 52 31 69 
www.allezlesfilles.com 
 

Jeu 10/02
n Ehud Asherie Trio
Jazz.  
20:00 - Le 5 - Entrée libre. Tél 05 57 87 36 50 
n Tango Nomade : « Tango multiple »
Spectacle musical.  
20:30 - Amadeus Song - 7-10€. Tél 05 56 80 03 
86 www.amadeus-song.fr 
n Concert de l’Orchestre à cordes
Récital. Programme : La servante maîtresse de 
Jean-Baptiste Pergolèse. Direction : Roberto Gatto. 
20:30 - L’Ermitage-Compostelle, Le Bouscat - 
Gratuit sur réservation. 
Tél 05 57 22 24 50 
www.mairie-le-bouscat.fr 
n Les Oiseaux de passage
Chanson française. 
21:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. 
Tél 05 56 92 01 61 
n Benoit Pioulard + Saint Augustin + Guimo + 
Sufjan Chen
Indie rock.  
21:00 - Le Saint-Ex - 5€. www.saint-ex.com 
n Orchestre Symphonique de Mulhouse
Symphonique. Direction : Daniel Klajner. 
Solistes R. Ducros, saxophone ; H. 
Demarquette, violoncelle ; J. Vitaud, piano. 
21:00 - Le Pin Galant, Mérignac - 26-33€. 
Tél 05 56 97 82 82 
www.lepingalant.com 

n Alex Golino
Jazz. 
21:30 - Café Opéra - Entrée libre. 
Tél 05 56 44 07 00 www.jegher.fr 
 

Ven 11/02
n Yvan Cujious
Chanson française.  
19:30 - Centre socioculturel Saint-Exupéry, 
Villenave-d’Ornon - 6€. Tél 05 57 99 52 24 
www.villenavedornon.fr 
n Lilly Wood & The Prick +Yeti Lane
Pop. Lilly Wood & The Prick distille des folk 
songs dansantes et hypnotiques, une épopée 
pop classieuse, emmenée par la voix éraillée 
et puissante de Nili. Sur scène, leur monde 
féerique, tout droit sorti de la forêt enchantée 
d’un conte de Lewis Carrol, réapparaît par 
petites touches. « Yeti Lane, en digérant des 
pistes allant du Krautrock au Folk, de Gastr Del 
Sol aux Flaming Lips, vient de signer un album 
éclatant et tentaculaire et peut compter sur un 
avenir glorieux. » (Magic)
20:00 - Krakatoa, Mérignac - 15€. Tél 05 56 24 
34 29 www.krakatoa.org 
n Smac
Groove. 
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Manu Galure & Thibault de rien
Chanson française.  
20:30 - Espace des 2 Rives, Ambès - 8-10€. www.
mairie-ambès.fr 
n Laurence «Lo»Jay & les Jazz Addicts
Jazz. 
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Les Têtes Raides
Chanson française.  
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 18-25€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n Scène ouverte : Tally-Ho + Man B + White Crisis + 
Darwin Circus + Dope Train + Exilys + Les Barbises 
Tremplin rock. 
21:00 - Rock School Barbey - Entrée libre. Tél 05 
56 33 66 00 www.rockschool-barbey.com 
n The Wackies + Crazy Leg
Pop, rock.
21:00 - EL Chicho - 4€. www.elchicho.fr 
n Edward Barrow + My Ant
Indie pop. 
21:00 - Le Saint-Ex - 5€. www.saint-ex.com 
n Un siècle en chansons
Spectacle musical. Création et mise en scène : 
Roger Louret. 
21:00 - La Coupole, Saint-Loubès - 37-45€. Tél 05 
56 68 67 06 www.lacoupole.org 
n Sell Your Soul : The Heretic Blues Night !
Blues. Clay Windham + Lonj Plays That Kickass 
Shit. 
21:00 - Heretic Club - 5€. www.hereticclub.com 
n Turbo Records Party : Popof + Ianik Oncina + 
Jusaï
Techno, minimal. 
23:59 - Le 4 Sans - 10-. Tél 05 56 49 40 05 www.
le4sans.com
 

Sam 12/02
n Orchestre d’Harmonie de Bordeaux
Récital. Œuvres de G. F. Haendel, P.I. 
Tchaïkovski, E. Lalo, L. V. Beethoven et G. 
Enesco. 
17:15 - Théâtre Fémina - Entrée libre. Tél 05 56 
44 01 58 www.bordeaux.fr 
n L’Art pousse : Benimodo + Fandoryne + Duo 
Kartel
Rock.  
20:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Paperplane + Jetty Vertigo + The Jokers
Rock. 
21:00 - El Chicho - 5€. www.elchicho.fr 
n Jigsaw + Norman + Rafistol
Mégamix.  
21:00 - Le Saint-Ex - 5€. www.saint-ex.com 
n Nico & The Rythm Dudes
Swing. 
21:15 - Amadeus Song - 7€. 
Tél 05 56 80 03 86 
www.amadeus-song.fr 
n Sweatlodger Party: Electrobugz aka Beuns + 
krak in Dub + Redux + Dirty Bambi + Samy MC + 
Cie Bankal
Electro.  
23:00 - Bt59, Bègles - 10-12€. 
Tél 09 79 16 98 71 www.bt59.fr 
n Sparks + Christolikid + Farfadet + Lntk + Kortex
Electro. Visuels : Vj Eyestone. 
23:00 - Heretic Club - 3€. www.hereticclub.com 
 

Dim 13/02
n Airs d’opérette
Spectacle musical. Cie Airs & Duos. 
15:00 - Espace Culturel du Bois Fleuri, Floirac - 
5€. Tél 06 80 60 32 23 www.ville-floirac33.fr 
n The White Crocodile
Rock.  
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. 
Tél 05 56 92 01 61 

 Lun 14/02
n Le P’tit bal trad
Folk.  
22:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. 
Tél 05 56 92 01 61 
 

Mar 15/02
n CW Stoneking + Timber Timbre
Blues, folk. Dans le cadre des Nuits de 
L’Alligator #6. C.W Stoneking : du swing, un 
banjo, des cuivres, des sons de fanfares de 
New Orleans, une voix rauque, profonde, une 
ambiance moite et remplie de nostalgie. Voici 
un vrai bijou de la musique tout droit sortie du 
Bayou de Louisiane, à ne louper sous aucun 
prétexte ! Timber Timbre : le Canadien nous 
livre un album magnifique, touchant. Un 
blues folk plein d’émotions à fleur de peau qui 
frisonne. 
20:00 - Krakatoa, Mérignac - 16€. 
Tél 05 56 24 34 29 
www.krakatoa.org 
n Les mardis musicaux de l’orgue : concert 
d’orgue et voix
Récital. Eva Darracq et Christine Bertocchi. 
20:30 - Église Notre-Dame, Talence - Entrée libre. 
Tél 05 56 84 78 82 www.ocet.fr 
n Death Before Dishonor + The Mongoloids + Alea 
jacta Est + Countdown
Hxc. 
20:30 - Heretic Club - 10€. www.hereticclub.com 
n Disappears feat. Steve Shelley + Hot Flowers
Indie rock.  
21:00 - Le Saint-Ex - 8-10€. www.saint-ex.com 
 

Mer 16/02
n Scène ouverte
Jazz.  
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Quartet en l’air
Jazz.
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n El trio Krankspieler
Musique du monde.  
20:30 - L’Entrepôt - Hall, Le Hailllan - Entrée 
libre. Tél 05 56 97 82 82 www.lentrepotduhaillan.
com 
n Family of the year
Rock.
21:00 - Rock School Barbey - 12€. Tél 05 56 33 66 
00 www.rockschool-barbey.com 
n Julie Peel + Patrick Bower + Laurent Paradot
Indie folk.
21:00 - El Chicho - 4€. www.elchicho.fr 
n White Noise Sound
Psyche.  
21:00 - Le Saint-Ex - 6-8€. Tél 05 56 52 31 69 
www.allezlesfilles.com 
 

Jeu 17/02
n Olivia Pedroli
Indie pop.  
19:30 - Le Rocher de Palmer - Salon de 
Musiques, Cenon - 5€. Tél 05 56 74 80 00 www.
lerocherdepalmer.frl 
n Alex Golino
Jazz.
21:30 - Café Opéra - Entrée libre. Tél 05 56 44 07 
00 www.jegher.fr 
n Let’s Fly
Hip hop.  
22:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. www.saint-ex.
com 
 

Ven 18/02
n Eskelina
Folk.  
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Country Roads
Country & western.  
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Antoine Hervé : La leçon de Jazz
Jazz. 
20:30 - Halle des Chartrons - 21€. Tél 05 56 48 26 
26 www.box.fr 
n Mark Brenner présente « Simon & Garfunkel »
Pop. Après 100% Beatles, Mark Brenner revisite 
les succès de ce duo mythique. Des tubes 
comme Mrs Robinson, The Boxer, Bridge over 
troubled water et Scarborough Fair ainsi qu’une 
grande partie du répertoire de Paul Simon 
s’inspirant du légendaire Concert in Central 
Park, font partie de ce tour de chant.
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 21-26€. Tél 
05 57 52 97 75 www.arcachon.com 
n Gizelle Smith feat. Soulsugar + Dreego (Soul 
Revolution) + Guest
Soul. À l’occasion de la sortie de la compilation 
Château Soulbeats sur le label Soulbeats 
Records. 
21:00 - Le Comptoir du Jazz - 10-12€. Tél 05 56 
49 15 55 www.leportdelalune.com 
n Leopold Skin + Alba Lua + Piano Chat
Indie folk.  
21:00 - El Chicho - 4€. www.elchicho.fr 

n C’est Bath
60’s galore. 
22:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. www.saint-ex.
com 
n Dubstep Splash Party : 16 Bit + Document One + 
Lucid + Mr Wesh
Dubstep. 
23:59 - Le 4 Sans - 8€. Tél 05 56 49 40 05 www.
le4sans.com
n Superpitcher + Junior Felip + Xav Xlab
Minimal.
23:59 - Bt59, Bègles - 10€. www.bt59.fr 
 

Sam 19/02
n Angra + Kattah + Fall & Bounce 
Metal. Formé en 1992, le groupe le plus célèbre 
de la scène brésilienne avec Sepultura est 
de retour ! Le quintet revient à ses origines 
avec Aqua, nouvel album qui arrive encore 
à surprendre. On y retrouve ce mélange 
unique de speed metal, de progressif et de 
symphonique, le tout joué avec une virtuosité 
omniprésente. Les parties de basse et de guitares 
sont impressionnantes de technicité, les soli 
époustouflants, les rythmiques démentielles et 
la voix incroyablement variée et profonde. À 
la fois épique, agressif et harmonique, Angra 
prouve qu’il faudra encore compter avec eux. 
20:00 - Krakatoa, Mérignac - 23€. Tél 05 56 24 
34 29 www.krakatoa.org 
n Fernand Savonni et le club des îles
Musique du monde. 
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Soy
Pop. 
21:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Léolive
Chanson française.  
21:00 - Tchaï Bar - 3€. Tél 05 56 92 30 93 http://
leolive.free.fr 
n Gatha + Kissinmas + Matthys
Pop, rock. 
21:00 - El Chicho - 5€. www.elchicho.fr 
n Midnight Shuffle
Northern soul.  
22:00 - Le Saint-Ex - 2€. www.saint-ex.com 
n Pump Up The Volume 2011 : Exces + Jusaï + 
Suburb Beat + Utok2me
House, techno.  
23:00 - Heretic Club - 7€. www.hereticclub.com 
n Boys Noize Records Party : Djedjotronic + Noob 
+ D.Fine vs. Jacob
Electro. 
23:59 - Le 4 Sans - 6€. Tél 05 56 49 40 05 www.
le4sans.com
n Jay Lumen + Mario K + Finzy + Yougo
Tech house.
23:59 - Bt59, Bègles - Entrée libre. Tél 09 79 16 98 
71 www.bt59.fr 
 

Lun 21/02
n Le P’tit bal trad
Folk. 
22:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
 

Mer 23/02
n Le concert pour les jeunes
Musique du monde.  
14:30 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - Entrée libre. Tél 05 57 80 87 43 www.
ville-floirac33.fr 
n Scène ouverte
Jazz. 
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Ariane à Naxos
Opéra. De Richard Strauss. Opéra en deux 
parties (un prologue et un acte) sur un livret de 
Hugo Von Hofmannsthal. Direction musicale 
: Kwamé Ryan. Mise en scène : Roy Rallo. 
Orchestre National Bordeaux Aquitaine. 
20:00 - Grand Théâtre - 8-80€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n ONBA
Symphonique.  La Symphonie n°6 plus connue 
sous le nom de « Pastorale », est un chant de 
paix, un hymne à la nature qui se termine par 
un chant de grâce. Elle témoigne de l’amour 
de Beethoven pour la campagne et la nature, 
ce promeneur invétéré qui aimait plus que 
tout passer son temps à travers champs et 
forêts pour y laisser libre cours à ses pensées. 
Direction, Geoffrey Styles. Précédée de The Lark 
Ascending de Vaughan Williams. 
20:30 - Le Rocher 1200, Cenon - 10€. 
Tél 05 56 74 80 00 
www.lerocherdepalmer.frl 
 

Jeu 24/02
n Midis Musicaux : Chœur de l’Opéra national de 
Bordeaux
Récital. Pianistes : Martine Marcuz ou Jean-
Marc Fontana. 
12:30 - Grand Théâtre - 6€. 
Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
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n Schlag Hair Muzik
Mégamix. Dj set : The Twin Towers. 
19:00 - La Brasserie - Entrée libre. Tél 05 56 01 10 
20 www.la-brasserie-bordeaux.com 
n Anathema + Clover Seeds + Peter Carlsen
Rock.
21:00 - Rock School Barbey - 23€. Tél 05 56 33 66 
00 www.rockschool-barbey.com 
n Bleu Bird + Le Fou du Roi
Hip hop.
21:00 - Le Saint-Ex - 5€. www.saint-ex.com 
n Barrio 33
Latino.  
21:00 - Heretic Club - 5€. www.hereticclub.com 
n Charlaz Trio
Swing. 
21:15 - Amadeus Song - 6€. Tél 05 56 80 03 86 
www.amadeus-song.fr 
n Alex Golino
Jazz. 
21:30 - Café Opéra - Entrée libre. Tél 05 56 44 07 
00 www.jegher.fr 
 

Ven 25/02
n Ariane à Naxos
Opéra. Voir le 23/02. 
20:00 - Grand Théâtre - 8-80€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n England invites Sapin : Luis Gárate Blanes Trio
Pop.  
20:00 - Oxford Arms - Entrée libre. Tél 05 56 514 
148 www.oxford-pub.com 
n Bonsoir
Chanson française. 
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Pascual Gallo
Flamenco. 
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Michel Jonasz Trio et Choristes
Variété. 
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 31-38€. Tél 
05 57 52 97 75 www.arcachon.com 
n Silent Clock + So?
Pop, rock, hip hop. 
21:00 - El Chicho - 4€. www.elchicho.fr 
n Milo’s Unplugged + Goodbye 20 Hello 30
Outer limits.  
21:00 - Le Saint-Ex - 6€. www.saint-ex.com 
n Saintes Catherines + Maladroit + Menpenti + 
Nowadayz feat. Iron Cobra®
Hxc, punk rock. 
21:00 - Heretic Club - 6€. www.hereticclub.com 
n Banzaï Lab Party #4 : Beasty feat. Youthstar + 
Cat’s Eyes + Feldub + Fowatile + Dirty Honkers + 
Smokey Joe & The Kid + Tha New Team
Electro. 
22:00 - Bt59, Bègles - 10-15€. Tél 09 79 16 98 71 
www.bt59.fr 
n Be trash party : Nouch + Booty Ben + Damsey 
+ Jon Duff
Electro, booty.
23:59 - Le 4 Sans - Entrée libre. Tél 05 56 49 40 
05 www.le4sans.com
 

Sam 26/02
n Chanteur à succès recherche chanteuse pour 
concert câlin
Comédie musicale. 
16:00 - Médiathèque Gérard Castagnéra, Talence 
- Entrée libre. Tél 05 56 84 78 90 www.talence.fr 
n Soirée Chanson française
Chanson française.  
20:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n The Pathfinders
Groove. 
20:30 - Le Zink Authentique, Libourne - Entrée 
libre. Tél 05 57 25 34 84 www.lezinc-bar.com 
n Quatuor Evoe : « Les sept dernières paroles du 
Christ »
Récital. De Joseph Haydn. Récitante : Alupei 
Mihaela-Teodora. « Chaque sonate, ou chaque 
texte, est exprimé par les seuls moyens de la 
musique instrumentale de telle manière qu’il 
éveillera nécessairement l’impression la plus 
profonde dans l’âme de l’auditeur le moins averti. » 
Voilà comment Haydn expliquait sa démarche 
pour l’écriture de cette fresque musicale, composée 
dans une volonté de partage, de pardon et 
d’universalité. Est-il une période plus propice que 
la nôtre, pour se rappeler ces fondamentaux qui 
nous permettent de tisser les liens entre ce qui 
nous rassemble et non ce qui nous sépare ?
20:30 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€. Tél 
05 56 11 06 11 www.theatreponttournant.com 
n Urban Night : Sir Samuel + Maylan + Lôm gwada 
+ Jocker + Jaffa + Dj Determan
Hip hop. 
21:00 - Rock School Barbey - 10-12€. Tél 05 56 33 
66 00 www.rockschool-barbey.com 
n Bluebox + Starsheep Groovers + Dream Paradise
Pop, rock, funk, folk. 
21:00 - El Chicho - 5€. www.elchicho.fr 

n Loretta & The Bad Kings
Jazz. 
21:15 - Amadeus Song - 5€. Tél 05 56 80 03 86 
www.amadeus-song.fr 
n Strange Hands + Le Pêcheur
Garage. 
22:00 - Le Saint-Ex - 5€. www.saint-ex.com 
n We love 80’s & 90’s music
Mégamix.  
22:30 - Bt59, Bègles - 10€. Tél 09 79 16 98 71 
www.bt59.fr 
n Cocoon Recording Party : Electric Rescue + 
D’Jeed & Alex K.
Electro, techno.
23:59 - Le 4 Sans - 6€. Tél 05 56 49 40 05 www.
le4sans.com
n Azuli Paranormal Party : Remain + Ian Ak + Fred 
Walter + Yougo & Jier
Electro.  
23:59 - Heretic Club - 8€. www.hereticclub.com 
 

Dim 27/02
n Ariane à Naxos
Opéra. Voir le 23/02. 
15:00 - Grand Théâtre - 8-80€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Quatuor Evoe : « Les sept dernières paroles du 
Christ »
Récital. Voir le 26/02.
16:00 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€. Tél 
05 56 11 06 11 www.theatreponttournant.com 
n Concert avec des groupes invités par le 
Carnaval des deux rives
Musique du monde. Un événement Carnaval 
des deux rives. Le musée participe au Carnaval 
des 2 rives en accueillant des groupes antillais 
et réunionnais. 
16:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. Tél 05 
56 01 51 00 www.bordeaux.fr 
n Nine Eleven + Foolish + Rising Phobias + Antifun 
Krieg
Punk rock, hxc. 
20:30 - Heretic Club - 6€. www.hereticclub.com 
n Tyvek + Haschish Dallas
Garage. 
21:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. Tél 05 56 52 31 
69 www.allezlesfilles.com 
 

Lun 28/02
n Henri Demarquette & Brigitte Engerer
Récital. Œuvres de Schumann, Chopin et 
Strauss. 
20:00 - Grand Théâtre - 8-40€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Le P’tit bal trad
Folk.  
22:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
 

Mar 1/03
n Moth + Fragments
Noise, hxc. Moth (un insecte se rapportant à la 
famille des papillons) est un groupe de stoner 
rock prog’ influencé par des groupes tels que 
King Crimson, Converge, Pantera, Mastodon, 
STGM, Nirvana. C’est assez difficile de classer 
FragMent dans un style… Une musique 
hybride, des textes poétiques et brutaux, servis 
par une mélodie envoûtante. FragMEnt est 
rock, FragMEnt est folk, de la vraie chanson 
française, mais reste expérimental. Autant 
viscérale qu’instinctive, la musique de 
FragMEnt est ciselée, martelée : elle s’explore, se 
vit, se ressent. 
20:00 - L’Antirouille, Talence - Entrée libre. Tél 05 
57 35 32 32 www.rocketchanson.com 
n Ariane à Naxos
Opéra. Voir le 23/02. 
20:00 - Grand Théâtre - 8-80€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Michel Sardou
Variété. . 
20:00 - Patinoire Mériadeck - 39-70€. Tél 05 56 
48 26 26 www.box.fr 
n Lee Fields & The Expressions + Charles Bradley 
& The Menahan Street Band
Soul. 
20:30 - Le Rocher 1200, Cenon - 18-24€. Tél Lee 
Fields & Th www.allezlesfilles.com 
 

Mer 2/03
n Scène ouverte
Jazz. 
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Deaf’s Lodgers + Dätcha Mandala
Rock.  
19:00 - CAP’U (face au marché des capucins) 
- Entrée libre. Tél 05 56 80 78 28 www.crous-
bordeaux.fr/culture.html 
n Soirée MAA
Jazz. Scène ouverte sur les projets, créations des 
groupes du département Musiques actuelles 
amplifiées/Jazz du conservatoire.
20:30 - Bt59, Bègles - Gratuit sur réservation. Tél 
05 56 33 94 56 
n Proxima Centauri - Opus 11.1 : United Berlin & XX-XXI
Musique contemporaine. Programme : Nicolas 
Tzortis, Carsten Hennig, Daniel Sprintz, 

Mauricio Sotelo, Franck Yeznikian, Bernd 
Asmus, Christophe Havel, Thierry Alla, Elena 
Mendoza, Thomas Meadowcroft et Samir 
Odeh-Tamini. 
20:30 - Le Rocher de Palmer, Cenon - 5-10€. Tél 
05 57 95 71 52 www.proximacentauri.fr 
n Chooglin’ + Libido Fuzz
Rock. 
21:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. Tél 05 56 52 31 
69 www.allezlesfilles.com 
 

Jeu 3/03
n Ariane à Naxos
Opéra. Voir le 23/02. 
20:00 - Grand Théâtre - 8-80€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n The Pathfinders
Groove.  
20:30 - Le Café brun - Entrée libre. 
n Erik Truffaz Quartet + Anna Aaron
Jazz.
20:30 - Le Rocher de Palmer, Cenon - 15-20€. Tél 
05 56 74 80 00 www.lerocherdepalmer.frl 
n Blues a Caballo
Blues.  
21:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Botibol
Indie rock.  
21:00 - El Chicho - 4€. www.elchicho.fr 
n The Barbacans
Garage.  
21:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. www.saint-ex.
com 
n Alex Golino
Jazz.
21:30 - Café Opéra - Entrée libre. Tél 05 56 44 07 
00 www.jegher.fr 
 

Ven 4/03
n Voukoum
Musique du monde.  
19:00 - Pôle culturel Ev@sion, Ambarès-et-
Lagrave - Entrée libre. Tél 05 56 77 36 26 http://
evasion.ville-ambaresetlagrave.fr 
n Appel Indirect
Jazz manouche. . 
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Hirsut’
Festif. . 
20:30 - Médiathèque d’Ornon, Villenave-
d’Ornon - Entrée libre. Tél 05 57 96 56 34 www.
villenavedornon.fr 
n Salsa Ilegal
Latino. 
21:30 - Amadeus Song - 8€. Tél 05 56 80 03 86 
www.amadeus-song.fr 
 

Sam 5/03
n Ni Mas Ni Menos
Flamenco.  
11:30 - Médiathèque Jacques Ellul - Espace 
musique - Entrée libre. Tél 05 56 15 83 98 www.
mairie-pessac.fr 
n Le Chanteur de Mexico
Opérette. Livret de F. Gandéra et R. Vincy. 
Musique de Francis Lopez. Direction musicale 
: Claude Cuguillere. Mise en scène : Michèle 
Herbe. Orchestre Mélodia. Chœurs Mélopée 
de Toulouse.. 
14:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 35-42€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n Arnah Yoon et ses musiciens
Musique du monde. Un événement Semaine 
de la Corée. Interprétation de chants et airs 
coréens (le Gagok, le Minyo et l’Aria). Avec : 
Cris d’oiseaux (Saetaryeong) de Jo Du-Nam 
- Thé de fleurs sauvages (Sanyuhwa) de Kim 
Seong-Tae. Vêtements traditionnels anciens 
(Gopungeuisang) de Yoon Eui-Sang.. 
15:00 - Musée d’Aquitaine - Gratuit sur 
réservation. Tél 05 56 01 51 00 www.bordeaux.fr 
n Yvan Cujious
Chanson.  
18:30 - Espace culturel Maurice Druon, Coutras - 
6€. Tél 05 57 49 01 49 www.mairie-coutras33.fr 
n Leena
Opéra. Composition musicale : El Hadj N’Diaye 
& Mathieu Ben Hassen. Direction musicale 
: Mathieu Ben Hassen. Mise en scène : Guy 
Lenoir. Texte : Boubacar Boris Diop. 
20:00 - Palais des Sports - 10€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Danakil + The Jouby’s
Reggae. Nouvel album inédit avec titres 
exclusifs offert pour tout billet acheté, sur 
présentation du billet le soir du spectacle au 
stand merchandising ! Empli d’un groove 
universel et d’un message engagé, Danakil 
présente une qualité sonore, une maîtrise 
du tempo et un profond respect pour ce 
style musical qui l’anime : le reggae. Avec 
leur expérience, leur brio et leur élégance, 
contestataires mais aussi armés d’un fort 
message de paix et d’amour, Danakil vous 
surprendra avec ce troisième album enregistré 
entre Kingston, Jamaïque et Bamako, Mali.
20:15 - Krakatoa, Mérignac - 22-25€. Tél 05 56 
24 34 29 www.krakatoa.org 

n The Mark Brenner Band
Pop, rock. 
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n ACWL
Rock.
21:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
 

Dim 6/03
n Laurence Jay
Jazz. Serge Moulinier (piano), Christophe Jodet 
(contrebasse). Pass dégustation : 4€. 
11:00 - Grand Théâtre - 6€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Le Chanteur de Mexico
Opérette. Voir le 05/03. 
14:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 35-42€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
 

Lun 7/03
n Atlantic Trio
Récital. Œuvres de Mozart, Beethoven et 
Schumann. 
20:30 - L’Ermitage-Compostelle, Le Bouscat - 10-
15€. Tél 05 56 08 56 92 www.academiebach.com 
n Amandine Beyer & L’ensemble Gli Incogniti
Baroque. Programme : Les Quatre saisons de 
Vivaldi. 
20:45 - Théâtre des Quatre Saisons, Gradignan - 
7-22€. Tél 05 56 89 98 23 www.t4saisons.com 
n Le P’tit bal trad
Folk.  
22:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
 

Mar 8/03
n Orchestre baroque : « L’Estro Armonico »
Baroque. Direction, Guillaume Rebinguet. 
Fresque musicale proposée par l’orchestre 
baroque pour illustrer la Venise baroque, des 
oeuvres polychorales de Gabrieli aux « concerti » 
de Vivaldi, une invitation à découvrir l’art subtil 
des musiciens de la « Sérénissime » alliant 
vocalité et virtuosité. Œuvres de Gabrieli, 
Rosenmüller, Albinoni, Vivaldi.
20:30 - Église Sainte-Croix - Gratuit sur 
réservation. Tél 05 56 33 94 56 
n Soledad Brothers + Reverend James Leg
Rock.  
20:30 - Centre social Saint-Michel - 8-12€. Tél 05 
56 52 31 69 www.allezlesfilles.com 
n Uri Caine Quartet
Avant jazz. Forum Fnac au Rocher de Palmer à 
18h (entrée libre). 
20:30 - Le Rocher de Palmer, Cenon - 13-17€. Tél 
05 56 74 80 00 www.lerocherdepalmer.fr
n Les mardis musicaux de l’orgue : concert 
d’orgue et hautbois
Récital. Florence Ladmirault et Paul-Ronan 
Ladmirault. 
20:30 - Église Notre-Dame, Talence - Entrée libre. 
Tél 05 56 84 78 82 www.ocet.fr 
n Pierre Le Bihan
Récital. Œuvres de Beethoven. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 16-23€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n François Morel : « Le soir, des lions »
Chanson. À cette occasion François Morel sera 
l’invité des Forums de Pessac à 16h au Cinéma 
Jean Eustache à Pessac.
20:30 - Salle Le Galet, Pessac - 25-30€. Tél 05 56 
45 69 14 www.mairie-pessac.fr 
 

Mer 9/03
n Scène ouverte
Jazz.  
19:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n The Doc Scanlon Pan Atlantic Swingsters
Swing. 
20:30 - Le 5 - Entrée libre. Tél 05 57 87 36 50 
n Jam session
Jazz. 
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Jeans Wilder + Invités
Pop expérimentale.  
21:00 - Le Saint-Ex - Entrée libre. www.saint-ex.
com 
 

Jeu 10/03
n Sonata Arctica + Labyrinth
Métal.
20:00 - Rock School Barbey - 23-25€. Tél 05 56 33 
66 00 www.rockschool-barbey.com 
n ONBA
Symphonique. Direction : Miguel Harth-
Bedoya. Soliste : Stephen Hough, piano. Œuvres 
de R. Schumann, F. Liszt, J. Brahms.. 
20:00 - Palais des Sports - 6-25€. Tél 05 56 00 85 
95 www.opera-bordeaux.com 
n The Doc Scanlon Pan Atlantic Swingsters
Swing.
20:30 - Le 5 - Entrée libre. Tél 05 57 87 36 50 
n Trio Marka
Musique du monde.  
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 

n Véronique Sanson
Variété.
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 35-42€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n Alex Golino
Jazz. 
21:30 - Café Opéra - Entrée libre. Tél 05 56 44 07 
00 www.jegher.fr 
 

Ven 11/03
n Les Oisillons tombés du nid + Les The Wackies
Chanson décalée. Si Les Oisillons sont de retour 
pour un soir au Kraka, c’est pour le meilleur 
et pour le fun ! On vibrera de nouveau avec 
les « Oizes » au son des vieux tubes - Lazer 
Kid, Je mange de la terre, Les meubles Atlas, Les 
pommes et les couilles - et de chansons inédites. 
La chanson française croyait être débarrassée 
d’eux ? Ils reviennent ! En présence de quelques 
invités prestigieux, bien sûr, pour fêter une 
double sortie de disque : un Best of et un live ; 
collectors évidemment. 
20:00 - Krakatoa, Mérignac - 10€. Tél 05 56 24 
34 29 www.krakatoa.org 
n Soul Gumbo
Groove.  
20:00 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n Et... Basta !
Spectacle musical. Cie Le Loup qui zozotte, 
d’après Léo Ferré.
20:30 - Espace culturel du Bois Fleuri, Floirac - 
10€. Tél 05 57 77 07 30 www.lerocherdepalmer.fr
n Le quatuor
Spectacle musical. Mise en scène : Alain Sachs. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 33-40€. Tél 05 
56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n Fête de la Saint-Patrick
Spectacle musical. Bagad, Celtic Dances, 
Scottish Pipe Band. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 42-47€. Tél 05 
56 48 26 26 www.box.fr 
n L’orchestre des contrebasses : « Best Off »
Classique.
20:45 - Le Liburnia, Libourne - 11-21€. Tél 05 57 
74 13 14 www.ville-libourne.fr 
n Mademoiselle K + April Shower
Pop rock.
21:00 - Rock School Barbey - 20€. Tél 05 56 33 66 
00 www.rockschool-barbey.com 
n Shaolin Temple Defenders
Groove.
21:00 - Le Comptoir du Jazz - 10-12€. Tél 05 56 
49 15 55 www.leportdelalune.com 
n The Pathfinders
Rock. 
21:15 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
 

Sam 12/03
n Thomas Renwick & Friends
Jazz reggae.  
20:30 - Le Café des Moines - Entrée libre. Tél 05 
56 92 01 61 
n NinaVan Horn
Jazz.  
20:30 - Amadeus Song - Entrée libre. Tél 05 56 80 
03 86 www.amadeus-song.fr 
n Bill Deraime
Chanson. 
20:30 - L’Entrepôt, Le Hailllan - 15-22€. Tél 05 56 
97 82 82 www.lentrepotduhaillan.com 
n Eiffel
Rock.
20:30 - Salle Gérard Philippe, Martignas-sur-Jalle 
- 10€. Tél 05 56 21 42 78 www.leclam-martignas.
fr 
n Barber Shop
Spectacle musical.  
20:30 - Espace culturel Treulon, Bruges - 13-16€. 
Tél 05 56 16 77 00 www.mairie-bruges.fr 
n Shaolin Temple Defenders
Groove.
21:00 - Le Comptoir du Jazz - 10-12€. Tél 05 56 
49 15 55 www.leportdelalune.com 
n Lawrence Collins Band
Pop rock. 
21:00 - Médiathèque d’Ornon, Villenave-
d’Ornon - Entrée libre. Tél 05 57 96 56 34 www.
villenavedornon.fr 
n Bombes 2 Bal
Musique du monde. 
21:30 - Espace des 2 Rives, Ambès - 16€. www.
mairie-ambès.fr 
n R.A.V.E
Techno. 1 plateau aux sonorités underground 
avec aux commandes entre autres Manu le 
Malin, Micropoint en live, Laurent Hô et 
Crystal Distortion, les artistes incontournables 
qui ont marqué les années 1990. Et un second 
plateau avec les artistes au cœur de l’actualité 
bordelaise comme Le manège déjanté, Be Trash, 
Clarks, Arakneed, Tomawahk, Pe1, Kami et 
bien d’autres encore ! 
22:00 - Le Rocher de Palmer, Cenon - 15-18€. Tél 
05 56 74 80 00 www.lerocherdepalmer.frl 

Musique
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Sam 5/02
n Sherlock Holmes
Comédie. D’après Sir Conan Doyle. Adaptation : 
Nicolas Delas. 
20:00, 22:00 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.  
20:00 - Théâtre Victoire - 18€. 
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n L’Assommoir
Théâtre. D’Émile Zola. Mise en scène : David 
Czesienski. 
20:00 - TnBA, Studio de création - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Les Amazones
Comédie. De Jean-Marie Chevret. Mise en scène 
de Jean-Louis Sutter. 
20:00 - Espace Jean-Louis Sutter, Talence - 8-13€.
Tél 06 30 15 09 04 
n Darling
Théâtre. De Claude Bourgeyx. Mise en scène 
: Gérard David. Cie Les Labyrinthes. Elle est 
là, face à elle-même, avec sa verve, sa faconde, 
son univers. Eva Kröner la « mal nommée », 
aux aguets, s’occupe, observe, peste, rien ne 
semble lui échapper. Un véritable tourbillon, un 
tourbillon de folie, mais aussi une drôlerie, une 
drôlerie inquiétante, empreinte de gravité. 
20:30 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€.
Tél 05 56 11 06 11 
www.theatreduponttournant.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. De et avec Frédéric Bouchet. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. D’après Eugène Labiche. Mise en scène 
: Frédéric Bouchet. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11.70-18.70€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Les Acteurs de bonne foi
Théâtre. De Marivaux (et quelques autres...). 
Mise en scène : Jean-Pierre Vincent. 
20:30 - TnBA, grande salle Vitez - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Michel Boujenah : « Enfin libre »
One man show. 
20:30 - Théâtre Fémina - 36-40€.
Tél 05 56 48 26 26 
www.box.fr 
n Rouge Cœur
Théâtre. De Patrick Gratien-Marin. Mise en 
scène : Aurore Leriche. 
20:30 - L’Alternative - Gratuit sur réservation.
Tél 05 56 50 43 85 
www.les3a.fr 
n Taileur pour dames
Boulevard. De Georges Feydeau. Mise en scène : 
Michel Cahuzac. 
21:00 - Théâtre La Pergola - 11-18€.
Tél 05 56 02 62 04 
www.compagniepresence.fr 
n Une heure avant la mort de mon frère
Théâtre. Dans le parloir d’une prison, Martin 
attend sa sœur. Considéré comme un monstre, 
il est condamné à mort. Sally vient chercher la 
réponse à une question qui la poursuit depuis 
longtemps. Si l’affrontement qui les oppose 
est violent, c’est que chacun d’eux cherche une 
réponse à son drame intérieur. Alors seulement 
ils accepteront leur choix de vie et de mort. 
21:00 - Théâtre en Miettes, Bègles - 8-10€.
Tél 05 56 69 12 35 
www.theatreenmiettes.org 
n La Berlue ou le masculin singulier
Comédie. De Bricaire & Lasaygues. Mise en 
scène : Frédéric Bouchet.. 
21:00 - L’Escoure, Lacanau - 17€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Un Revenant ou la revanche d’un naïf
Conte théâtral et musical. De Pierre Fonquerny. 
Cie L’Arbre Soleil, Cie Apsaras Théâtre. Retenu 
prisonnier chez le diable depuis quatre-vingt-
treize ans, un soldat s’ennuie dans un espace tout 
blanc ou rien n’a de saveur. Pariant sa liberté avec 
le diable, il saute dans le temps et découvre avec 
stupeur le monde moderne. Le soldat « revenant 
», va croiser le destin d’une jeune danseuse elle 
aussi sous l’emprise du mal. Unis par l’amour et 
leurs destins malheureux, le diable n’aura de cesse 
de les poursuivre, à moins que. 
21:00 - Le Sully, Coutras - 8-12€.
Tél 05 57 69 43 80 
n Giardino della parola
Théâtre. Cie Le Grain. 
21:00 - Glob Théâtre - 6-16€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Miettes

Arts de la piste. Cie Pré-O-Ccupé. De et avec 
Rémi Luchez. 
21:00 - Salle Saint-Maurice, Bègles - 8-12€.
Tél 05 56 49 95 95 
www.mairie-begles.fr 
n Le clan des divorcés
Comédie. De Alil Vardar. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Dim 6/02
n Les fables de la Fontaine
Théâtre. Adaptation et mise en scène : Yves 
André. 
15:00 - Théâtre La Pergola - 10-18€.
Tél 05 56 02 62 04 
n Darling
Théâtre. Voir le 5/02. 
16:00 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€.
Tél 05 56 11 06 11 
www.theatreduponttournant.com 
n Match d’improvisation : Licœur vs. Slip
Théâtre d’improvisation.  
16:00 - Bt59, Bègles - 6€.
Tél 06 34 24 59 83 
www.licoeur.com 
n Rouge Cœur
Théâtre. Voir le 5/02.
16:00 - L’Alternative - Gratuit sur réservation.
Tél 05 56 50 43 85 
www.les3a.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Lun 7/02
n L’opposé du contraire
Humour. De Martial Courcier. Mise en scène, 
décors et costumes : Viton & Delas. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n La Marmaille improvise
Théâtre d’improvisation. 
20:30 - Théâtre des Salinières, Bègles - 8€.
Tél 05 56 48 86 86 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Mar 8/02
n Elisabeth Amato : « Je vous entends penser »
Magie.
19:00 - Espace culturel Treulon, Bruges - 13-16€.
Tél 05 56 16 77 00 
www.mairie-bruges.fr 
n La Biscotte
Comédie. Texte & mise en scène : Antoine 
Beauville. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Giardino della parola
Théâtre. Voir le 5/02. 
20:00 - Glob Théâtre - 6-16€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n L’opposé du contraire
Humour. Voir le 7/02.
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Le garçon d’appartement
Comédie. De Gérard Lauzier. Mise en scène : 
Moussa Oudjani.. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Jean-Jacques Vanier : « Elles »
Humour. Mise en scène : François Rollin. 
20:30 - Espace Médoquine, Talence - 6-15€.
Tél 05 56 84 78 82 
www.ocet.fr 
n Miettes
Art de la piste. Voir le 5/02. 
20:30 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - 6-12€.
Tél 05 57 80 87 43 
www.ville-floirac33.fr 
n On garde le moral !
Comédie. De Annie Zottino. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Tango Métropolis
Danse. Cie Buenos Aires Tango et le Quintette 
Daniel Binelli. Musique Astor Piazolla. Ce 
nouveau spectacle restitue l’atmosphère de la 

capitale qui a vu naître Astor Piazzolla. On y 
plonge dans une ambiance palpitante où flottent 
la passion et le désenchantement, la sensualité 
et la nostalgie mais aussi l’humour d’une vie 
quotidienne croquée avec une belle légèreté de 
trait.. 
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 31-38€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 
n Les fables de la Fontaine
Théâtre. Voir le 6/02. 
21:00 - Théâtre La Pergola - 10-18€.
Tél 05 56 02 62 04 
n Le Quatuor Dix-Huit
Théâtre. De René Récordane. Mise en scène : 
Claude-Adèle Gonthié. 
21:00 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
 

Mer 9/02
n Miettes
Art de la piste. Voir le 5/02.
15:00 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - 6-12€.
Tél 05 57 80 87 43 
www.ville-floirac33.fr 
n Les fables de la Fontaine
Théâtre. Voir le 6/02. 
17:00 - Théâtre La Pergola - 10-18€.
Tél 05 56 02 62 04 
n La Biscotte
Comédie. Texte & mise en scène : Antoine 
Beauville. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Bitter sugar
Danse contemporaine. Chorégraphie : Raphaëlle 
Delaunay. 
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Giardino della parola
Théâtre. Voir le 8/02. 
20:00 - Glob Théâtre - 6-16€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Le paquet
Théâtre. Texte & mise en scène : Philippe 
Claudel. 
20:30 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 20-30€.
Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Le Quatuor Dix-Huit
Théâtre. Voir le 8/02.
21:00 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
 

Jeu 10/02
n Flappers
Théâtre. Collectif Je suis noir de monde. Mise en 
scène de Renaud Borderie et Sophie Robin. 
18:30 - Molière Scène d’Aquitaine - Gratuit sur 
réservation.
Tél 05 56 01 45 67 
www.oara.fr 
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Bitter sugar
Danse contemporaine. Voir le 9/02.
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Giardino della parola
Théâtre. Voir le 5/02. 
20:00 - Glob Théâtre - 6-16€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Pororoca
Danse. Lia Rodrigues s’appuie sur l’histoire 
singulière du Brésil et sa civilisation pour 
inspirer une danse contemporaine vivace et 
charnelle. Cette création évoque le poroc-poroc, 
phénomène naturel produit par la rencontre 
houleuse des eaux du fleuve Amazone et de 

l’océan Pacifique : ce clash naturel est le miroir 
parfait du travail de la chorégraphe. Avec pour 
toute musique la respiration et le chant des corps, 
les onze danseurs s’entremêlent dans un ballet 
sauvage, avant de faire surgir dans la fusion la 
beauté d’une écriture sophistiquée.
20:30 - Le Carré, Saint-Médard-en-Jalles - 16-21€.
Tél 05 57 93 18 93 www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11.70-18.70€.
Tél 05 56 48 86 86 www.theatre-des-salinieres.com 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 www.theatre-beauxarts.fr 
n Fabrice Eboué
One man show.
20:30 - Casino Théâtre Barrière - 26-31€.
Tél 05 56 69 49 00 
www.casino-bordeaux.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 www.comediegallien.fr 
n La géographie du danger
Danse contemporaine. Cie Hors Série. 
Chorégraphie & mise en scène : Hamid Ben 
Mahi. D’après le roman de Hamid Skif. 
20:45 - Théâtre des Quatre Saisons, Gradignan 
- 7-18€.
Tél 05 56 89 98 23 
www.t4saisons.com 
n Black out
Théâtre. Cie Théâtr’Action. De Lutz Hübner. 
Traduction & mise en scène : Jurgen Genuit. 
20:45 - Le Liburnia, Libourne - 9-16€.
Tél 05 57 74 13 14 
www.ville-libourne.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Savant fou, prêcheur décalé ou 
bonimenteur illuminé, Mr Martin nous 
fait découvrir sa toute nouvelle trouvaille 
: L’ElecTroniK JâZe… machine autonome 
permettant la diffusion musicale et le trafic 
sonore en direct ! Résolument révolutionnaire, 
L’ElecTroniK JâZe* est tout simplement un 
capteur récepteur d’ondes sensocosmiques…. 
Qui grâce à ses vertus thérapeutiques, permet 
de soulager le corps et l’esprit... *Le jâze est une 
batterie minimaliste utilisée pour s’accompagner 
dans les années 1920. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Clown féroce pour les adultes. Elle a un gros nez 
rouge, mais elle fait peur aux enfants. Mona est 
un clown féroce qui s’amuse à décortiquer sa 
solitude et ses souvenirs pour mieux déstabiliser 
son public. « Je suis, je ne sers à rien et c’est ça 
qu’est bien ! ». 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. De Alil Vardar. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Ven 11/02
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.  
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Bitter sugar
Danse contemporaine. Voir le 9/02. 
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n La berlue
Comédie. 
20:30 - L’Entrepôt, Le Haillan - 17€.
Tél 05 56 97 82 82 
www.lentrepotduhaillan.com 
n Miettes
Arts de la piste. Voir le 5/02. 
20:30 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6-12€.
Tél 05 57 45 10 16 www.saintandredecubzac.fr 

n Oncle Vania/Osaba Vania
Théâtre. Théâtre des Chimères. D’après Anton 
Tchekhov. 
20:30 - Salle Le Galet, Pessac - 15-20€.
Tél 05 56 45 69 14 
www.mairie-pessac.fr 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Sam 12/02
n Scène ouverte
Danse contemporaine. Au programme de 
cette scène ouverte, notamment, la restitution 
d’un travail de transmission conduit par le 
chorégraphe Eric Lamoureux et un danseur 
de sa compagnie, Moustapha Ziane. Ce projet 
s’inscrit dans le parcours Itinéraire dansé 5 en 
partenariat avec l’IDDAC et le Cuvier, Centre de 
développement chorégraphique d’Aquitaine. 
18:00, 21:00 - L’Atelier du Conservatoire - Gratuit 
sur réservation.
Tél 05 56 33 94 56 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:00, 22:00 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Nuit blanche chez Francis
Théâtre. Spectacle conçu, réalisé et joué par La 
Belle Equipe. Le spectacle fait alterner chansons, 
saynètes, poèmes, calembours et aphorismes et 
nous entraîne dans la variété de l’œuvre autant 
qu’il nous donne à voir derrière le masque du 
plaisant fantaisiste les profondeurs, douleurs et 
richesses insoupçonnées. Une aventure musicale, 
jouée et chantée, où plaisir et bon plaisir ont 
guidé nos choix, l’occasion de retrouvailles avec 
des choses connues, mais aussi découvertes, 
déclinaisons, variations...
20:30 - Théâtre du pont Tournant - 15-25€.
Tél 05 56 11 06 11 
www.theatreponttournant.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Miettes
Arts de la piste. Voir le 5/02.
20:30 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6-12€.
Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
n On Garde le Moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Chat et Souris
Théâtre. 
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 12€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n La berlue
Comédie. 
21:00 - Salle polyvalente, Pompignac - 17€.
Tél 05 56 72 43 63 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 

spectacles vivants
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Dim 13/02
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
15:00 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Nuit blanche chez Francis
Théâtre. Voir le 12/02. 
16:00 - Théâtre du pont Tournant - 15-25€.
Tél 05 56 11 06 11www.theatreponttournant.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. De et avec Frédéric Bouchet. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Lun 14/02
n L’opposé du contraire
Humour. Voir le 7/02.
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
 

Mar 15/02
n La Biscotte
Comédie. Voir le 8/02.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n L’opposé du contraire
Humour. Voir le 7/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
 

Mer 16/02
n La Biscotte
Comédie. Voir le 8/02.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
 

Jeu 17/02
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 

n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 www.laboiteajouer.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 www.levictoire.com 
 

Ven 18/02
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n La berlue
Comédie. 
21:00 - Espace culturel Georges Brassens, Léognan 
- 17€.
Tél 05 57 96 01 30 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Sam 19/02
n Sherlock Holmes
Comédie. Voir le 5/02.
20:00, 22:00 - Café-Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Rouge Chaperon
Théâtre. Cie Mouka . 
20:30 - 31, rue Pierre de Ladîme - Gratuit sur 
réservation.
Tél 06 63 16 85 48 

n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n La berlue
Comédie. 
21:00 - Espace culturel Georges Brassens, Léognan 
- 17€.
Tél 05 57 96 01 30 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Dim 20/02
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Lun 21/02
n La Marmaille improvise
Théâtre d’improvisation.  
20:30 - Théâtre des Salinières, Bègles - 8€.
Tél 05 56 48 86 86 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Mar 22/02
n La Biscotte
Comédie. Voir le 8/02.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 

Mer 23/02
n La Biscotte
Comédie. Voir le 8/02.
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Bon ! Alors ?
Comédie. Cie les affreux disent yak. 
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
 

Jeu 24/02
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.  
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Bon ! Alors ?
Comédie. Voir le 23/02. 
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 

n Abribus
Comédie. De Philippe Elno. Mise en scène, 
décors et costumes : Viton & Delas. 
20:30 - Café Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Ven 25/02
n Airs de jeu
Théâtre. Cie Au fil du vent. Conception : Johanna 
Gaillard & Thierry Bazin. 
15:00 - Molière Scène d’Aquitaine, Bègles - Entrée 
libre.
Tél 05 56 01 07 07 
www.oara.fr 
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour.  
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Bon ! Alors ?
Comédie. Voir le 23/02. 
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
n Abribus
Comédie. Voir le 24/02.
20:30 - Café Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie.  
21:00 - Salle des fêtes, Saint Maixant - 17€.
Tél 05 56 62 03 08 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Sam 26/02
n Marianne Sergent : « La bonne pucelle »
Humour. 
20:00 - Théâtre Victoire - 18€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
n Abribus
Comédie. Voir le 24/02.
20:00, 22:00 - Café Théâtre des Beaux-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Bon ! Alors ?
Comédie. Voir le 23/02. 
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 

n On garde le moral !
Comédie. Voir le 8/02.
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n L’Elektronik Jâze
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 1 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Tout le monde me regarde
Théâtre. Voir le 10/02. 
21:00 - Théâtre La Boîte à Jouer, salle 2 - 12€.
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
n Le clan des divorcés
Comédie. Voir le 10/02. 
21:30 - Théâtre Victoire - 15-20€.
Tél 05 56 20 13 20 
www.levictoire.com 
 

Dim 27/02
n Bon ! Alors ?
Comédie. Voir le 23/02. 
15:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
n Jouvence la bordelaise
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€. 
www.theatre-trianon.com 
 

Lun 28/02
n Luc Tremblais : Solo n°2
Théâtre.  
18:30 - Maison des Arts, Pessac - Entrée libre.
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
n Scène ouverte
Théâtre d’improvisation.  
20:30 - Théâtre Trianon - 8€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-trianon.com 
n Moscow City Ballet
Ballet. Programme : Le lac des Cygnes, 
chorégraphie de Marius Petipa, musique de 
Piotr Ilitch Tchaïkovsky ; Casse-Noisette, 
chorégraphie de Lev Ivanov, musique de Piotr 
Ilitch Tchaïkovsky ; Don Quichotte, chorégraphie 
de Marius Petipa, musique de Ludwig Minkus 
; Roméo et Juliette, chorégraphie de Serge Lifar, 
musique de Sergueï Prokofiev. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 30-37€.
Tél 05 56 97 82 82 
www.lepingalant.com 
 

Mar 1/03
n Le jardin des Lumières
Théâtre. Théâtre du Versant. 
14:30 - Forum des arts et de la culture - Agora du 
Haut Carré, Talence - 6-10€.
Tél 05 57 12 29 00 
www.talence.fr 
n Vers toi terre promise, tragédie dentaire
Théâtre. Mise en scène & scénographie : Charles 
Tordjman. 
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Les nouvelles de brèves de comptoir
Théâtre. De Jean-Marie Gourio. Adaptation : 
Jean-Marie Gourio et Jean-Michel Ribes. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 32-39€.
Tél 05 56 97 82 82 
www.lepingalant.com 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. De Corine Puget, Christine Anglio 
et Juliette Arnaud. Mise en scène Nathalie 
Hardouin. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Pierre Richard : « Franchise Postale »
One woman show. 
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 21-26€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 
 

Mer 2/03
n Vers toi terre promise, tragédie dentaire
Théâtre. Voir le 1/03.
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Testimony récitatif
Théâtre. D’après Testimony, Recitative, de Charles 
Reznikoff Chacun des poèmes de Testimony 
puise dans les minutes d’un procès, aux États-
Unis, au tournant du siècle. 
20:30 - TNT-Manufacture de chaussures - 8-13€.
Tél 05 56 85 82 81 www.letnt.com 
n Fameuses scènes de mort de marionnettes
Marrionnettes. The Old Trout Puppet Workshop. 
20:30 - Les Colonnes, Blanquefort - 16-21€.
Tél 05 56 95 49 00 www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Abribus
Humour. Voir le 14/02. 
20:30 - Café Théâtre des Beau-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 www.theatre-beauxarts.fr 
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n Les nouvelles de brèves de comptoir
Théâtre. Voir le 1/03.
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 32-39€.
Tél 05 56 97 82 82 www.lepingalant.com 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 01/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 www.comediegallien.fr 
 

Jeu 3/03
n En Chantier
Performance. Cie Ouïe Dire. 
18:30 - Molière Scène d’Aquitaine, Bègles - Gratuit 
sur réservation.
Tél 05 56 01 45 67 
www.oara.fr 
n Vers toi terre promise, tragédie dentaire
Théâtre. Voir le 1/03.
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Cie du Soleil Bleu. Mise en scène : 
Sébastien Laurier. 
20:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 www.globtheatre.net 
n Testimony récitatif
Théâtre. Voir le 2/03. 
20:30 - TNT-Manufacture de chaussures - 8-13€.
Tél 05 56 85 82 81 
www.letnt.com 
n Fameuses scènes de mort de marionnettes
Marrionnettes. Voir le 2/03.
20:30 - Les Colonnes, Blanquefort - 16-21€.
Tél 05 56 95 49 00 
www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Abribus
Comédie. Voir le 14/02.
20:30 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 01/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
 

Ven 4/03
n Vers toi terre promise, tragédie dentaire
Théâtre. Voir le 1/03.
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Testimony récitatif
Théâtre. Voir le 2/03. 
20:30 - TNT-Manufacture de chaussures - 8-13€.
Tél 05 56 85 82 81 
www.letnt.com 
n Connaud frères, la bêtise n’est jamais à court 
d’arguments
Théâtre. Atelier de Mécanique Générale 
Contemporaine. Écriture, dramaturgie et mise 
en jeu : Jean-Philippe Ibos. Les frères Conaud 
sont deux frères qui portent avec fierté le nom de 
leur père. Ils ont toujours quelque chose à dire 
: touche-à-tout, aucun sujet ne les arrête ! Dans 
ce huis clos, où ils vivent, travaillent et dorment, 
les idées se succèdent et s’entassent aussi vite que 
naissent des « solutions radicales » aux maux de 
la société. Sûrs de leur bon sens, indestructibles 
dans leurs certitudes, les frères Conaud enfermés 
et centrés sur eux-mêmes sont à la fois drôles et 
effrayants. Devant eux, nous voilà face à un mur, 
le mur de la bêtise !
20:30 - La Caravelle, Marcheprime - 9-12€.
Tél 05 57 71 16 35 
www.ville-marcheprime.fr 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
20:30 - La Forge, Salle - 17€.
Tél 05 56 32 80 96 
www.theatre-des-salinieres.com 
n L’histoire nocive de Jules César
Théâtre. D’après Joyce Mansour. Cie Figure Libre. 
20:30 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€.
Tél 05 56 11 06 11 
www.theatreponttournant.com 
n Abribus
Comédie. Voir le 14/02.
20:30 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Ballet national du Mexique
Danse. Direction artistique & chorégraphie : 
Sylvia Lozano. 
20:30 - Espace Médoquine, Talence - 17-30€.
Tél 05 56 84 78 82 
www.ocet.fr 
n Nuda vita
Danse contemporaine. Cie Caterina & Carlotta 
Sagna. 
20:30 - Le Cuvier, Artigues-près-Bordeaux - 10-
16€.
Tél 05 57 54 10 40 
www.lecuvier-artigues.com 

n Le mec de la tombe d’à côté
Théâtre. De Katarina Mazetti. Adaptation : Alain 
Ganas. Mise en scène : Panchika Velez. 
20:30 - L’Ermitage-Compostelle, Le Bouscat - 
10-20€.
Tél 05 57 22 24 50 www.mairie-le-bouscat.fr 
n Oh Boy !
Théâtre d’objets. D’après Marie-Aude Murail. 
20:30 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - 6-12€.
Tél 05 57 80 87 43 www.ville-floirac33.fr 
n La tempête
Théâtre. Théâtre du Kronope. D’après 
Shakespeare. Mise en scène, adaptation et 
scénographie : Guy Simon. 
20:30 - Salle Pierre Cravey, La Teste de Buch - 
9-12€.
Tél 05 57 73 69 20 www.latestedebuch.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 www.comediegallien.fr 
n Et alors ? Si je savais !!!
Danse contemporaine. Cie Fabre/Sénou. 
Direction et interprétation : Caroline Fabre et 
Norbert Sènou. 
20:45 - Le Liburnia, Libourne - 9-16€.
Tél 05 57 74 13 14 www.ville-libourne.fr 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03.
21:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 www.globtheatre.net 
 

Sam 5/03
n Abribus
Comédie. Voir le 14/02. 
20:00, 22:00 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Le bar des râleurs
Comédie. De Dominique-Pierre Devers. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-trianon.com 
n Stationnement alterné
Comédie. De Ray Cooney. Adaptation de Stewart 
Vaughan & Jean-Christophe Barc. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n L’histoire nocive de Jules César
Théâtre. Voir le 4/03. 
20:30 - Théâtre du Pont Tournant - 12-20€.
Tél 05 56 11 06 11 
www.theatreponttournant.com 
n Christelle Chollet
One woman show.  
20:30 - Casino Théâtre Barrière - 31-35€.
Tél 05 56 69 49 00 
www.casino-bordeaux.com 
n Nuda vita
Danse contemporaine. Voir le 4/03. 
20:30 - Le Cuvier, Artigues-près-Bordeaux - 10-
16€.
Tél 05 57 54 10 40 
www.lecuvier-artigues.com 
n Pan pot ou modérément chantant
Spectacle musical. Collectif petit Travers. 
20:30 - Le Cube, Villenave d’Ornon - 6-12€.
Tél 05 57 99 52 24 
www.villenavedornon.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Le mec de la tombe d’à côté
Théâtre. Voir le 4/03 
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 10-13€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
21:00 - L’Escoure, Lacanau Océan - 17€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03.
21:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Michel Boujenah : « Enfin libre »
Humour.  
21:00 - La Coupole, Saint-Loubès - 38-40€.
Tél 05 56 68 67 06 
www.lacoupole.org 
 

Dim 6/03
n Pat & Sarah... ou « Ne donnez pas de pommes 
aux vaches »
Humour. De Bernard Costa. Mise en scène : 
Jean-Pierre Terracol. 
15:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 

n Match d’improvisation : Licœur vs. ADIV
Théâtre d’improvisation. 
16:00 - Bt59, Bègles - 6€.
Tél 06 34 24 59 83 www.licoeur.com 
 

Lun 7/03
n La Marmaille improvise
Théâtre d’improvisation.  
20:30 - Théâtre des Salinières, Bègles - 8€.
Tél 05 56 48 86 86 
 

Mar 8/03
n Pffffff
Arts de la piste. Cie Akoréacro. 
19:00 - Espace culturel Treulon, Bruges - 13-16€.
Tél 05 56 16 77 00 www.mairie-bruges.fr 
n Antonia Baehr : « Rire »
Théâtre.  
19:30 - Les Colonnes, Blanquefort - 12-16€.
Tél 05 56 95 49 00 
www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Sur la route
Cabaret. Cie Raoul et Rita. Conception & 
interprétation : Thierry Lefever. d’après Jack 
Kerouac. Sur la route est le récit des errances 
sublimes, terribles, de Sal Paradise sur les routes 
américaines de 1947 à 1950, et ses rencontres 
avec des « hommes remarquables » dont Carlo 
Marx, Old Bull Lee et l’extraordianire Dean 
Moriarty... Avec une intensité sauvage, possédant 
son texte, l’acteur, au-delà des mots, entraîne son 
public dans cette passion farouche et délicate 
ordonnée par les phrases. Un trés beau travail, 
plein de vérité où l’acteur bouge, gesticule, 
s’exclame et fait revivre intensément l’esprit, le 
comportement et les outrances de l’auteur mort 
à 47 ans. 
20:00 - La Caravelle, Marcheprime - 6€.
Tél 05 57 71 16 35 www.ville-marcheprime.fr 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03. 
20:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Noli me tangere
Théâtre. Texte, scénographie & mise en scène : 
Jean-François Sivadier. 
20:30 - TnBA, grande salle Vitez - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Nicolas Canteloup
Humour.  
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 38-42€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 
n Le P.A.R.D.I (plan d’accompagnement à la 
reconversion des danseurs et interprètes)
Danse contemporaine. Cie Volubilis / Agnès 
Pelletier. 
21:00 - Les Colonnes, Blanquefort - 12-16€.
Tél 05 56 95 49 00 
www.lecarre-lescolonnes.fr 
 

Mer 9/03
n Noli me tangere
Théâtre. Texte, scénographie & mise en scène : 
Jean-François Sivadier. 
19:30 - TnBA, grande salle Vitez - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03. 
20:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Le garçon d’appartement
Comédie. Voir le 8/02. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Abribus
Humour. Voir le 14/02.
20:30 - Café Théâtre des Beaux-Arts - 14€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Tom Tom Crew
Nouveau cirque. 
20:30 - Le Pin Galant, Mérignac - 15-22€.
Tél 05 56 97 82 82 
www.lepingalant.com 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Nicolas Canteloup
Humour.  
20:45 - Théâtre Olympia, Arcachon - 38-42€.
Tél 05 57 52 97 75 
www.arcachon.com 

n Vies, sur Arthur Rimbaud 
Théâtre musical. Cie de l’Âne Bleu. Cette création 
originale permet de faire découvrir le poète à 
ceux qui n’ont pas encore franchi le pas de la 
poésie mais aussi d’aborder l’oeuvre de manière 
différente dans toute la musicalité des mots, du 
sens, de la force de Rimbaud. Arthur Rimbaud 
est sous les feux de l’actualité. Ses textes, ses cris, 
ses révoltes résonnent d’autant plus fortement 
dans une période contemporaine chargée de 
doutes, de troubles et de remises en question. Les 
plus jeunes générations trouveront dans les textes 
choisis autant que dans les correspondances, des 
points de jonction avec leur quotidien.
21:00 - Théâtre en Miettes, Bègles - 8-10€.
Tél 05 56 48 58 05 
 

Jeu 10/03
n En Chantier
Performance. Cie Ouïe Dire. 
18:30 - Molière Scène d’Aquitaine - Gratuit sur 
réservation.
Tél 05 56 01 45 67 www.oara.fr 
n Noli me tangere
Théâtre. Voir le 9/03. 
19:30 - TnBA, grande salle Vitez - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 www.tnba.org 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03. 
20:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 
www.globtheatre.net 
n Pourquoi les hommes n’écoutent jamais rien & 
les femmes ne savent pas lire les cartes routières ?
Comédie.  
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€.
Tél 05 56 48 86 86 www.theatre-trianon.com 
n Stationnement alterné
Comédie. De Ray Cooney. Adaptation de Stewart 
Vaughan & Jean-Christophe Barc. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Les hommes viennent de Mars, les femmes de 
Vénus
Comédie. De et par Paul Dewandre. Mise en 
scène par Thomas Le Douarec.. 
20:30 - Théâtre Fémina - 38-43€.
Tél 05 56 48 26 26 
www.box.fr 
n Pat & Sarah... ou « Ne donnez pas de pommes 
aux vaches »
Humour. Voir le 6/03.
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 
n Abribus
Comédie. Voir le 14/02.
20:30 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Vies, sur Arthur Rimbaud 
Théâtre musical. Voir le 9/03. 
21:00 - Théâtre en Miette, Bègles - 8-10€.
Tél 05 56 48 58 05 
 

Ven 11/03
n Sur la route
Théâtre. Voir le 8/03.
19:30 - Maison pour tous, Villenave d’Ornon - 6€.
Tél 05 57 99 52 24 
www.villenavedornon.fr 
n Pourquoi les hommes n’écoutent jamais rien & 
les femmes ne savent pas lire les cartes routières ?
Comédie. Voir le 10/03. 
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-trianon.com 
n Stationnement alterné
Comédie. Voir le 10/03. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02. 
20:30 - L’Entrepôt, Le Haillan - 17€.
Tél 05 56 97 82 82 
www.lentrepotduhaillan.com 
n Noli me tangere
Théâtre. Voir le 9/03. 
20:30 - TnBA, grande salle Vitez - 10-25€.
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
n Les hommes viennent de Mars, les femmes de 
Vénus
Comédie. Voir le 10/03.
20:30 - Théâtre Fémina - 38-43€.
Tél 05 56 48 26 26 
www.box.fr 
n Pat & Sarah... ou « Ne donnez pas de pommes 
aux vaches »
Humour. Voir le 6/03.
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 
www.theatre-la-lucarne.com 

n Abribus
Comédie. Voir le 14/02.
20:30 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Black-out
Théâtre. Théâtr’ Action. D’après Lutz Hübner. 
Mise en scène : Jürgen Genuit. 
20:30 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6-12€.
Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
n Les 39 marches
Théâtre. De John Buchan & Alfred Hitchcock. 
Mise en scène : Éric Métayer. 
20:30 - L’Ermitage-Compostelle, Le Bouscat - 
12-30€.
Tél 05 57 22 24 50 
www.mairie-le-bouscat.fr 
n Le cas Jekyll
Théâtre. De Christine Montalbetti, d’après 
Robert-Louis Stevenson. Mise en scène & 
interprétation : Denis Podalydès. 
20:30 - Théâtre Jean Vilar, Eysines - 20-25€.
Tél 05 56 16 18 10 
www.ville-eysines.fr 
n Anne Bernex : « Si j’osais... »
Humour. Mise en scène : Stéphane Eichenholc. 
20:30 - Salle Pierre Cravey, La Teste de Buch - 
9-12€.
Tél 05 57 73 69 20 
www.latestedebuch.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 1/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Voix dans le noir
Marionnettes. Cie Extramuros. Création et 
interprétation : Éric Deniaud. Textes : Matéi 
Visniec. 
20:45 - Théâtre des Quatre Saisons, Gradignan 
- 7-15€.
Tél 05 56 89 98 23 
www.t4saisons.com 
n Vies, sur Arthur Rimbaud 
Théâtre musical. Voir le 9/03. 
21:00 - Théâtre en Miette, Bègles - 8-10€.
Tél 05 56 48 58 05
n Antigone
Théâtre. De Jean Anouilh. Mise en scène : Axel 
Joucla. 
21:00 - Théâtre La Pergola - 10-18€.
Tél 05 56 02 62 04 www.compagniepresence.fr 
n Mais que sont les révoltés du Bounty devenus ?
Théâtre. Voir le 3/03. 
21:00 - Glob Théâtre - 16-6€.
Tél 05 56 69 06 66 www.globtheatre.net 
 

Sam 12/03
n Abribus
Comédie. Voir le 14/02
20:00, 22:00 - Café Théâtre des Beau-Arts - 18€.
Tél 05 56 94 31 31 
www.theatre-beauxarts.fr 
n Pourquoi les hommes n’écoutent jamais rien & 
les femmes ne savent pas lire les cartes routières ?
Comédie.
20:30 - Théâtre Trianon - 11-21€.
Tél 05 56 48 86 86 www.theatre-trianon.com 
n Stationnement alterné
Comédie. Voir le 10/03. 
20:30 - Théâtre des Salinières - 11-18€.
Tél 05 56 48 86 86 www.theatre-des-salinieres.com 
n Pat & Sarah... ou « Ne donnez pas de pommes 
aux vaches »
Humour. Voir le 6/03.
20:30 - Théâtre L’Œil-La Lucarne - 9-12€.
Tél 05 56 92 25 06 www.theatre-la-lucarne.com 
n Hair
Comédie musicale.  
20:30 - Casino Théâtre Barrière - 35-39€.
Tél 05 56 69 49 00 www.casino-bordeaux.com 
n Le cas Jekyll
Théâtre. Voir le 11/03. 
20:30 - Théâtre Jean Vilar, Eysines - 20-25€.
Tél 05 56 16 18 10 www.ville-eysines.fr 
n Fabrice Eboué
Humour. Mise en scène : David Salles. 
20:30 - Salle Pierre Cravey, La Teste de Buch - 
15-20€.
Tél 05 57 73 69 20 www.latestedebuch.fr 
n Arrête de pleurer, Pénélope !
Comédie. Voir le 01/03. 
20:30 - Comédie Gallien - 19-22€.
Tél 05 56 44 04 00 www.comediegallien.fr 
n Vies, sur Arthur Rimbaud
Théâtre musical. Voir le 09/03. 
21:00 - Théâtre en Miette, Bègles - 8-10€.
Tél 05 56 48 58 05 
n Les petits plats dans les grands
Comédie. Voir le 5/02.
21:00 - Le Vox, Saint-Christoly de Blaye - 17€.
Tél 05 57 42 50 50 
www.theatre-des-salinieres.com 
n Antigone
Théâtre. Voir le 11/03.
21:00 - Théâtre La Pergola - 10-18€.
Tél 05 56 02 62 04 
www.compagniepresence.fr 
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Du sam 5/02 au sam 26/02
n Danièle Iles et les élèves de l’atelier du SUAS 
(Université Bordeaux I)
Peinture. Vernissage samedi 5/02 à 15h. 
Forum des Arts & de la Culture - Galerie des 
projets, Talence - Entrée libre. Tél 05 57 12 29 00 
www.talence.fr 

Du sam 5/02 au dim 20/03
n Jean-Louis Cerisier et Bruno Montpied
Art brut. 
Musée de la création franche, Bègles - Entrée 
libre. Tél 05 56 85 81 73 www.musee-
creationfranche.com 

Du lun 7/02 au dim 20/02
n Bord’Images : du 100 au 0% papier
Bande dessinée. Mercredi 9 février, à 20h : 
rencontre dessinée avec Pierre-Yves Gabrion. 
Vendredi 11 février, à 19h : Apéro BD. Samedi 
12 février, à 20h : soirée avec Emmanuel 
Moynot. Dimanche 13 février, à 15h : rencontre 
dessinée avec Julien Mariolle. Mercredi 16 
février, à 20h : rencontre dessinée avec Vincent 
Perriot et Isabelle Merlet. Vendredi 18 février, à 
20h : débat. Samedi 19 février, à 20h : soirée de 
clôture. Vernissage lundi 7 février à 18h. 
Espace Saint-Rémi - Entrée libre. www.bordeaux.fr 
 

Du mar 8/02 au mar 15/02
n Les contes du chemin
Exposition patrimoniale. Vernissage mardi 8 
février à 18h30. 
Instituto Cervantes - Entrée libre. Tél 05 56 52 79 
37 http://burdeos.cervantes.es 

Jusqu’au mer 9/02
n Mourad Maalaoui : « Déchets d’œuvres »
Art plastique. 
Centre Simone Signoret, Canéjan - Entrée libre. 
Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 
n Isabelle Bailly : « Folles bestioles » + « Je me 
mets en scène »
Art plastique. . 
Centre Simone Signoret, Canéjan - Entrée libre. 
Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 
n Isabelle Bailly : « L’extraZoordinaire »
Art plastique. 
Halle du centre culturel, Cestas - Entrée libre. Tél 
05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 

Du jeu 10/02 au ven 25/03
n Edwige Bonneau : « Les murmurées »
Figurines et monotypes - toile, tissus et papier. 
Vernissage jeudi 10 février à 19h.
La Maison des Femmes - Entrée libre. Tél 05 56 
51 30 95 http://maisondesfemmes.bx.free.fr 

Du jeu 10/02 au dim 24/04
n Johan Furåker. Le premier fugueur
Peinture. Voyages sans but, pertes involontaires 
de mémoire, fugues à répétition sont à l’origine 
de la fascination qu’exerce l’histoire d’Albert 
Dadas, un aliéné bordelais de la fin du XIXe 
siècle, sur l’artiste suédois Johan Furåker. 
CAPC - Galerie Ferrère, second étage - 2-5€. Tél 
05 56 00 81 70 www.capc-bordeaux.fr 

Du jeu 10/02 au dim 24/12
n Le Château. Collection du CAPC
Art contemporain. Un château ! C’est souvent 
comme cela que les enfants perçoivent le 
CAPC, le musée d’art contemporain logé dans 
un ancien entrepôt portuaire monumental, 
construit au début du XIXe siècle à Bordeaux. 
Cet entrepôt, traversé d’escaliers en pierre et de 
couloirs voûtés fonctionne à leurs yeux comme 
une forteresse labyrinthique et aveugle. De cette 
observation découle l’idée du nouvel accrochage 
de la collection : un déploiement d’œuvres de 
la collection du musée, conçu comme un rite 
d’initiation qui aborde les questions liées à 
l’apprentissage. 
CAPC - Galerie Foy, 2e étage - 2-5€. Tél 05 56 00 
81 70 www.capc-bordeaux.fr 

Jusqu’au ven 11/02
n Marie-Désirée Smith : « L’esprit de l’arbre » + 
« Masques »
Peinture, gravure. . 
Le Liburnia - Hall, Libourne - Entrée libre. Tél 05 
57 74 13 14 www.ville-libourne.fr 

Jusqu’au sam 12/02
n À contre courant
Photographie. Audrey Amri, Ludovic Beillard, 
David Bross, Maxime Couturier, David Helman, 
Jonas Laclasse, Karl Lakolak, Patrick Buschhorn, 
Flo Laval, Mike Palace, Valentina Rebasti, Claire 
Soubrier , Toums et Pierre Wetzel. 
Centre Social et Culturel Réseau Paul Bert - 
Entrée libre 

n L’ABéCéDaire
Graphisme.  
M.270, Maison des savoirs partagés, Floirac 
- Entrée libre. Tél 05 56 80 90 60 www.ville-
floirac33.fr 
n Anne-Marie Durou : « Veine noire »
Dessin, sculpture. 
Tinbox Contemporary Art Gallery - Entrée libre. 
Tél 06 63 27 52 49 www.galerie-tinbox.com 
n Viviane Prost : « Papier de peu »
Dessin.  
Arrêt sur l’image galerie - Entrée libre. Tél 05 56 
69 16 48 www.arretsurlimage.com 
n Stéphanie Lagarde : « Loveland »
Art contemporain. . 
Galerie Éponyme - Entrée libre. Tél 09 81 74 24 
00 www.eponymegalerie.com 

Du sam 12/02 au sam 26/02
n Paulina Semkowicz : « Personal view »
Art contemporain. Pour sa première exposition 
en France, Paulina Semkowicz, à la suite d’une 
résidence au Lieu d’art À Suivre..., propose 
un ensemble de pièces, lié à sa pratique de la 
peinture, de l’installation et de la vidéo. Elle 
s’accapare les images et objets du quotidien, 
et par de subtils décalages et transformations, 
nous rend spectateur d’une vision à la limite du 
surnaturel qui vient stimuler notre imaginaire.. 
Vernissage samedi 12 février à 19h.
À Suivre...lieu d’art - Entrée libre. Tél 09 50 07 91 
93 www.asuivre.fr 

Jusqu’au dim 13/02
n Emile Brunet, la peinture symboliste à Bordeaux 
- Éloge d’un peintre méconnu
Peinture, dessin.  
Vieille Église Saint-Vincent, Mérignac - Entrée 
libre. Tél 05 56 18 88 62 www.merignac.com 
n Oscar Diaz : « Langage commun, une lecture 
d’objet »
Design. 
arc en rêve, centre d’architecture - Entrée libre. 
www.arcenreve.com 

Du mar 15/02 au mer 30/03
n Jean-Baptiste Andréae : « Case à case »
Bande dessinée. Le 1er  mars à 17h30 : 
vernissage autour de l’exposition... atelier sonore 
avec le centre de loisirs et atelier multimédia sur 
le manga à la médiathèque. 
Salle d’exposition, Floirac - Entrée libre. Tél 05 56 
74 52 68 www.ville-floirac33.fr 

Du jeu 17/02 au jeu 17/03
n Nathaniel Raymond : « Nobjet »
Architecture. Vernissage jeudi 17 février à 18h30. 
308 - Entrée libre. Tél 05 56 48 83 25 www.ma-
lereseau.org/aquitaine 

Jusqu’au ven 18/02
n Catherine Parfondry Lafontaine : 
« Passionnément Blao »
Peinture & sculpture.  
Boulevard des Potes - Entrée libre. Tél 05 56 31 94 
62 www.boulevard-des-potes.org 

Jusqu’au sam 19/02
n Clément Collet-Billon : « Saisissez votre code »
Art contemporain.
Espace29 - Entrée libre. Tél 05 56 51 18 09 www.
espace29.com 
n Les Secrets de la Mer Rouge de Henry de 
Monfreid
Exposition patrimoniale. Écrivain et 
aventurier, Henry de Monfreid (1879-1974) 
fréquente les eaux littorales de la Corne de 
l’Afrique, l’Ethiopie et le Kenya entre 1913 
et 1947. Ces nombreux voyages lui inspirent 
romans et nouvelles (Les secrets de la Mer 
Rouge, Aventures de mer, Les derniers jours de 
l’Arabie heureuse). Après une œuvre poétique 
fulgurante (Le bateau ivre, Une saison en enfer, 
Les illuminations), Arthur Rimbaud devient 
l’homme aux semelles de vent et voyage Aden 
et au Harar entre 1880 et 1890. Il s’y livre à 
différents commerces, dont le trafic d’armes. 
Médiathèque, Mérignac - Entrée libre. www.
merignac.com 
n Les deux visages de la Mer Rouge
Photographie.  
Bibliothèque de Beutre, Mérignac - Entrée libre. 
www.merignac.com 

Du mar 22/02 au sam 26/03
n Le gentil facteur, voyage dans le monde de 
l’art postal
Exposition ludique.  
Médiathèque Roland Barthes, Floirac - Entrée 
libre. Tél 05 56 86 99 28 www.ville-floirac33.fr 

Jusqu’au ven 25/02
n Siqui Sánchez : « El viaje imposible. En México 
con Roberto Bolaño »
Photographie. 
Instituto Cervantes - Entrée libre. Tél 05 57 14 26 
11 http:burdeos.cervantes.es 

Jusqu’au sam 26/02
n Parle-moi d’amour
Art plastique.  
Médiathèque Gérard Castagnéra, Talence - 
Entrée libre. Tél 05 56 84 78 90 www.talence.fr 
n Lothar Böhme : « Armés jusqu’à l’âme »
Peinture. Galerie MLS - Entrée libre. Tél 09 63 44 
32 86 www.123-galerie-mls.fr 
n Patrick Plédran : « La Magie du cinéma »
Exposition patrimoniale.  
Espace culturel Maurice Druon, Coutras - Entrée 
libre. Tél 05 57 69 43 80 www.mairie-coutras33.fr 
n Pierre Grangé Prédéras & Christine Solaï : 
« Conjecture Horizon »
Art contemporain. 
Forum des Arts & de la Culture - Galerie des 
projets, Talence - Entrée libre. Tél 05 57 12 29 00 
www.talence.fr 
n François Bournigault : « Imaginaire 
Numérique »
Art contemporain. Les œuvres sont conçues, 
imprimées, gravées numériquement. Elles sont 
représentatives des évolutions technologiques 
contemporaines. L’image générée évoque, 
par son parti pris ornemental, la mémoire 
collective, nous reliant aux origines des 
civilisations. Entre technologie numérique et 
graphisme ornemental, elles s’inscrivent, tel un 
espace de réflexion, à la frontière des anciennes 
formes organisationnelles que nous sommes 
en train de quitter et des nouvelles que nous 
investissons chaque jour un peu plus. Visites du 
mardi au samedi de 15h à 19h.
Centre culturel des Carmes - salle George Sand, 
Langon - Entrée libre. Tél 05 56 63 14 45 www.
lescarmes.fr 

Jusqu’au dim 27/02
n Mathieu Vignier
Peinture. 
La Morue noire, Bègles - Entrée libre. Tél 05 56 
85 75 84 
n Saïd Ouaryani : « Les Âmes solitaires »
Peinture. 
Théâtre du Pont Tournant - Entrée libre. Tél 05 
56 11 06 11 www.theatreduponttournant.com 
n Robert Breer
Art contemporain. Robert Breer (né en 1926) 
bâtit depuis soixante ans une oeuvre drôle et 
stimulante. Successivement l’artiste s’est associé 
à plusieurs mouvements significatifs des 
avant-gardes française et américaine. À partir 
du milieu des années 60, il invente des objets 
en mouvement - Tanks, Rugs, Floats -, une 
extension imprévue et finalement subversive du 
domaine de la sculpture minimaliste. Le CAPC 
rassemble pour la première fois l’ensemble des 
sculptures flottantes, les Floats, dans la nef de 
l’Entrepôt.
CAPC - La Nef – 2-5€. Tél 05 56 00 81 50 www.
capc-bordeaux.fr 
n BigMinis, Fétiches de crise
Art contemporain. Cette exposition dialectique 
regroupe les oeuvres d’une quarantaine 
d’artistes contemporains, agrémentées de 
quelques oeuvres historiques en provenance de 
collections publiques françaises et étrangères, 
de fondations et de collections privées, de 
galeries et d’artistes. Le propos s’origine dans la 
conjoncture économique actuelle et ambitionne 
d’interroger l’attrait exercé sur nous par ce 
le mini, par ce que l’on pourrait qualifier de 
« fétiches de crise dans le champ élargi des 
objets technologiques produits aujourd’hui.
CAPC - 2-5€. Tél 05 56 00 81 50 www.capc-
bordeaux.fr 
n Au fil des araignées
Exposition scientifique.  
Cap Sciences - 3-5€. Tél 05 56 01 07 07 www.
cap-sciences.net 
n Jean-Paul Thibeau : « Méta-archives, 
anarchives fragmentaires et énigmatiques »
Art contemporain. 
CAPC - 2-5€. Tél 05 56 00 81 50 www.capc-
bordeaux.fr 
 

Jusqu’au lun 28/02
n Sports en eaux, Cap sur l’innovation
Exposition scientifique. 
Cap Sciences - Galerie industrie & recherche - 
1-2.50€. Tél 05 56 01 07 07 www.cap-sciences.net 

Du mar 1/03 au sam 19/03
n Être deux, tout un poème...
Art plastique. 
Médiathèque Gérard Castagnéra, Talence - 
Entrée libre. Tél 05 56 84 78 90 www.talence.fr 

Du mar 1/03 au jeu 31/03
n Éloge de l’ombre
Exposition patrimoniale. Cette exposition, 
conçue par Le musée imaginé, réunit des 
œuvres d’art datant du XVIIe siècle à nos jours, 
provenant des collections du Frac-Collection 
Aquitaine, de l’Artothèque du Conseil général 
de la Gironde, du musée des Beaux-Arts de 
Bordeaux et du musée des Arts décoratifs de 
Bordeaux. Elle rassemble des peintures, dessins, 
sculptures, photographies et objets d’art sur 

le thème de l’ombre. Comme l’écrit Tanizaki 
Junichirô dans son ouvrage Éloge de l’ombre, 
« l’ombre possède un pouvoir : celui de révéler la 
beauté des choses ». Vernissage mardi 1er mars 
à 18h30. 
Château Palmer, Cenon - Entrée libre. Tél 09 50 
12 23 59 www.lemuseeimagine.fr 
 

Du mer 2/03 au sam 12/03
n Poésie, édition : Mode d’emploi - Héléne Gerster 
et les éditions de l’attente
Art plastique.  
Espace culturel Maurice Druon, Coutras - Entrée 
libre. Tél 05 57 49 www.mairie-coutras33.fr 

Du mer 2/03 au sam 19/03
n Axelle Ardurat : « Aquarelle »
Peinture. Vernissage jeudi 3 mars à 19h. 
La Caravelle, Marcheprime - Entrée libre. Tél 05 
57 71 16 35 www.ville-marcheprime.fr 

Du ven 4/03 au dim 27/03
n Joseph Véga : « Melting Pot »
Photographie. Vernissage vendredi 4 mars à 
19h. 
Théâtre du Pont Tournant - Entrée libre. Tél 05 
56 11 06 11 www.theatreponttournant.com 

Du ven 4/03 au lun 4/04
n Multiples #1 / BDX
Art contemporain. 7 séries de multiples nées 
de la collaboration entre les graphistes Yasmine 
Madec et Damien Arnaud et les artistes Max 
Boufathal, Anne Colomes, Céline Domengie, 
Anne-Marie Durou, Cathy Jardon, Laurent Le 
Deunff et Claire Soubrier. Avec cette première 
série, les éditions tabaramounien lancent leur 
collection «multiples». Une série sera éditée par 
an : #1 / Bordeaux 2011, #2 / Nantes 2012, #3 
/ Roubaix 2013... Vernissage vendredi 4 mars 
à 19h30. 
Galerie Tinbox - Entrée libre. Tél 06 63 27 52 49 
www.galerie-tinbox.com 

Du ven 4/03 au mar 5/04
n Carmen Herrera Nolorve : « Nous les avons 
toutes. Le Pérou et ses identités littéraires »
Gravure.
Instituto Cervantes - Entrée libre. Tél 5 56 52 79 
37 http://burdeos.cervantes.es 

Jusqu’au sam 5/03
n 3 nanas s’exposent au Loft
Art contemporain. F comme flots, peintures 
de M’Do. F comme femmes, sculptures de 
Françoise Lazès. F comme faune, peintures de 
Pascale Pfeiffer. 
Loft, Saint-Médard-en-Jalles - Entrée libre. www.
parcdesarts.com 

Du sam 5/03 au sam 19/03
n Stéphane Glockner : « Locride »
Photographie. Projections et table ronde samedi 
5 mars à 15h. 
Forum des arts et de la culture - Galerie des 
projets, Talence - Entrée libre. Tél 05 57 12 29 00 
www.talence.fr 

Jusqu’au dim 6/03
n Méfiance
Art contemporain. Œuvres de Stéphanie 
Cherpin, Katharina Fritsch, Charles Mason, 
Boliw Hector Castells : A stag beetle in canal 
bridge, 2010, jusqu’au 25 mars (http://chinese-
girl-film.blogspot.com). 
Cortex Athletico - Entrée libre. Tél 05 56 94 31 89 
www.cortexathletico.com 

Du mar 8/03 au sam 26/03
n Grand Bain #5
Art contemporain. Vernissage samedi 8 mars 
à 18h30. 
Forum des arts et de la culture - Galerie des 
projets, Talence - Entrée libre. Tél 05 57 12 29 00 
www.talence.fr 

Du jeu 10/03 au dim 5/06
n Diego Rivera, de Mexico au Paris des cubistes
Peinture. Œuvres de Archipenko, Maria 
Blanchard, Gleizes, Juan Gris, Lhote, Lipchitz, 
Picasso, Severini, Survage, Zárraga. Exposition 
organisée dans le cadre de l’Année du Mexique 
et mise en oeuvre par l’Institut français et 
Promexico. Visites commentées : tous les 
mercredis et samedis à 16h, entrée + 3€. 
Galerie des Beaux-Arts - 2-5€. Tél 05 56 10 20 56 
www.bordeaux.fr 
 

Jusqu’au sam 12/03
n Bert Duponstoq
Peintre. Artiste perturbateur, Bert Duponstoq 
cultive activement le mauvais goût. Il aime 
la chose scandaleuse et la blague lourde. Ses 
tableaux représentent tour à tour des épisodes 
tirés de l’imagerie catholique, de vieilles 
publicités, de sachets en papier dans lequel le 
boulanger vous sert les croissants, ou encore du 

calendrier des postes... Il trouve son inspiration 
dans toutes les images de notre bonne vieille 
France, celle des années 1870 aux années 1950. 
La Mauvaise réputation - Entrée libre. Tél 05 56 
79 73 54 www.lamauvaisereputation.net 
n Aurélie Bauer + Jacqueline Devreux + Gwen 
Marseille : « Now »
Peinture, dessin.
Galerie DX - Entrée libre. Tél 05 56 23 35 20 
www.galeriedx.com 

Jusqu’au dim 13/03
n Louis Teyssandier
Peinture. 
Domaine de Lescombes, Eysines - Entrée libre. Tél 
05 56 16 18 10 www.ville-eysines.fr 
n Natura Naturata
Exposition naturaliste. Visites commentées tous 
les mardis, à 12h30. Visites commentées tous les 
mercredis, à 14h30 (sauf vacances scolaires).
Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 

Jusqu’au sam 19/03
n Mauriac à tous les étages
Exposition patrimoniale.  
Bibliothèque Mériadeck - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 www.bordeaux.fr 

Jusqu’au dim 27/03
n Ronan & Erwan Bouroullec : « Album »
Design. 
arc en rêve, centre d’architecture - Entrée libre. 
www.arcenreve.com 
n Images du XXe siècle, Douane et modernité de 
1950 à 1993
Photographie. 
Musée national des Douanes - 1-3€. 
Tél 05 56 48 82 85 
www.musee-douanes.fr 

Jusqu’au jeu 31/03
n Anne-Lise Broyer & Nicolas Comment : 
« Fading »
Photographie.  
Les arts au mur - artothèque, Pessac - Entrée 
libre. Tél 05 56 46 38 41 
www.lesartsaumur.com 

Jusqu’au sam 2/04
n 40 ans d’urbanisme à Bordeaux
Urbanisme. L’a-urba est, depuis quatre 
décennies, le témoin et l’acteur privilégié 
des mutations urbaines de l’agglomération 
bordelaise. Son anniversaire est l’occasion de 
mettre en images et en mots cette histoire pour 
mieux faire comprendre les mille et un rouages 
et acteurs qui participent à la « fabrique de la 
ville ». C’est aussi l’occasion de faire découvrir 
au grand public une discipline peu connue, 
l’urbanisme, qui concerne pourtant le quotidien 
de tout un chacun.
Hangar G2 - Entrée libre. 
Tél 05 56 99 88 60 

Jusqu’au dim 10/04
n Georges de Sonneville face aux artistes du 
présent
Art contemporain. Exposition ouverte les 
jeudis de 18h à 20h, les vendredis, samedis et 
dimanches de 14 à 18h. 
Musée Georges de Sonneville - Prieuré de Cayac, 
Gradignan - Entrée libre. 
Tél 05 56 75 28 03 

Jusqu’au sam 16/04
n Tout ce que vous avez toujours voulu savoir sur 
le blanc
Art contemporain.
FRAC-Collection Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 24 71 36 
www.frac-aquitaine.net 

Jusqu’au dim 24/04
n Face au vent
Expo plateforme.  
Cap Sciences - 1.30-2.50€. 
Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 
Jusqu’au mer 1/06
n Secrets de ponts
Exposition scientifique. Découvrez tous les 
mystères de la conception et de la construction 
des ponts. Explorez les ponts d’ici et les ponts 
d’ailleurs. Mettez-vous dans la peau d’un 
concepteur de pont. Pont à hauban, pont 
suspendu ou pont levant ? Comment choisir la 
forme ? Quelles techniques et quels matériaux 
utiliser ? Derrière chacune de ces constructions 
se cachent des métiers et des enjeux particuliers. 
Chacun a son histoire et ses secrets. Depuis le 
kiosque d’observation de Cap Sciences, suivez, 
au jour le jour, les étapes de construction du 
pont Bacalan-Bastide. 
Cap Sciences - 1-2€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 

expositions
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Sam 5/02
n Café Polar
Rencontre littéraire.  
11:00 - Bibliothèque municipale, Canéjan - 
Entrée libre. 
Tél 05 56 76 67 97 www.entre2noirs.com 
n Patrick Marty et Chong Rui Nie
Rencontre-dédicace. Autour de leur ouvrage 
Juge Bao : volume 3, Juge Bao & la belle 
empoisonnée (Éd. Fei). Dans cette nouvelle 
enquête sur fond d’amours trahies, le juge Bao 
tente de lever le voile sur le détournement 
mystérieux des provisions de riz allouées par 
l’empereur à son peuple. 
n Jean-Marie Omont et Golo
Rencontre-dédicace. Autour de l’ouvrage 
La balade de Yaya (Éd. Fei). Dans le climat 
tragique de la seconde guerre mondiale en 
Chine, deux enfants se lient d’une amitié 
profonde alors que tout semblait les séparer 
: Yaya est une petite fille de bonne famille et 
Tuduo, un gamin des rues. 
14:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 www.mollat.com 
n Fête du jeu : 3e édition
Animation. 
14:30 - Salle des sports Georges Ricart, Le 
Hailllan - Entrée libre. 
Tél 05 57 93 11 11 
n Clins d’oeil Cinéma - L’empire du milieu du Sud
Projection-débat. Projection du film de 
Jacques Perrin et Éric Deroo suivie d’une 
discussion avec un ou plusieurs intervenants 
: Henri Copin, professeur et auteur de 
nombreux ouvrages dont L’Indochine dans 
la littérature française, des années 1920 à 
1954 (L’Harmattan, 1996), Philippe Dumont, 
rédacteur en chef de la revue Carnets du Viêt 
Nam ou Alain Ruscio, historien, Président du 
Centre d’information et de documentation sur 
le Vietnam contemporain. 
15:00 - Cinéma L’Océanic, Soulac - 5.30€. 
Tél 05 56 46 06 55 www.cineproximite-gironde.fr 
20:30 - Cinéma Les Colonnes, Blanquefort - 
5.80€. 
Tél 05 56 46 06 55 www.cineproximite-gironde.fr 
n Thérèse Desqueyroux sous l’œil du 
criminologue contemporain
Conférence. Animée par Michel Bénézech. 
15:00 - Bibliothèque Mériadeck - Grand 
Auditorium, rez-de-rue - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 www.bordeaux.fr 
n Heure du conte
Lecture jeunesse. Donner à voir la parole, le 
texte. Dire les images. Les élèves des classes 
d’initiation théâtre du Conservatoire Jacques 
Thibaud donnent chair et voix à des livres 
écrits pour la jeunesse. Petit homme de 
Françoise Gerbaulet et Sylvaine Jenny (Éd. Le 
bonhomme vert). Et maintenant, qu’est ce qu’on 
fait ? de Yuichi Kimura et Jun Takabatake (Éd. 
Picquier). 
16:00 - Librairie Mollat – rayon jeunesse - 
Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 www.mollat.com 
n Mauriac et Sartre
Conférence. Animée par Caroline Casseville, 
maître de conférences à l’université Bordeaux 
III. 
17:00 - Bibliothèque Mériadeck - Grand 
Auditorium, rez-de-rue - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 
www.bordeaux.fr 
n Éric Laurent
Conférence. En partenariat avec ACF 
Aquitania. L’encombrement par les restes 
dans l’expérience analytique : du débarras à 
l’invention. Dans cette conférence Éric Laurent 
aborde la question du corps qui s’embarrasse 
des organes comme d’un reste, spécialement 
le corps de l’enfant, lui qui est le reste par 
excellence du désir qui l’a mis au monde. 
Comment donc opérer sur ce reste dans la 
psychanalyse avec les enfants ? Eric Laurent est 
psychanalyste, psychologue et l’auteur de Lost 
in cognition (éd. C. Defaut). 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Lun 7/02
n Casse-croûte littéraire : « Le secret »
Rencontre-débat. Troupe en aparté. 
12:30 - Maison des Étudiants - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
n Le Théâtre de la Science : Voyage dans la 
pensée du futur
Rencontre-débat. Animée par Philippe 
Durance & Fabienne Goux-Baudiment. 
Modération : Catherine Debray. 
17:30 - Bibliothèque Mériadeck - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 20 30 www.cap-sciences.net 

n Détruisez-vous
Projection. Un film de Serge Bard (1968, 
France, 75 mn). 
18:00 - Maison des Arts, Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 71 16 35 
www.u-bordeaux3.fr 
n Une heure, une œuvre, un vin
Conférence. Les Joueurs de cartes de Cézanne 
(1890/5 Orsay) & Château Brane Cantenac - 
Grand Cru Classé de Margaux. 
18:30 - Bar à Vins du CIVB - 16€. 
Tél 05 56 00 43 47 
www.lesmardisdelart.fr 
n Carnets de voyage à Lormont
Rencontre-débat. De Renaud Borderie, jean-
Claude Margueritte et Sandrine Salier. 
18:30 - Bistrot du Bois-Fleuri, Floirac - Entrée 
libre. 
Tél 05 56 74 59 83 
www.ville-floirac33.fr 

n Clins d’oeil Cinéma - L’empire du milieu du Sud
Projection-débat. Voir le 5/02 
21:00 - Cinéma Max Linder, Créon - 4.50-5.50€. 
Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
 

Mar 8/02
n Les Mardis de l’Art : Venise baroque - Le 
triomphe du baroque
Conférence. La vie racontée par les Vénitiens 
et les visiteurs. Le quotidien de la cité à travers 
ses peintres et ses « Vedute ». Si la peinture 
vénitienne amorce son déclin, Venise reste 
un foyer recherché par les artistes étrangers. 
Des peintres vénitiens, toujours guidés par la 
recherche de la lumière, s’attachent à décrire la 
vie quotidienne de la Sérénissime. Les Vedute 
de Canaletto lancent la mode des paysages 
lumineux, tandis que F. Guardi exprime une 
sensibilité préromantique avec ses paysages 
de lagunes ou de ruines. Animée par Fabrice 
Conan. 
11:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Les Mardis de l’Art : Versailles, une résidence 
royale - Le domaine de la cour
Conférence. Le jardin, miroir du palais, 
l’art à la française. Les jardins de Versailles 
coïncident si étroitement avec le plan du palais 
qu’ils donnent l’impression d’étendre l’espace 
architectural du château. Dotés de terrasses, 
de bassins, de haies méticuleusement taillées 
et de fontaines, les jardins servent de décors 
pour les sorties publiques du roi. Par ailleurs, 
les jardins s’emploient à fournir des « pièces 
extérieures » où ont lieu de nombreuses fêtes 
et spectacles que Louis XIV organise. Animée 
par Fabrice Conan. 
14:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Mathieu Lindon
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage Ce 
qu’aimer veut dire (Pol). 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Ivy Daure
Conférence. Autour de son ouvrage Familles 
entre deux cultures : dynamiques relationnelles 
et prise en charge systémique (Éd. Fabert). 
Rencontre au 91 rue porte-dijeaux. 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Quelques aspects sur l’art des jardins en 
Aquitaine
Conférence. Animée par Philippe Prévôt, 
historien d’art, auteur du livre L’art des jardins 
dans le Sud-Ouest, (photographies de Richard 
Zéboulon). 
18:00 - Musée d’Aquitaine - 3€. 
Tél 05 56 01 51 00 www.bordeaux.fr 
n Anne-Gaëlle Burban : Passerelles pour l’art 
contemporain
Conférence. Module 1 : Le Regard, escale n°2, 
l’art de la rencontre. 
20:00 - Médiathèque Jacques Ellul - Auditorium, 
Pessac - Gratuit sur réservation. 
Tél 05 56 46 38 41 www.mairie-pessac.fr 
n Clins d’oeil Cinéma - L’empire du milieu du Sud
Projection-débat. Voir le 5/02 
20:30 - Cinéma La Brèche, Sainte-Foy la 
Grande - 4.50-5.80€. 
Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
 

Mer 9/02
n Quand l’art s’éprend de la nature
Conférence. Animée par Christine Bourel, 
professeur d’arts plastiques. 
14:30 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 

n Animadrid, cinéma d´animation
Projection.
15:00 - Instituto Cervantes - Salón de Actos - 
Entrée libre. 
Tél 05 56 52 79 37 http://burdeos.cervantes.es 
n Pierre Assouline
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage 
Vies de Job (Gallimard). 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Caroline Puel
Conférence. Autour de son ouvrage Les 30 ans 
qui ont changé la Chine (Éd. Buchet Chastel). 
Rencontre au 91 rue porte-dijeaux. 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Louis Sanders
Rencontre littéraire. 
18:00 - Librairie Entre-deux Noirs, Langon - 
Entrée libre. 
Tél 05 56 76 67 97 
www.entre2noirs.com 
n 1931-1939, la IIe  République espagnole
Conférence. À l´occasion du 80e anniversaire 
de proclamation de la République espagnole, et 
dans le cadre de La classe ouvrière c’est pas du 
cinéma, Enrique Lister, fils du réputé homme 
politique et militaire Enrique Líster, qui fit 
partie de l´armée populaire et participa à la 
défense de Madrid en tant que commandant 
du V Régiment, évoquera cette période 
historique. 
18:00 - Instituto Cervantes - Salón de Actos - 
Entrée libre. 
Tél 05 56 52 79 37 http://burdeos.cervantes.es 
n Life on Mars / Entre-sortir
Art visuel.  
20:30 - TNT-Manufacture de Chaussures - 
Gratuit sur réservation. 
Tél 05 56 85 82 81 
www.letnt.com 
 

Jeu 10/02
n Natura, naturata
Conférence. Animée par Daniel Gonzalez, 
responsable du service culturel, musée 
d’Aquitaine. 
15:00 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 www.bordeaux.fr 
n Patrick Poivre d’Arvor
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage 
Hemingway : la vie jusqu’à l’excès (Éd. 
Arthaud). 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 www.mollat.com
n Les grandes figures catholiques (prêtres, 
notables, archevêques, écrivains) de Bordeaux 
au XIXe 

Conférence. Un événement « Cycle de 
conférences sur le XIXe siècle ». Par Marc 
Agostino, professeur des Universités en 
histoire contemporaine à l’université de 
Bordeaux 3. 
18:00 - Musée d’Aquitaine - 3€. 
Tél 05 56 01 51 00 www.bordeaux.fr 
n Pierre-Brice Lebrun
Rencontre-débat.  
18:00 - Librairie Georges, Talence - Entrée libre. 
Tél 05 56 04 68 00 www.librairiegeorges.com 
n Forums de Pessac : Alain-Noël Dubart
Conférence. Alain-Noël Dubart, Grand Maître 
de la Grande loge de France, interviendra 
sur le thème : « La grande loge de France, 
une obédience initiatique dans le monde 
contemporain ». Entrée libre sous réserve de 
places disponibles. Pas de réservation. 
18:30 - Médiathèque Jacques Ellul, Pessac - 
Entrée libre. 
Tél 05 57 02 21 09 www.mairie-pessac.fr 
 

Ven 11/02
n Christian Morin
Rencontre-dédicace. Autour de son ouvrage 
Ah ! Si ton père avait vu ça... (Éd. Archipel) 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 www.mollat.com
n Éric Roulet et Nathalie Roulet-Casaucau
Rencontre littéraire. Autour du livre Bordèu, 
Contes et musiques du Bordeaux gascon, 
co-édité par la Compagnie Gric de Prat, le 
Théâtre du Pont Tournant et les éditions de 
L’Entre-deux-mers. Lors de cette rencontre 
musicale, vous entendrez Éric Roulet 
(cornemuse gasconne, fifre, chant et conte), 
Nathalie Roulet (guitare et chant), Élie Roulet 
(percussions) et Lucie Roulet (flute traversière 
et fifre).  
18:30 - La Machine à Lire - Entrée libre. 
Tél 05 56 48 03 87 www.machinealire.com 
n Henry de Monfreid en Mer Rouge
Rencontre-débat. Animée par Guillaume de 
Monfreid architecte - urbaniste, illustrateur 
et écrivain. 
20:30 - Médiathèque - Auditorium François 
Lombard, Mérignac - Entrée libre. 
www.merignac.com 

 Sam 12/02
n Un autre regard sur l’autisme
Projection-débat.  
14:00 - Médiathèque du Bois fleuri - 
Auditorium, Floirac - Entrée libre. 
Tél 05 56 74 59 80 
www.ville-floirac33.fr 
n Mauriac et la Musique
Conférence musicale. 14h30 : harpistes, 15h 
: conférence de Dominique Arot, docteur ès 
lettres, 16h30 : harpistes. 
14:30 - Bibliothèque Mériadeck - Grand 
Auditorium, rez-de-rue - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 
www.bordeaux.fr 
n Les Maux du plaisir
Animation de bon goût. Dans le cadre de « 
X-Y-SEX La Semaine des Sexualités » voulue et 
mise en place par AIDES, du 11 au 19 février 
: exposition de photos de Soizic Hess, lecture 
de Pauline Valmage, « La Volonté des anges 
», discussion animée par un permanent de 
AIDES sur la sexualité BDSM, le fétichisme, la 
prévention des MST et du sida dans le cadre 
BDSM ; performance bondage par Divine, 
animation musicale assurée par DJ Vengeance !
19:30 - Zig-Zag Café - Entrée libre. http://
lasemainedessexualités.Blogspot.com/ 
 

Lun 14/02
n La teta assustada
Projection-débat. De Claudia Llosa (2008, 
Espagne-Pérou, vostf, 93 mn). 
12:30 - Maison des Étudiants - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
n EmiAl
Contes coquins, lestes et grivois.
19:00 - Librairie Georges, Talence - Gratuit sur 
réservation. 
Tél 05 56 04 68 00 
www.librairiegeorges.com 
n Ma vie de chien
Projection-débat. De Lasse Hallström (1985, 
Suède, vostf, 100mn). 
20:45 - Maison des Étudiants - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
 

Mar 15/02
n À la découverte du Yémen et de l’Éthiopie
Conférence. Animée par François Claerhout. 
17:30 - Bibliothèque de Beutre, Mérignac - 
Entrée libre. 
www.merignac.com 
 

Mer 16/02
n Thématik : Musique dématérialisée et droit 
d’auteur
Journée d’information. Streaming, web 
2.0, radios numériques... cette thématique 
a pour but d’apporter un éclairage aux 
auteurs concernant leurs droits dans le cadre 
de l’exploitation ou de la communication 
au public de leurs oeuvres sur Internet. 
Intervenants : la Sacem, Association Musique 
Libre ! / Dogmazic, Label Talitres. Modérateur 
: Jeanette Ruggeri, ex directrice de Noir 
Désir Editions, co-fondatrice de Plateformes. 
Réservation conseillée. 
14:00 - Krakatoa, Mérignac - Entrée libre. 
Tél 05 56 24 34 29 
www.krakatoa.org 
n Trudy Bolter
Conférence. Avec le bureau des arts de 
Sciences Po’ Bordeaux. Discussion sur le film 
de François Ozon. Rencontre au 91 rue porte-
dijeaux. 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Emmanuelle Barbaras
Rencontre-lecture. Autour de son livre T’es 
gonflée, chroniques féministes déjantées (Édition 
Les points sur les i). 
19:00 - La Maison des Femmes - Entrée libre. 
Tél 05 56 51 30 95 http://maisondesfemmes.
bx.free.fr 
 

Jeu 17/02
n Jacqueline du Pasquier
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage La 
miniature : portrait de l’intimité (Éd. Norma) 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Sam 19/02
n Manon des livres
Lecture jeunesse. 
11:00 - Librairie Mollat – rayon jeunesse - 
Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
n Matinale Polar

Rencontre littéraire. Animée par votre libraire 
et Hervé Le Corre (grand prix littérature 
policière 2009). 
11:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Mar 22/02
n Bénédicte Ann
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage Le 
prochain, c’est le bon ! : trouver l’âme sœur en 5 
étapes (Albin Michel).
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Mer 23/02
n Quand l’art s’éprend de la nature
Conférence. Animée par Christine Bourel, 
professeur d’arts plastiques. 
14:30 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Patricia McDonald
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage 
Une nuit, sur la mer (Albin Michel). L’auteur 
dédicace son livre à partir de 16h30 à l’espace 
Accueil. 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Jeu 24/02
n Jean des Cars
Conférence. Autour de son ouvrage La saga 
des Habsbourg : du Saint Empire à l’Union 
européenne (Éd. Perrin). 
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Ven 25/02
n Jeanne-Marie Sens
Rencontre littéraire. Autour de Mon con 
d’chien, publié aux éditions l’une et l’autre. 
18:30 - La Machine à Lire - Entrée libre. 
Tél 05 56 48 03 87 
www.machinealire.com 
 

Sam 26/02
n Journée portes ouvertes du Choeur de l’Opéra 
National de Bordeaux
Animation musicale. La Voix dans tous ses 
éclats Ateliers de maquillage pour les plus 
jeunes et de pratique vocale avec le Choeur 
ou au Radio Crochet pour les plus grands, 
rencontre avec des artistes lyriques autour 
d’une dégustation de Côtes de Bourg ou en 
toute intimité au « Petit Salon où l’on cause », 
des expositions, installations et animations, 
sans oublier le « Buzz » de la Journée : un Quiz 
qui verra s’affronter le personnel de l’Opéra 
dans un duel musical de haut vol ! 
11:00 - Grand Théâtre - Entrée libre. 
Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Michel Serres
Rencontre littéraire. Autour de son ouvrage 
biogée (éd dialogues).
18:00 - Librairie Mollat - Entrée libre. 
Tél. 05 56 56 40 40 
www.mollat.com
 

Lun 28/02
n Machuca
Projection-débat. De Andrès Wood (2003, 
R.U-Espagne-Chili, vostf, 120 mn). 
12:30 - Maison des Étudiants - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
n Le créationnisme
Conférence. Animée Philippe Mazet proposée 
par l’UTLARC, professeur des Universités, 
Université La Rochelle.. 
15:00 - Théâtre Olympia, Arcachon - Entrée 
libre. 
Tél 05 56 83 44 44 
www.arcachon.com 
n Tu ne tueras point
Projection-débat. De Kryzstof Kieslowski 
(1988, Pologne, vostf, 57 mn). 
20:45 - Maison des Étudiants - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 57 12 45 02 
www.u-bordeaux3.fr 
n Kimuak
Projection. Une sélection des meilleurs courts 
métrages produits au Pays Basque entre 
1998 et 2009. Année après année, avec cette 
sélection de « jeunes pousses » (sens du mot 
basque kimuak) est faite à partir des meilleures 
oeuvres des nouveaux créateurs du monde des 
courts espagnols, un mode d´expression vivant 
et en plein essor. 
21:00 - Utopia - 4€. 
Tél 05 56 52 79 37 http://burdeos.cervantes.es 

autres rendez-vous



Sam 5/02
n Méli-Mélo : Barti show
Marionnettes.  
10:15 - Médiathèque, Cestas - Entrée libre. 
Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 
n L’Odyssée de Rick Le Cube
Spectacle musical. À partir de 5 ans. Duo Sati.
11:00 - Le Royal, Pessac - 7-8€. 
Tél 05 56 45 69 14 www.mairie-pessac.fr 
n Méli-Mélo : Barti show
Marionnettes.
11:30 - Marché, Léognan - Entrée libre. 
n Méli-Mélo : Post-scriptum
Clown. Dès 6 ans. Théâtre du Sursaut. De et 
avec Hélène Pirenne. 
14:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan - 6€. 
Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Dans le cadre de 
la 17e édition Ciné, goûtez. Projection du 
film de Jean-Lou Felicioli et Alain Gagnol, 
précédée d’un conte par Stéphanie Lafitte de 
la compagnie Caliconte et suivie d’un goûter 
(produits bio dans la majorité des cinémas 
participants). Ciné, goûtez ! est organisé par 
l’Association des Cinémas de Proximité de 
Gironde (ACPG). 
15:00 - Cinéma Rio, Langon - 5.80€. 
Tél 05 56 46 06 55 www.cineproximite-gironde.fr 
n Colette Migné : « Crac crac dans le jardin ! »
Conte. À partir de 7 ans. 
15:00 - Médiathèque Gérard Castagnéra, 
Talence - Gratuit sur réservation. 
Tél 05 56 84 78 90 www.talence.fr 
n Frédérique Gastinel & François Perret : « Duel 
en duo »
Récital. À partir de 7 ans. Œuvres de Bach, 
Lutoslawski, Bartok, Joplin. Formule Mon 
après-midi à l’Opéra (spectacle, gôuter, atelier 
La petite fabrique) : 15 euros. Rencontre avec 
les artistes de la poduction à 17h.. 
15:00, 17:00 – Grand-Théâtre - Salon Boireau - 
6€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n Brune
Goûter-concert. 
15:30 - Krakatoa, Mérignac - 5€. Tél 05 56 24 34 29 
www.krakatoa.org 
n Méli-Mélo : Barti show
Marionnettes.  
15:30 - Médiathèque, Canéjan - Entrée libre. 
Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n Méli-Mélo : Mademoiselle pas assez
Marionnettes. 4 - 7 ans. Cie du Jabron Rouge. 
De et avec Nathalie Roques. 
15:30, 17:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan 
- 6€. Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Avec une 
toque et un tablier, on devient vite un petit 
chef ! Mettre la main à la pâte, faire attention 
à l’hygiène, avoir les bons gestes pour éviter 
les dangers, mesurer, transformer les aliments, 
goûter... tout un programme ! 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Méli Méo : Dormir, moi ? Jamais !
Marionnettes. Dès 4 ans. Cie Objet sensible. 
D’après Vincent Bourgeau. Mise en scène : 
Alexandra-Shiva Métis. 
16:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan - 6€. 
Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n Méli-Mélo : Beastie Queen
Théâtre d’objet. 9 - 12 ans. Collectif Aïe 
Aïe Aïe. Mise en scène : Julien Meliano et 
Charlotte Blin. 
20:30 - Halle, Cestas - 6-7€. Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
 

Dim 6/02
n Méli-Mélo : Les vélomanes
Spectacle musical. Cie Sham. 
10:00 - Marché, Cestas - Entrée libre. 
n Lisons ensemble
Lecture. - de 4 ans.  
10:30 - Médiathèque Jacques Ellul, Pessac - 
Entrée libre. Tél 05 56 15 83 90 
www.mairie-pessac.fr 
n Méli Méo : Dormir, moi ? Jamais !
Marionnettes. Voir le 5/02. 
11:00, 15:15 - Centre Simone Signoret, Canéjan 
- 6€. Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n Méli-Mélo : Barti show
Marionnettes. 
11:00 - Marché, Cestas - Entrée libre. 
n Méli-Mélo : Mademoiselle pas assez
Marionnettes. 4 - 7 ans. Cie du Jabron Rouge. 
De et avec Nathalie Roques. 
14:15, 16:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan 
- 6€. Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 

n Méli-Mélo : Barti show
Marionnettes. 
16:00 - Centre Simone Signoret, Canéjan - 
Entrée libre. Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Méli-Mélo : Post-scriptum
Clown. Dès 6 ans. Théâtre du Sursaut. De et 
avec Hélène Pirenne. 
17:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan - 6€. 
Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
 

Mar 8/02
n Petites histoires de bateaux
Théâtre de marrionettes. À partir de 4 ans. 
Théâtre d’Illusia. Dramaturgie & mise en scène 
: Marja Nykänen. 
15:00 - Salle Pierre Cravey, La Teste de Buch - 
5€. Tél 05 57 73 69 20 
www.latestedebuch.fr 
n Mathieu trop court, François trop long
Théâtre d’improvisation. 9 - 12 ans.  
18:30 - Le Liburnia, Libourne - 3€. 
Tél 05 57 74 13 14 
www.ville-libourne.fr 
n Méli-Mélo : Comment Wang Fô fut sauvé
Marionnettes. Dès 8 ans. Cie Mungo. D’après 
Marguerite Yourcenar. Mise en scène : Philippe 
Chanuel & Xavier Martin. 
20:30 - Espace culturel Georges Brassens, 
Léognan - 6-7€. Tél 05 57 96 01 30 
www.signoret-canejan.fr 
n Méli Mélo : High Dolls
Marionnettes. À partir de 6 ans. Cie Opéra 
Pagaï. Mise en scène : Sébastien Genebes. 
20:30 - Salle Gérard Philippe, Martignas-sur-
Jalles - 6-12€. Tél 05 56 21 42 78 
www.leclam-martignas.fr 
 

Mer 9/02
n Pierre-Jean Zantman : « Le Poisson plume... Un 
voyage en polésie »
Musique. À partir de 5 ans. Mise en scène : 
Christophe Waiss. 
10:00, 14:30 - L’Entrepôt, Le Haillan - 7€. 
Tél 05 56 97 82 82 
www.lentrepotduhaillan.com 
n Le petit robot
Spectacle musical. 3-9 ans. Cie Fracas. 
10:30 - Théâtre Méliès, Villenave d’Ornon - 5€. 
Tél 05 57 99 52 24 
www.villenavedornon.fr 
n Les Ateliers du mercredi : Plouf-Plouf
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. À cette 
latitude tout baigne. Faune et flore de la grande 
bleue vont donner le cap de cette expédition 
plastique, où mers et océans s’avèreront 
des sources d’inspiration intarissables. Les 
matelots tiendront un journal de bord unique 
en son genre. La traversée promet moult 
explorations artistiques et, au gré des escales, 
les ambassadeurs de Poséidon ramèneront 
dans leurs filets diverses spécialité maritimes. 
14:00 - CAPC-Ateliers du regard - 31€. 
Tél 05 56 00 81 78 
www.capc-bordeaux.fr 
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
14:30 - Cinéma La Brèche, Sainte-Foy-la-
Grande - 5.80€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n Viens t’amuser au musée : Panique dans la 
céramique
Atelier pédagogique. 6 à 12 ans. Monsieur 
et Madame de Lalande reçoivent des amis à 
dîner dans leur hôtel particulier. Mais c’est la 
panique car les domestiques ont mélangé tous 
les services de table. Apprends à reconnaître 
les différentes techniques de céramique 
(porcelaine, faïence fine et stannifère) et 
leurs décors pour reconstituer les services. À 
l’atelier réalise un décor inspiré des peintres 
sur porcelaine. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - 3€. 
Tél 05 56 10 14 05 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. 
Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Contes à croquer
Conte. À partir de 4 ans. 
15:00 - Le Sully, Coutras - Entrée libre. Tél 05 
57 49 01 49 
n Petites histoires de bateaux
Théâtre de marrionettes. Voir le 8/02. 
15:00 - Salle Pierre Cravey, La Teste de Buch - 
5€. Tél 05 57 73 69 20 
www.latestedebuch.fr 
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Mar 1/03
n Le nu à la Renaissance en Italie : Le nu féminin 
à Venise
Conférence. Animée par Elinor Myara. Le nu 
féminin, tout en exprimant un idéal de beauté, 
commence à traduire un érotisme, qui posera 
quelques problèmes dans la réception des 
œuvres en raison des mentalités qui n’étaient 
pas prêtes à accepter ce type de représentation. 
11:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Les Mardis de l’Art : La peinture française au 
XVIIe siècle - Philippe de Champaigne
Conférence. Animée par Richard Flahaut. 
Philippe de Champaigne (1602-1674) est un 
peintre classique, essentiellement religieux, 
proche des Jansénistes. Il reste un peintre 
exceptionnel par l’éclat de ses coloris, ce 
bleu presque surnaturel, et la rigueur de ses 
compositions. À l’instar de Pascal, elles nous 
parlent de nos grandeurs comme de nos 
petitesses. Haute Noblesse, princes de l’Église, 
grands commis de l’État, parlementaires, toute 
la Cour et la Ville posent devant lui et lui font 
peindre des figures où, refusant d’exprimer 
des expressions passagères, il veut saisir l’être 
profond de ses modèles. 
14:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Le triomphe de l’ordre : le jardin à la française
Conférence. Un évènement « Natura 
Naturata ». Animée par Régine Bigorne, 
docteur en histoire de l’Art, responsable du 
Musée Goupil.
18:00 - Musée d’Aquitaine - 3€. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
 

Jeu 3/03
n Le Théâtre de la Science : Quelle société à 
venir ?
Conférence. Animée par Michel Authier & 
Étienne Klein. Animation : Patrick Baudry. 
18:00 - Cap Sciences - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 07 07 www.cap-sciences.net 
n Roméo & Juliette
Conférence musicale. Animée par Christian 
Fabre. 
18:00 - Médiathèque Gérard Castagnéra, 
Talence - Entrée libre. 
Tél 05 56 84 78 90 www.talence.fr 
n Histoire des universités de Bordeaux jusqu’en 
1914
Conférence. Un événement « Cycle de 
conférences sur le XIXe siècle ». Animée Par 
Elsa Clavel, agrégée d’histoire, doctorante : La 
faculté des Lettres de Bordeaux 1896-1968. 
18:00 - Musée d’Aquitaine - 3€. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Forums de Pessac : Geneviève Garrigos
Conférence. Présidente d’Amnesty 
International. Entrée libre sous réserve de 
places disponibles. Pas de réservation. 
18:30 - Cinéma Jean Eustache, Pessac - Entrée 
libre. 
Tél 05 57 02 21 09 
www.mairie-pessac.fr 
 

Ven 4/03
n Sylvie Nève : « Peau d’Âne »
Conte. . 
19:00 - Médiathèque Jacques Ellul - Auditorium, 
Pessac - Entrée libre. 
Tél 05 56 15 83 90 
www.mairie-pessac.fr 
 

Sam 5/03
n 3e Marché du chocolat
Foire. Un marché pour les amateurs de 
chocolat, connaisseurs ou désireux de le 
devenir. Au programme : conférences, 
animations, dégustations et vente. Le chocolat, 
synonyme de récompense et de plaisir 
gustatif... C’est pour mieux le connaître et 
ainsi mieux l’apprécier que Chocopassion, 
Club du chocolat bordelais et ses complices 
chocolatiers - Antoine, Loïc Aspa, La maison 
Darricau, Cadiot Badie, Luc Dorin, Florent 
Bouchon, Lionnel Martina (maison Pillet), 
Jean-Luc Lazaro (Ets Richard à Andernos) - 
ont créé le tout premier marché du chocolat à 
Bordeaux en 2009. 
10:00 - Musée des Arts Décoratifs - Entrée libre. 
Tél 06 32 64 28 60 
www.chocopassion.com 
 

Dim 6/03
n 3e Marché du chocolat
Foire. Voir le 5/03. 
10:00 - Musée des Arts Décoratifs - Entrée libre. 
Tél 06 32 64 28 60 
www.chocopassion.com 
n Carnaval des 2 Rives (parade)
Animation culturelle.
14:00 - Bordeaux - Entrée libre. 
Tél 05 56 33 66 00 
http://www.rockschool-barbey.com 

n Seopyeonje : la chanteuse de Pansori
Projection-rencontre. Présentée par Sébastien 
Jounel, doctorant en cinéma. Un événement 
« Semaine de la Corée ». Un film de Kwon 
Taek Im (1993, 1h53, vostf). 
14:30 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Quand l’art s’éprend de la nature
Conférence. Animée par Christine Bourel, 
professeur d’arts plastiques. 
14:30 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Les dimanches de la science : au gré du vent
Animation. 
15:00, 16:00 - Cap Sciences - 1-2€. 
Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Springtime
Projection-rencontre. Présentée par Sébastien 
Jounel, doctorant en cinéma. Un événement 
« Semaine de la Corée ». Un film de Jang Ha 
Ryoo(2004, 2h08, vostf). 
16:30 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
 

Lun 7/03
n Une heure, une œuvre, un vin
Conférence. Nature morte de W Claez Heda 
(1637 Louvre) & Château de Chastelet-
Cadillac - Côtes de Bordeaux. 
18:30 - Bar à Vins du CIVB - 16€. 
Tél 05 56 00 43 47 
www.lesmardisdelart.fr 
 

Mar 8/03
n Les Mardis de l’Art : Expositions, mode 
d’emploi - Philippe de Champaigne
Conférence.  
14:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Les Mardis de l’Art : Expositions, mode 
d’emploi - La collection Romanov
Conférence. Animée par Françoise Künzi 
Collections impériales de Pierre le Grand à 
Nicolas II. Pinacothèque de Paris - l’Annexe – 
depuis le 15 janvier. 
14:00 - Musée d’Aquitaine - 20€. 
www.lesmardisdelart.fr 
n Les Forums de Pessac : François Morel
Rencontre. Entrée libre sous réserve de places 
disponibles. Pas de réservation. 
16:00 - Cinéma Jean Eustache, Pessac - 
Entrée libre. 
Tél 05 57 02 21 09 
www.mairie-pessac.fr 
n L’évolution politique, économique et 
sociologique de la Corée du Sud depuis 1945
Conférence. Un événement « Semaine de 
la Corée » par Yonghae Kwon, maître de 
conférences, Université de La Rochelle. 
18:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n El día que me quieras
Projection. Un film de Florence 
Jaugey (1999, 61 mn, Nicaragua). La 
vie quotidienne de femmes policiers 
et d’assistantes sociales dans l’un 
des commissariat de la Femme et de 
l’Enfance de Managua. Des femmes, des 
enfants, viennent, racontent, dénoncent, 
réclament le respect de leurs droits. Et 
les hommes se défendent, se justifient, 
et avancent leurs arguments. La caméra 
était là. Elle nous permet de mieux 
cerner l’authentique et complexe visage 
de la violence domestique et nous aide 
ainsi à briser la loi du silence qui la 
couvre et la multiplie. 
18:00 - Instituto Cervantes - Entrée libre. 
Tél 05 56 52 79 37 http://burdeos.cervantes.es 
n Anne-Gaëlle Burban : Passerelles pour l’art 
contemporain
Conférence. Module 2 : Les Lieux, escale n°3, 
la ville. 
20:00 - Médiathèque Jacques Ellul - Auditorium, 
Pessac - Gratuit sur réservation. 
Tél 05 56 46 38 41 
www.mairie-pessac.fr 
n La journée de la jupe
Projection-rencontre. De Jean-Paul Lileinfeld 
(France, 2009). 
20:00 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - Entrée libre. 
Tél 05 57 80 87 43 
www.ville-floirac33.fr 
 

Mer 9/03
n Quand l’art s’éprend de la nature
Conférence. Animée par Christine Bourel, 
professeur d’arts plastiques. 
14:30 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 

n L’essor transnational de l’industrie culturelle 
sud-coréenne : Hallyu et au-delà
Conférence. Un événement « Semaine de 
la Corée » par Seok-Kyeong Hong-Mercier, 
maître de conférences, Université de Bordeaux.
18:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
 

Jeu 10/03
n Natura, naturata
Conférence. Animée par Daniel Gonzalez, 
responsable du service culturel, musée 
d’Aquitaine. 
15:00 - Maison écocitoyenne - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Bordeaux port et plate-forme coloniale au 
XIXe siècle
Conférence. Un événement « Cycle de 
conférences sur le XIXe siècle ». Par Hubert 
Bonin, professeur d’histoire contemporaine, 
Sciences Po Bordeaux. 
18:00 - Musée d’Aquitaine - 3€. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Paroles de marins et de femmes de marins
Lecture musicale. Présentées par Dominique 
Garras, à partir des textes de Patrice Clarac. 
Paroles de marins et de femmes de marins 
livrent le témoignage des vieux loups de 
mers et de leurs épouses, qui dans les années 
1950 on travaillé sur l’Estuaire de la Gironde. 
Accompagnées d’une exposition photos. 
21:00 - La Boîte à Jouer - 12€. 
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
 

Ven 11/03
n hORs nORme, l’OR dans l’esthétique urbaine
Conférence. Or ou couleur d’or, les allusions 
à l’or sont diverses, ce métal parfait, précieux, 
épuré, se décline sur maints supports, il dore, il 
brille, il éclate. Les villes et leurs habitants s’en 
emparent pourquoi et comment ?. 
14:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.academiedelacouleur.org 
n La place de la Corée dans le monde musical de 
l’Extrême-Orient analogies et différences entre 
les 4 pays concernés (Chine, Japon, Vietnam et 
Corée)
Conférence. Un événement « Semaine de 
la Corée ». Par Tran Quang Hai, musicien, 
chercheur en ethnomusicologie au CNRS. 
Conférence accompagnée de démonstrations 
de musiciens coréens. 
18:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.bordeaux.fr 
n Paroles de marins et de femmes de marins
Lecture musicale. Voir le 10/03. 
21:00 - La Boîte à Jouer - 12€. 
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 
 

Sam 12/03
n hORs nORme, l’OR dans l’esthétique urbaine
Conférence. Voir le 11/03. 
09:00 - Musée d’Aquitaine - Entrée libre. 
Tél 05 56 01 51 00 
www.academiedelacouleur.org 
n Carnaval
Animation culturelle. 
14:00 - Dans la ville, Floirac - Entrée libre. 
Tél 05 57 80 87 43 
www.ville-floirac33.fr 
n Qu’est ce que la littérature pour François 
Mauriac ?
Conférence. Animée par Jacques Monférier, 
écrivain et universitaire. 
15:00 - Bibliothèque Mériadeck - Grand 
Auditorium, rez-de-rue - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 
www.bordeaux.fr 
n Mauriac et l’équipe de l’Express
Conférence. Animée par Jean Lacouture, 
écrivain, biographe de François Mauriac. 
17:00 - Bibliothèque Mériadeck - Grand 
Auditorium, rez-de-rue - Entrée libre. 
Tél 05 56 10 30 00 
www.bordeaux.fr 
n Paroles de marins et de femmes de marins
Lecture musicale. Voir le 10/03. 
21:00 - La Boîte à Jouer - 12€. 
Tél 05 56 50 37 37 
www.laboiteajouer.com 

Agenda Jeunesse



n Petit Théâtre à la table
Lecture contée. De 3 à 6 ans.
16:00 - Médiathèque du Bois fleuri - 
Auditorium, Floirac - Gratuit sur réservation. 
Tél 05 56 74 59 80 www.ville-floirac33.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Méli Mélo : Les 3 Mousquetaires
Projection. Dès 5 ans . D’après Alexandre 
Dumas. De J. Cimernanis.. 
18:00 - Cinéma Le Rex, Cestas - 3€. 
Tél 05 56 89 38 93 www.signoret-canejan.fr 
n Méli-Mélo : Mademoiselle pas assez
Marionnettes. 4 - 7 ans. Cie du Jabron Rouge. 
De et avec Nathalie Roques. 
19:00 - Espace culturel Gilles Pezat, Beautiran - 
6€. Tél 05 56 67 06 15 
www.signoret-canejan.fr 
 

Ven 11/02
n La p’tite boutique d’Ambre Oz
Conte. À partir de 3 ans. Cie minuscule. 
17:00 - M. 270, Maison des savoirs partagés, 
Floirac - Entrée libre. Tél 05 56 80 90 60 
www.ville-floirac33.fr 
 

Sam 12/02
n Atelier Récréo’Mur
Art plastique. 5-12 ans. autour de l’exposition 
Fading. 
10:00, 12:00 - Les arts au mur - artothèque, 
Pessac - Entrée libre. Tél 05 56 45 69 14 
www.lesartsaumur.com 
n Où va l’eau ?
Théâtre. Jusqu’à 5 ans. Cie O’Navio. Adaptation 
et mise en scène : Alban Coulaud. Chansons et 
interprétation : Marie Blondel.
11:00, 16:30 - Chapelle de Mussonville, Bègles - 
5€. Tél 05 56 49 95 95 
www.mairie-begles.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Dim 13/02
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Lun 14/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
14:30 - Magic Ciné, Saint-André-de-Cubzac - 
4.50€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
 

Mar 15/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
14:30 - Cinéma Le Monteil, Blaye - 6.50€. Tél 
05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Les petits navires
Atelier pédagogique. De 3 à 5 ans. Des navires 
ont accosté au port de Bordeaux : à toi de 
fouiller les colis transportés dans le ventre des 
navires. N’oublie pas tes outils... 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. 
Tél 05 56 48 82 85 
www.musee-douanes.fr 
 

Mer 16/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
14:30 - Cinéma Le Favols, Carbon Blanc - 
3.60€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n Besame mucho
Danse contemporaine. À partir de 5 ans. 
Le Manège en chantier. Chorégraphie & 
interprétation : Monique Brama. 
14:30 - Salle Gérard Philippe, Martignas-sur-
Jalle - 6€. Tél 05 56 21 42 78 
www.leclam-martignas.fr 
n Viens t’amuser au musée : Costumes 
d’autrefois
Atelier pédagogique. 6 à 12 ans. Tu es invité 
à un défilé de mode ! Regarde les tableaux et 
les sculptures du musée pour voir de quelle 
manière on s’habillait et l’on se coiffait au 
XVIIIe siècle. A l’atelier fabrique ton couvre-
chef du XVIIIe siècle. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - 3€. 
Tél 05 56 10 14 05 
www.bordeaux.fr 

n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Arrêt sur images !
Atelier pédagogique. De 8 à 13 ans. Viens 
t’initier à l’histoire de l’art à travers les 
collections du musée. Découvre comment on 
compose une oeuvre, quels points communs 
il y a entre un tableau du XVIIIe siècle, une 
gravure du XIXe ou une photographie du XXe 
siècle. Viens t’inspirer des collections et créer 
une image. La chasse à l’image est ouverte. 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. 
Tél 05 56 48 82 85 www.musee-douanes.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Jeu 17/02
n Gastronomes en herbe
Animation. Menu du jour : un lieu surprise, 
une vaisselle précieuse, des repas raffinés, des 
saveurs multiples pour goûter à l’histoire de la 
ville. Invitons-nous à la table bordelaise... une 
visite-atelier à déguster sans modération. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - Gratuit sur 
réservation. Tél 05 56 00 66 00 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n La légende de Michel Strogoff
Spectacle musical.  
15:00, 20:30 - Patinoire Mériadeck - 39€. 
Tél 05 56 48 26 26 
www.box.fr 
n Sauve qui peau, sauve ma fleur
Atelier pédagogique. De 6 à 9 ans. La 
biodiversité est en danger... Sauras-tu 
reconnaître les espèces en voie de disparition 
et les protéger ? Du Zaïre au Japon, viens 
fouiller les valises des voyageurs. Tu pourras 
créer un masque ou un animal en origami 
pour le garder en souvenir. 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. 
Tél 05 56 48 82 8 www.musee-douanes.fr 
 

Ven 18/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
14:00 - Cinéma Les Colonnes, Blanquefort - 
5.80€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Meurtre au musée
Atelier pédagogique. De 8 à 13 ans. Elvina 
Saint-Jours a été retrouvée sans vie devant 
chez elle, au pied de son portrait. L’assassin est 
caché dans le musée... À toi de mener l’enquête 
et de démêler cette sombre affaire.. 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. Tél 
05 56 48 82 85 
www.musee-douanes.fr 
 

Sam 19/02
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Jack, le haricot géant et les autres
Conte. À partir de 5 ans.
17:00 - Bibliothèque Pablo Neruda, Pessac - 
Gratuit sur réservation. Tél 05 56 45 07 57 
www.mairie-pessac.fr 
 

Dim 20/02
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Lun 21/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
15:00 - Cinéma Rex, Cestas - 6.60€. Tél 05 56 
46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
 

Mar 22/02
n Lectures de tout-petits
Lecture. Jusqu’à 4 ans. 
10:30 - Médiathèque, Coutras - Entrée libre. 
Tél 05 57 49 01 49 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 

n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 05/02 
15:00 - Espace Culturel Georges Brassens, 
Léognan - 5€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
 

Mer 23/02
n Viens t’amuser au musée : Cache-cache
Atelier pédagogique. 6 à 12 ans. Retrouve 
les enfants des XVIIIe et XIXe siècles qui se 
cachent dans le musée (tableaux, sculptures…) 
et découvre comment ils vivaient à leur 
époque. À l’atelier imagine que tu vis au XVIIIe 
siècle et raconte ta journée dans une lettre 
écrite à la plume. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - 3€. Tél 05 
56 10 14 05 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Josiane Millot : « Ce qu’elle aime le plus au monde »
Conte. À partir de 6 ans. 
15:00 - Médiathèque de Thouars, Talence - 
Entrée libre. Tél 05 56 04 62 16 
www.talence.fr 
n L’œuf mystère
Atelier pédagogique. De 5 à 7 ans. Un oeuf 
géant est exposé dans le musée... Mais quel 
oiseau a bien pu le pondre ? ! À toi de percer 
le mystère grâce aux indices qui te seront 
dévoilés. 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. 
Tél 05 56 48 82 85 
www.musee-douanes.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Jeu 24/02
n Gastronomes en herbe
Animation. Voir le 17/02. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - Gratuit sur 
réservation. Tél 05 56 00 66 00 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Le grand voyage !
Atelier pédagogique. De 8 à 13 ans. Les 
voyageurs sont invités à se présenter au Musée 
pour un tour du monde plein de surprises de 
l’Asie à l’Amérique. La douane te laissera-t-elle 
passer la frontière avec les souvenirs destinés à 
tes amis et ta famille ?. 
16:00 - Musée National des Douanes - 5€. 
Tél 05 56 48 82 85 
www.musee-douanes.fr 
 

Ven 25/02
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
 

Sam 26/02
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
15:00 - Cinéma Gérard Philipe, Gujan-Mestras 
- 4.30€. Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Dim 27/02
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Mar 1/03
n Oh Boy !
Théâtre. À partir de 9 ans. D’après Marie-Aude 
Murail. Théâtre du Phare. Mise en scène : 
Olivier Letellier. 
20:00 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6€. Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
 

Mer 2/03
n Les petits toros
Théâtre d’objets. Dès 3 ans. Cie Voix Off. 
Direction artistique : Damien Bouvet. Mise 
en scène : Jorge Pico.  Il porte sur lui un 
chapiteau, un entonnoir, la ménagerie et la 
piste dorée, il a sous la main la cage aux fauves, 
la ronde des chevaux et l’écuyère, casseroles, 
gants, tire- bouchon ou côte de porc, il tient 
du bout des doigts le tigre, le dompteur et le 
cercle de feu… Damien Bouvet sait aussi être 
une corrida à lui tout seul : le matador, le toro, 
les aficionados et la musique. Originalité et 
création inspirent ce spectacle de manipulation 

d’objets de bric et de broc dans lequel Damien 
Bouvet fait un cirque ou une arène à sa taille.
10:00, 15:30 - La Caravelle, Marcheprime - 
5-6€. Tél 05 57 71 16 35 
www.ville-marcheprime.fr 
n Anis & Dune au bal étoilé
Danse contemporaine. Jusqu’à 5 ans. Cie 
Le Manège en Chantier. Chorégraphie de 
Monique Brana. 
10:30 - Centre Simone Signoret, Canéjan - 7-8€. 
Tél 05 56 89 38 93 
www.signoret-canejan.fr 
n Les Ateliers du mercredi : Plouf-Plouf
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 9/02. 
14:00 - CAPC-Ateliers du regard - 31€. 
Tél 05 56 00 81 78 
www.capc-bordeaux.fr 
n Viens t’amuser au musée : Familles de 
meubles
Atelier pédagogique. Le XVIIIe siècle a inventé 
de nombreux types de meubles qui n’existent 
plus aujourd’hui. Connais-tu la table à la 
Tronchin ou le lit d’ange ? Découvre les dans le 
musée. À l’atelier crée ton jeu de sept familles 
sur le mobilier. 
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - 3€. 
Tél 05 56 10 14 05 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
15:00 - Centre Culturel, Biganos - 4.20€. 
Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Jeu 3/03
n Comment ai-je pu tenir là-dedans ?
Conte. À partir de 7 ans. Jean Lambert-Wild & 
Stéphane Blanquet. D’après Alphonse Daudet. 
20:00 - Le Carré, Saint-Médard-en-Jalles - 10€. 
Tél 05 57 93 18 93 
www.lecarre-lescolonnes.fr 
 

Ven 4/03
n Petit cirque & petits toros
Théâtre d’objets. Voir le 2/03.
20:00 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6€. Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
 

Sam 5/03
n Lisons ensemble
Lecture. - de 4 ans.  
10:30 - Médiathèque Jacques Ellul - Espace 
jeunes, Pessac - Entrée libre. Tél 05 56 15 83 90 
www.mairie-pessac.fr 
n Voyage en Tartanie : Miche & Drate
Théâtre. À partir de 4 ans. Cie Au Cœur du 
Monde. De Gérard Chevrolet. Mise en scène : 
Nathalie Marcoux. 
11:00 - Esplanade des Terres Neuves, Bègles - 
5€. Tél 05 56 49 95 95 
www.mairie-begles.fr 
n Ciné, goûtez - Une vie de chat
Projection jeune public. Voir le 5/02 
15:00 - Cinéma Rex, Andernos - 4.80€. 
Tél 05 56 46 06 55 
www.cineproximite-gironde.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Voyage en Tartanie : Bouli redéboule
Théâtre. À partir de 8 ans. Cie Au Cœur du 
Monde. De Fabrice Melquiot. Mise en scène : 
Mercedes Sanz. 
17:00 - Esplanade des Terres Neuves, Bègles - 
5€. Tél 05 56 49 95 95 
www.mairie-begles.fr 
n Taboularaza
Théâtre d’objets. Cie Voix Off. Création & jeu : 
Damien Bouvet. Mise en scène : Jorge Pico. 
20:00 - Le Champ de foire, Saint-André-de-
Cubzac - 6€. Tél 05 57 45 10 16 
www.saintandredecubzac.fr 
 

Dim 6/03
n Lisons ensemble
Lecture. - de 4 ans.  
10:30 - Médiathèque Jacques Ellul, Pessac - 
Entrée libre. Tél 05 56 15 83 90 
www.mairie-pessac.fr 
n Dora l’exploratrice et la cité des jouets perdus
Spectacle musical.
14:00 - Patinoire Mériadeck - 23-30€. 
Tél 05 56 48 26 26 www.box.fr 
n Hachachi le menteur
Conte musical. À partir de 6 ans. Mise en 
scène de Bertrand Saunier. 
16:00 - L’Entrepôt, Le Haillan - 10-15€. 
Tél 05 56 97 82 82 
www.lentrepotduhaillan.com 

n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
 

Mar 8/03
n Magifique - Tchaïkovski Suites
Danse. À partir de 6 ans. Malandain Ballet 
Biarritz. Chorégraphie : Thierry Malandain. 
20:00 - Casino Théâtre Barrière - 10€. 
Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
 

Mer 9/03
n Ne
Clow. À partir de 4 ans. Cie Voix Off. De et 
avec Damien Bouvet. 
10:00, 16:00 - Le Liburnia, Libourne - 3€. 
Tél 05 57 74 13 14 
www.ville-libourne.fr 
n Les Ateliers du mercredi : Plouf-Plouf
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 9/02. 
14:00 - CAPC-Ateliers du regard - 31€. 
Tél 05 56 00 81 78 
www.capc-bordeaux.fr 
n Y-es tu ?
Théâtre. À partir de 6 ans. Cie S’appelle 
Reviens. 
14:30 - Le Carré, Saint-Médard-en-Jalles - 7€. 
Tél 05 57 9318 93 
www.lecarre-lescolonnes.fr 
n Viens t’amuser au musée : Prenons le temps !
Atelier pédagogique. 6 à 12 ans. Essaie donc 
de capturer les minutes qui passent grâce aux 
cadrans solaires, sabliers, pendules, montres 
et autres instruments de mesure du temps. À 
l’atelier fabrique ton calendrier perpétuel en 
forme de montre à gousset.
14:30 - Musée des Arts Décoratifs - 3€. 
Tél 05 56 10 14 05 
www.bordeaux.fr 
n Super Prasline
Comédie. De 4 à 8 ans. De Annie Zottino,. 
14:30 - Comédie Gallien - 9€. Tél 05 56 44 04 00 
www.comediegallien.fr 
n Mercredi après-midi conte
Conte. À partir de 3 ans. 
15:30 - Médiathèque d’Ornon, Villenave 
d’Ornon - Entrée libre. Tél 05 57 96 56 32 
www.villenavedornon.fr 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Un petit chaperon rouge
Théâtre. À partir de 8 ans. D’après Charles 
Perrault. Adaptation & mise en scène : 
Florence Lavaud. 
19:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€. 
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
 

Ven 11/03
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 05/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
n Un petit chaperon rouge
Théâtre. Voir le 9/03. 
20:00 - TnBA, salle Vauthier - 10-25€. 
Tél 05 56 33 36 80 
www.tnba.org 
 

Sam 12/03
n Airs de jeu
Spectacle musical. Cie Au fil du vent. 
Conception : Johanna Gallard & Thierry 
Bazin. Mon après-midi à l’Opéra : spectacle + 
goûter + atelier (pour les 6 à 12 ans) : 15 euros, 
places limitées. 
11:00, 15:00 - Grand-Théâtre - Salon Boireau - 
6€. Tél 05 56 00 85 95 
www.opera-bordeaux.com 
n KrakaKids présente April Shower
Goûter concert. Pétillante et acidulée, la pop 
étrange de cinq bordelaises qui devraient 
vite affoler la blogosphère mondiale. Elles 
ont le culot, les mélodies en miel et les 
refrains amers pour chercher des noises aux 
héritières des Raincoats et Kate Bush. Leur 
premier clip, Boy you’re an alien, entre le 
Muppets Show et le surréalisme de Michel 
Gondry s’accorde parfaitement à leur pop 
perturbée. 
15:30 - Krakatoa, Mérignac - 5€. 
Tél 05 56 24 34 29 
www.krakatoa.org 
 

Dim 13/03
n Pollux, le manège enchanté
Spectacle musical. À partir de 3 ans. 
16:00 - Le Pin Galant, Mérignac - 25-35€. 
Tél 05 56 97 82 82 
www.lepingalant.com 
n L’Atelier d’Arthur
Atelier pédagogique. 6 - 10 ans. Voir le 5/02. 
16:30 - Cap Sciences - 4-5€. 
Tél 05 56 01 07 07 
www.cap-sciences.net 
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